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Le marquis Georges Nathanlel Curzon 
Kedleston naquit à Kedleston 1e 11 janvier 1859, 
Après avoir étudié à Çton el à Oxford, ü devint 
Secrétaire privé, du marquis de Salisburÿ, én 
1885, puis sou$-sécnétaire d'Etat pour l’Indp de 
1891 è 1892 ét éçus-secrétalre d'Etat pour tes 
Affaires étrangères de 1895 à 1898.

En 1899, il fut nommé vice-roi de l’Inde, posta 
qu’il occupa jusqu'en 1905. Pendant là guérrà, 
il fut successivement Lord du Sceau privé, pré
sident de l’Air Board et. Lord Président du Con
seil jusqu’en 1919. De 1919 à l’avénémant 
ministère. Mac Donald, il fut à la tête du 
reign Office.. Enfin, dans lé cabinet Balq 
il occupait à nouveau te poste de Lord P. 
dent du Conseil.

Lord Curzon était membre de plusieurs socié
tés savantes. Il avait beaucoup vôÿage 
Orient et était l’auteur de plusieurs ouvragés 
qui se rapportent notamment a ces voyages.
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POUR FAIRE flPPMUDIR PAR RE CARTEL 5A POLITIQUE DE PERSÉCUTION

M. Herriot insuüo... La minorité s’indigne... Les socialistes chargent 
Des coups sont échangés.. Jes corps roulent... et on expulse manu militari
Paris, gO mars, —- Le grand débat qui 

s’est qmÔFcé hier, et qui va amener chacun 
dés groupes parlementaires à fixer son atti
tude au regard de « l’intangibilité des lois 
laïques >) se poursuit det après-midi sarns 
qü’ofi puisse prévoir si la journée suffira à 
l’épuiser.

En tout cas, la galerie est belle et porte 
encouragement aux orateurs inscrits.

Comme le brd,t s’est répandu que le chef 
du gouvernement prendrait tout de suite la’ 
parole, l’hémicyclê est à peu près au com
plet quand M. Painlevé ouvre la séance.

flerriot à la tfibtine
Effectivement, le président du Gonseil 

monte immédiatement à la tribune.
— Ce débat, dit-il, évoque une fois de plus 

le problème des rapports ce l’Eglise el de l'E
tat. Je sais gré aux prélats de France de vous 
avoir valu, de remarquables discours où se sont 
manifestées, de pari et d’autre, des oonvictions 
également respectables.

M. Bérard a essayé d>e dégager la responsabi
lité des évêques, en mettant en cause le gou
vernement,

flërrlofc manœüvrs
M. Herriot fait une pose d’une seconde et 

avale, sa salive. C’est,.gu’il. s’agit pour lui de 
tenter.de manœuvrer contre une vigoureu
se attaque poussée hier par M. Léon Bé
rard.

Il se décide enfin.
— Il ne s'est pas étonné, dit-il, de les voir 

adresser cet appel à la révolte contre les lois, 
parce, que le gouvernement., à son avis, a to
léré la. même révolte de ta part des fonction
naires.

Le gouvernement est partisan du droit syn-
11 dloal pour les fonctionnaires. Il sait qu’il faut 

; an- , un texte de loi qu’il se propose de déposer. On 
Bonar. fait grief au gouvernement de la suppression

1 de l'ambassade au Vatican. Mais n'étions-nous
- pas sous ce régime au lendemain de la guerre?.

■ Ce n’est, pas'Un acte de nature' à porter at
teinte à la foi des catholiques. Le gouverne
ment n’entend pas appliquer les lois laïques 
daris un esprit de persécution. Il prétend seu
lement assurer la souveraineté de l’Etat laïque 
et il entend, l’occasion même, protéger les- 
convictions religieuses. •

La. Chambre éclate de rire, cependant que 
' M. Herriot assure avec une bonhomie tou
chante qu’on a présenté aux esprits trop 
crédules, l'acte du gouvernement comme un’ 
acte de persécution.

[C i-lerriot est eÿni^tté
Le président du Gonseil déclare alors qu’il

CLO7 fC-XL" / d GltcLLU C, uuu./tt<z U/C/tl- Ull SJUi-iAj m ..
tombe, il a su tenir en échec M. Chamber- ; souveraineté laïque. , . -> . 7 - 7..   « — I rv-x . . T* »->-r-1 ; rrn zx -r, Tn Tz-xt miTl T <~1 Z>r\TO ■-TT>ZÎ rfOlain, en soutenant l . . .
avec l'Allemagne, machiné par une de 
créatures, Lord d’Abernon-

Deuï carrières parallèles
Le rapprochement des deux noms 

d'autant plus caractéristique, que les 
riéres des deux hommes présentent 
singulière analogie.

Tous deux ont résisté à des orages qut 
auraient dû normalement les briser. Lordi 
d’Abernon a quitté le service de la dette1 
ottomane dans des conditions qui avaient 
plus de chançe de le conduire au bague', 
qu’à une ambassade. Lord Curzon, grand 
champion de l'impérialisme britannique, a, 
fait subir à cet impérialisme des échecs 
dont un seul aurait du disqualifier radica
lement un, homme moins appuyé par la 
haute finance juive.

C'est elle qui l'a sauvé el c'est elle aussi 
qui a repêché Lord d’Abernon.

Elle l'a sauvé au moins deux fois. La 
première, quand, vice-roi des Indes, de 
1899 à 1905, il a déchaîné par un projet de 
partage du Bengale, des troubles gui ont 
sérieusement ébranlé la domination bri
tannique. La seconde, quand Lord Curzon, 
ministre des affaires étrangères du cabinet 
Lloyd George, entreprit au lendemain de la 
guerre, celte folle politique d'expansion 
qui devait aboutir de déboires en déboires, 
à la malheureuse équipée des Gères et à la 
revanche des Turcs.

Cette politique porte bien sa marque.
On en trouve les premiers jalons dans 

la. grande parade du vice-roi des Indes à 
travers le golfe Persique, pour préparer la 
main-mise sur les pétroles de la Perse et . , . ,
de la Mésopotamie. Ce n'est pas pour rien, ultrà-montaine, de cette doctrine qu on 
qzie la haute finance juive a soutenu Lord , soigne au séminaire français de Rome, où 
Curzon-. Ce n'est pas seulement parce que chose grave, affirme-t-il, se recrute l’épisco- 
ce traditionnaliste conservateur a épousé ‘ pat français. On comprend dès lors, cette 
deux Israélites. C’est surtout parce qu'il a série de manifestations catholiques, me- 
été le plus ardent champion de la diploma- ’nanl campagne contre la laïcité et le gou
tte d'affaires, cette diplomatie d affaires qui vernehieni.
dès le lendemain de l'armistice, a oublié la ; Voici ld tCttlpêtC

Comme les interruptions vont, grandis- 
■ "ant, M. Herriot se lâche.

— t’est mon devoir de renseigner le pays, et

Le rôle politique de Lord Curzon
La mort de Lord Curzon est un événe

ment d’une très haute portée.
L'homme avait beau être sur son déclin, 

ayant irrémédiablement perdu l'occasion 
de devenir le chef des conservateurs c~ 
glais, lors, de la disparition de M. L 
Laïc,, ayant clé écarté de la direction offi- 
cicüe,du ministère des affaires étrangères, 
au lendemain de la réaction victorieuse des 
Torys, il n’en était pas moins de ceux avec 
lequel il . fallait encore compter.
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3 .qu'il tenait de son propre 
de retours de fortune inespe- 

de ses intrigues, l'autorité 
<1 sur les dirigeants- du Fo
ui l’avaient eu ...longlemps- 
iord beaucoup lui devaient 
lui assuraient dans le gou
lu politique étrangère, un
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rôle dépassant de beaucoup celui d'un lea-, 
dep. de la. Chambré Haute et des vétérans \ 
diplomatique

On a pu s
derniers encore, quand déjà

rendre compte ces fours lc president du conseil ueciare mors qu ii 
......... all yor(i ae ia' défendra la doctrine traditionnelle de la 

. -- ----------—î„.ix jaj-que.
— Pour appliquer la loi sur les congréga

tions, ajoute-t-il avec quelque imprudence, le 
gouvernement a pris tous les ménagements 
possibles.

II. SE PROPOSE MEME DE SAISIR LA 
CHAMBRE D'UN PROJET D’ENSEMBLE SUR 
LES CONGREGATIONS...

car- j M. Herriot en vient à la lettre des cardi- 
une naux qu’il juge un reflet de la doctrine

la politicfue du pacte' 
ses

présentent

HERRIOT

en-

fraternité des champs de bataille, pour pré-\ 
parer la reconstruction de l'Allemagne. | x....-...- --------- -------- . ~

Lord Curzon est resté fidèle à son pro- ‘ sant, M. Herriot se fâche.
gramme, en consacrant ses dernières for-\ _ D’est mon devoir de renseigner le pays, et 
ces à la fameuse combinaison du pacte'je J’aceomplirai jusqu'au bout.
d'Abernon-Streisemann. ■ I Or, le centre de la résistance, c'est la ques-

Ce n'est pas un de nos amis qui dispa- bon de l’école laïque.. Les évêques disent qu et- 
rail Ce n'eri même vas un de ces éaarés pervertit la conscience des jeunes enfants. rail, ce nesi >.une pas un ae ces égarés à ['encontre de Cè qu'affirmait, hier M.
qui vous foui du mal en croyant vous faire. Leéour-Grandmaison, le laïcisme ne nie pas 
du bien. - que 1e christianisme ait rendu ces services à

Certes, son intelligence était médiocre. ' phumanité, du moins quand il n’était pas le 
Elle était cependant suffisante pour lui ohrtetianisme des banquiers. 
laisser l'entière responsabilité de ses en-'
trëprises néfastes. _ ■ protestations au centre ei a luuhç.

Lous le pleurerons pas. Bous souhaite- jumulte intense envahit la salle. Les 
rons. seulement quil ne laisse pas derrière ; , ----- -
lui trop d'élèves. Ç’est à désirer pour l'a-' 
venir de la Grande-Bretagne autant que 
pour la paix du monde. Saint-Çrice-

Le siverains anglais à 0 jon

LE PROCÈS SB JACQUES SADOUL

Le président du Conseil 
a dit une injure doublée 
d’une sottise. (M. BIRÉ)

et à la gorge, on ne distingue plus les .visa
ges qui frappent et qui reçoivent.

Atteint en plein visage, un député roule 
à terre.

De tous les côtés tes huissiers accourent. 
De; députés plus calmes s’interposent M- 
Bai'the, questeur, se démène de son mieux 
parmi tous les forcenés et ce n’est pas sans 
peine qu'on arrive enfin à séparer les com
battants.

Tietis, où est passé PalûleVé
Cependant, M. Painlevé, comme de juste, 

a quitté depuis longtemps son fauteuil. M 
Herriot voyant cette fuite dos plus lestés 
quitte à son tour la tribune, tandis que 
dans un tapage infernal, parmi les cla
meurs et les vociférations, d’autres pugi
lats s’engagent au pied de la tribune-

A 17 h. 20 la séance est reprise aû mi
lieu d’une extrême agitation.

Le cabinet, à peu près en entier, est sur 
ses bancs. M. Painlevé plus "->nrt que vif et 
roulant des yeux en boules de lotos, balbu
tie quelques" mots pouryappeler l’assemblée 
au calme et au respect du régime parle
mentaire.

Et pour se donner du cœur au ventre 11 
s’écrie d’une voix de stentor :

— Si de nouveaux désordres devaient so 
produire, je connais mon devoir, je n’y faillirai 
pas. Je saurai appliquer toutes les rigueurs du 
règlement.

he mot de la situation
M. Herriot qui n’a rien d’un'ancien com

battant regagne d’un air penaud la tri
bune. Ses amis l’applaudissent pour l’en
courager ; tous scs adversaires le huent-

M. Bire dit le mot de la situation :
— Lo président du Conseil a dit une Injure 

doublée d’unie sottise.
M. Herriot débite alors le chapelet de-ses 

injures contre l’Eglise. Il affirme que l'idée 
de séparation des Eglises et dq l’Etat s’im
posa peu à peu et dirigea toute la politqiue 
libérale du XIXe siècle.

Incidents sur incidents
Mais les oppositions jaillissent à nouveau 

des ûancs de l’opposition.
M- de la Ferronaye est. rappelé à l’ordre 

avec inscription. M. de Baudrÿ d’Asson pro
teste. Le tapage renaît et menace à flou- 
veau de mal tourner.

— Rétractez, rétractez..., clament les députés 
de la droite.

M- do la Ferronaye ne se rendant pas 
aux objurgations du président, celui-ci con
sulte la Chambre sur la peine à appliquer. 
La censure avec exclusion temporaire.

M. de la Ferronnaye a la parole pour, se 
défendre.

— Jo demande au président du Conseil, dit 
fermement l'orateur royaliste, de rétracter les 
injures graves qu’il a fartes aux catholiques.

Tout le centre et la droite debout applau
dissent, les gauches hurlent, c’est un pan
démonium. Cependant l’orateur continue :

— Il vient de dire que la lot des catholiques 
en est réduite aujourd'hui a un christianisme 
de banquiers, line bataille s'ensuit, il remonte 
à la tribune et no s'explique pas. Nous pen
sions, Monsieur le président du Conseil, que 
vous alliez au moins atténuer votre e: pression 
injurieuse. Vous n’e.n faites rien.

J’en appelle.à votre conscience, M. Herriot. 
Quant ù votre exclus!' n temporaire... je m'en 
moque.

Au moins, elle m’aura valu de souligner l'in
convenance, la grossièreté sans nom du prési
dent du Conseil,’ ajoute-i-il au milieu des ap
plaudissements des droites et des iiqures de 
la gauche.

On saura aux quatre coins du pays, qu’il 
a insulté 30 millions dé catholiques. Ce n’est 
pas contre la censure que je m’élève, mais 
contre les propos du président du Conseil 
Si après mes explications, vous votez la 
peine, le déshonneur sera non pour moi, 
mais pour ceux qui l’auront vdtée.

«Debout les banquiers I»
Le centre et la droite applaudissent 

guement.
— Je consulte la Chambre, dit alors le 

sidient du Conseil.
■ Les gauches se lèvent. M. Loucheu? est 
du nombre.

— Loudheur..., vous, Louc-heur, hurlent indi
gnés la droite vt le centre. Àllez-vous-en, allez- 
vous-en, vous êtes indigne...

— Allons, debout les banquiers, vocifère M. 
Balanant, cependant que M. Eainlevé déclare :

— L’exclusion temporaire .est prononcée.
Des bancs de l’opposition monte alors une 

forïiiidable clameur d’indignation.
— Démission..., démission..., hurle-t-on.
Très calme, M. de la Ferronaye pourtant 

63 lève, prêt à subir la sanctiori qui le 
frappe, mais scs amis s’y opposent, tous se 
précipitent vers lui.

— Non, non, crient MM. Halanant ot Taittln- 
ge.r. qui déjà lui ont, fait un pèmpart de leur 
corps. Non..., il né e’eû ira pas...

pauu militari
Et d’autres, de venir aussitôt obstruer 

tous les passages et faire de l’exclu leur 
prisonnier.

Devant cette résistance, il ne reste plus 
qu’à appeler la Garde four procéder à l’ex
pulsion manu militari, cependant que, com
me de coutume, M. Painlevé se couvre et 
s’enfuit sous les huées de toute l’opposition.

Le colonel Rode, commandant militaire 
du Palais, à la tête de cinq gardes munici
paux, se rend alors au cours de la suspen
sion dans la salle des séances, et aussitôt 
se dirige versda droite de l’hémicycle où M 
de la Ferronnaye est demeuré, très calme,

lon-

pré-

Sur ces mots, c’est une formidable tem- 
nête de protestations au centre et à droite-

I pupitres claquent. Des huées formidables 
' se lèvent des bancs de l’opposition. Les 
gauches s’apprêtent à bondir sur leurs nd- 
versaires. Déjà par les rangs supérieurs de 
l'hémicycle et pa_r le bas, un double mou
vement enveloppant est mené- par les socia
listes.

Ita bataille
MM. Evrard et Masson, en tête, ordon

nent l’assaut.
1 Les huissiers en vitesse se portent cou- 
i rageusement au devant de la manœuvre.
1 Ils. s'efforcent de l’arrêter en cours de rou-

Dijon, 20 mars. — Le train spécial con
duisant le roi d’Angleterre au oâp Ferra, 
a stationné dix minutes en gare ae Dijon 
tyille, pavdlsée aux couleurs françaises et 
•Anglaises.
i Le préfet de la Côte-d’Or, le chef du ca
binet et le secrétaire général, le haut per-
Bonnet de le troisième section de l’exploi- te. Trop tard..
talion du P.-L.-M., dont le centre est & Les rangs sont formés, un double choc se 
Dijon, attendaient les souverains sur le produit avec violence. Les- poings se le- 
qtiai. Les honneurs militaires ont été reh- vent, s’abattent, une mêlee homérique s en
dos par une compagnie du 27e régiment gage dans le haut des travées de droite et 
d'infanterie avec le drapeau, et le service ; dans le bas de l’hémicycle.
d’ordre était assuré par la gendarmerie et i El dans cette furieuse mêlée où la colère

du centre saluent alors le colonel du cri de
<ï Vive l’Armée ».

Le colonel Rode s’étant adressé à M, de 
la Ferronnaye potir lui signifier son exclu
sion, le député de la Itoire-Jaférieure lui 
serre la main, çe lève et le suit sans pro
testation, cependant que toute la droite, de
bout, entonne ta Marseillaise.

Cependant, du côté gauche, on a poussé 
divers cris et en particulier celui de « A bas 
l’Armée ».

M. de la Ferronnaye, après être passé au 
vestiaire fut oôiiduit’à l'extérieuf du Palais.

Marin accuse Painlevé
Il est 18 h. 30 quand l’opération militaire 

est terminée, Painlevé déshonore remonte à 
son fauteuil.

Galeries, travées, tribunes, tout est bon
dé.

M. Marin a d'abord la parole pour un 
rappel au règlement

— Le président, dit-il, ne peut appliquer que 
les pénalités prévues par un article spécial du 
règlement. Je voudrais savoir sü'r quelle raison 
ii s’appuie pour avoir prononcé contre M- de 
la Ferrohnave la censure avec exclusion, àu lieu 
de la censure simple, prévue par l’article Gi 
dont, dans l’espèce, M. de la Ferronaye était 
seul justiciable î

M. Painlevé no sait que répondre tout 
d’abord, puis une idée lui vient.

— L’Assemblée a dû interrompre ses travaux 
d’une façon qui est un véritable outrage et 
une atteinte à sa dignité, dit-il. C'est une chose 
que son président ne peut tolérer. Et puis... 
C’est ainsi que j’interpréterai mes pouvoirs.

L’opposition proteste longuement, cepen
dant que M. Painlevé poursuit :

— Et le crois m’en être tenu, dans le cas spé
cial, à l’esprit même du règlement.

La majorité ose applaudir. M. Marin ré
torque :

— L’autorité et la responsabilité seules du 
président sont en cause ici.

— Je les revendique, déclare avec suffisance 
.M. Painlevé.

M- Marin, très calme, reprend :
— Soit, mais je répété que l'article 61 vise 

la censuré simple pour interruptions prolongées, 
qui était seulement applicable à M. de la Fer
ronaye. Vous lui avez, fait application de l’ar
ticle G2 .qui ne vise que. les insultes au prési
dent de la Cfiafnbre'ou au chef du gouverne- 
nement, ou aux lois du pays. C’est contre quoi 
nous protestons. 11 n’y a pas de tels précé
dents.

M. Painlevé, indifférent, répond :
— J'aurais pu, en effet ,aussi bien invoquer 

le paragraphe 3 de l’article 62, injures au chef 
du gouvernement, mais encore une fois je suis 
sûr d’avoir fidèlement interprété le règlement.

M. Herriot pendant ce temps, se glisse à 
la tribune, mais à peine arrive, M. Schu
mann se .lève et qu milieu des applaudis
sements de la droite :

— Je voudrais, monsieur le Président, des ex
plications pour la parole injuriéus’é que vous 
avez prononcée tout-à-l’heure. Elles sont néces
saires pour notre dignité à nous, pour celle du 
gouvernement et pour celle de l’assemblée.

M. Herriot.est embarrassé, il répond :
— Mes paroles ne peuvent avoir le sens que 

M. Schumann leur porte. Ma phrasé se réfère 
à un passage du manifeste des cardinaux qui 
fait un appel à toutes les personnalités mar
quantes du commerce et de l’industrie. Je dé
nonçais T-appel que la doctrine catholique fait à 
l’argent. Je ne peux admettre le cartel du ■* 
thbficisme et de l’argent.

A droite oh proteste de plus belle, et 
Schumann croisant les bras et fixant 
Herriot lui pose cette question i

— Alors, vous ne rétractez rien ?
Lés déesses Liberté, Science, Laïcité
M, Herriot écarte les bras, éternue, se 

mouche, pleure puis— passant outre il re
vient à son exposé.

— Geité école, s! vivement prise à partie 
joiïrd'hui, - dit-il, nous la voulons parce que 
nous entendons soustraire les petits Fjahçais h 
ces haines qu'on essaiera -présent de ravirer.

Mais ce nfest pas seulement l’écold laïque qui 
a été dénoncée dans, le manifeste. (Je qu’il y 
a de plus grave encore c’est qu’on y prêchait 
la révolté contre les lois.

Cette notion de la loi sur laquile repos© tou
te société, je saurai la défendre.

, C’est, dit-il, de toute ma conscience que je 
m’élève contre ce.s théories du manifeste qui 
ne" tiendraient à rien moins qu'à porter atteinte 
à la Liberté.

Et M- Herriot parait s’incliner devant la 
nouvelle idole, puis il poursuit en prenant 
un ton de grand prêtre du culte moderne i

— Deux conceptions de la religion sont en 
présence, la religion spirituelle dans ses buts 
et qui doit l’être dans ses moyens. Mais il y 
a une religion qui voudrait constituer un sur- 
Etat où la force remporterait sur ta justice.

Les protestations s'élèvent de plus belle 
et le reste du discours de M. Herriot est 
haché par les cris i

— [1 faut choisir, dit-il entre la religion sur- 
Etat et la religioh apostolat.

L’histoire se reproduit. Nous voici revenus ù 
1909 ,anné où parut un prermer manifeste con
tre Lécote laïque.

M. Bérard nous disait ; « Vous blâmez au
jourd’hui celle religion que vous admirez dans 
Bossqet et Fénqïon ».

Non, Monsieur Bérard, la religion d'aujour
d’hui n'est pas celle dé Bossuet ni celle de 
Fénelon. C’est celle de 1864, c est celle du Syl- 
labuà, c’est celte de lencycùque Quinta-Curà 
et des £û propôsi'tteins,

Et parmi les imprécations de la 'droite et 
du Céhtrë, M. Herriot çlaffi'é f

T-, h'1?11) j&WS ne laissetens pas prisonnières 
entre vcs mains ni la çcféfièe, M ta Liberté, 
ni là Laïcité. Nous assurerons, nous, Répu- 
blioainà. tout .'e ràyôhnèmeht.

0| le bât les blesse
M- Renaud Jçan intervient alors pour ob

server que ce qui est autrement grave que 
le manifeste des cardinaux ce Sont à son 
avis les formidables manifestations qui tous 

. les dimanches mettent en mouvement d’im
menses masses de paysans el d’ouvrier.- 
tout prêts à marcher aux ordres de la 
réaction et à répondre à l'appel des armes. '

ca-

M.
M.

au-

Tratsky viendra-t-il tômoi|n$r 
en faveur de l’ex-eapitaine ?

------—-----_1_

Orléans, 20 mars. Sqdoul s’est rendu 
ce matin au parquet du conseil dé guerre 
d’Orléans, où il a été entendu par le capi
taine rapporteur, Guillin. II a communiqué 
une liste des témoins à déchargé qui’ij a .Vûï' 
tention de faire citer. Celle liste comprend 
les noms de Caillaux, Malvy et Judct,

On prête aine avocats de Sadoui, MM, 
Berthon et Flascii, l’ntention dé soulevet 
un incident dès le début de la première au
dience qui s'ouvrira comme on le sait, le 
mardi 31 mars, à 13 h. 30 de l’après-midi, 
sôüs la préçdeùce du colonel d’Escrienne 
commandant le 30e régiment d’artillerie.

Les deutx avocats solliciteraieht ün supplé
ment d'information dans le but de faire en
tendre un certain nombrç de témoins ru£ 
ses et notamment Tiotskÿ.

M. Grand, commissaire du gouvernement 
qui Soutient l'accusation de désertion, 
s’opposera sans doute âü renvoi.

Si le conseil de guerre partageait cette 
manière de voir, on ne sait quelle attitude 
prendrait la défense.

Dans le cas çôntraire, le procès jugé au 
fond, demànderâit àu moins quatre ou cinq 
audiences.

Côntrâirçnmat à ce qui a été annoncé, M. 
Clemenceau ne sera pas appelé à témoi
gner. jPar cchÇre, M. Npullens,"ancien &¥n- 
bassadeui’ de France en Russie, sera pré
sent aux débats.

Comme le 12 janvier dernier, le conseil de 
guerre siégera dans la salle de la cour d’as
sises et cette fois, les bancs du jury seront 
réservés aux représentants 'le la presse

New-York .— On mande de Saint-Louis 
quë dès milliers de curieux sont arrivés en 
automobiles, sur les lieux ravagés par lo 
cyctone. Des homipes de la -milice ont été 
Obligés d’écarter ces visileurs importuns qui 
avec leurs véhiculçs, mettaient obstacle au 
passage des, convois de ravitaillement.

Les autorités locales ont du lancer una 
sorte d’ultimatum déclarant que tout hom- 
pie valide qui ne prendrait pas une part 
aôtivè à l’œuvré'de secôufs, ne .participe- 
fait pas aux distributions de vivres.

A,Griffiths, dans l’Indiana, la famine me- 
Des renforts de milice ont été appelés 

en toufô fixité afin d’empêcher le pillage au
quel sè livraient déjà de nombreux indivi
dus.

A Murphysborrough, dans l’Illinois, les 
vivres manquent également.

Les efforts, tant pour ravitailler les res
capés que les sauveteurs, sont entravés par 
le fait que de nombreuses routes sont cou
pées qt que d’autres sont dans un état la- 
ïrigntdble. -

LÉ FéAOUTTEU EST MIS EN FACE 
I)‘t N DE SES MENSONGES

Paris, 20 mars- — Le libraire Le Flaout» 
ter à été entendu par le conseiller Laugier:

— Qui vous a adressé Philippe Daudet, de
mande le magistrat. Sans cloute les anarchistes 
Vidal, Grulfy et patire’ ?

—’ C’est nia conviction, répondit Le Flaout- 
ter, mais je ne m’étais pas entendu avec eux 
à ce sujet. ■

—■ Vidal, G-ruffy et Faure, continua. M. Lau
gier, ont affirmé" que le jeune camarade vend 
les voir, leur avait dit vouloir tuer Poincaré, 
Miitefànd ou -Daudet- Vous déclarez q.i’il vous 
a annoncé à vous, vouloir commettre un atten
tat sans désighér la victime choisie. Or, le 
samedi, 2-1 novemhrê, vous avez dit à Larme 
qu'il était décidé à tuer Poincaré, Millerandi ou 
Daudet.

Le libraire, pris au piège, tente de don
ner une explication.’

— C’est une supposition que fat fait. A es 
moment tous les journaux u exlrfimé-gaùcho 
parlaient toujours de cés trois personnages ' 
comme étant les plus nuisibles à la cause ré
volutionnaire. _____

Le nouveau colonel des pompiers de Paris 
Colonel PO’JDEROUX 

qui pendant la guerre commandait une escadrille 
de bombardement

L’aniiQ du pseodo ChmpaÉori 
affirme qu'il était capile de tout
Saint-Malo, 20 mars- — Marie-Louise Noi. 

rail, l'amie du pseudo-marquis de Chain* 
paübcrt, interrogée par le juge d’instruo 
lion syr Jes raisons pour lesquelles, con
naissant le passé do l’escroc, elle a conti
nué à vivre avec lui, a répondu que c’était 
par crainte de sa vengeance, cal' elle sa
vait Passa! Capable do tout.

Elle a Ajouté que d’ailleurs clic ne sa 
sentait pas le courage de se faire une nou
velle vie.

Marie-Louise Noira.it est très déprimé# 
par son long séjour dans la prison.

Un crime dans le bois de Vineennes
Paris, 20 mars. — Hier soir, vers 22 h. 30 

Eugène Lély, 58 ans, employé de banque, 
demeurant à Saint-Mandé, a été assailli 
non loin de son domicile en bordure du 
bois de Vinoennes, par trois individus qui 
le blessèrent d’une balle de revolver dans là 
dos- et lui- dérobèreftUùwD-vpoi lefeuilie ren
fermant 300 francs, plus une serviette con
tenant des papiers.

La victime a été transportée h l'hôpital 
Saipt-Antoinc par des agents cyclistes. Una 
battue a été eîieûiuée dans le bois sans 
donner de résultat.

;w«.—— ■U.JÆgaggflEB» ................... . —- ■

Une rame de vagons s’écrase 
sur la voie

La Ligue catholique de Colmar
8
sun

adresse un manif 
au préfet du faut’

Strasbourg, 90 mars. — La Ligue catholique 
de Colmar publie le manifeste suivant adressé, 
au préfet du Haut-Rhin :

Le droit Canon de l’Eglise qui a force de loi 
pour tout l'univers catholique oblige les pârents 
en conscience q donner h leurs enfants une 
éducation catholique et à leur faire donner celle 
éducation par des maîtres catholiques et dans 
des écoles catholiques. En conséquence^ les ca
tholiques de Colmar demandent :

Que l’admlnis ira lion, dans le système des 
écoles rendues inlerconfessionnéllgs x>aj àrrilé 
préfectoral, mette des classes catholiques à la 
disposition des parents qui demandent pour 
leurs enfants l’éducalion catholique donnée par 
des maîtres catholiques.

Le pères et mères de familles catholiques de 
Çolma-r demandent pour leurs enfants des clas
ses avec un personnel enseignant catholique 
donnant l’enseignement religieux, faisapt la 
prière avec les enfants. Ils demandent des ma
nuels catholiques approuvés confine tels par 
l'autorité compétente et D respect du Crucifix 
el des emblèmes religieux dans les salles de 
classe.

$j l’administration dgnnç des écoles intercon- 
fessionneïles aux parents Sui manifestent le 
désir d’envoyer leurs enfants dans çe^ écoles, 
elle n'a pas le droit de refutsr qy£ pàrçfiis 
catholiques les classes qu’ils demândenl piw 
leurs enfants. 

UN AVION S'ABAT

Strasbourg, 20 mars. — Ce ipatin, vers midi, 
un avion pionté par un officier et un pilote du 
11» régiment d’aviation de Metz, qui se rèndait 
à Hagucnâij, a capoté près de MertzwïllLef, 
L’appareil est entièréffient détruit. Les deux 
aviateurs sont indemnes.

Limoges, 20 mars. —Àu cours de la nuit 
dernière, pendant une manœuvre d’un train 
en garé.do Bussière-Galant, une rame de 
vingt wagons s’est. détachée d’un convoi 
de marchandises et a été entraînée par là 
déclivité du terrain, parcourant ainsi une 
huitaine de kilomètres à une allure vertigi
neuse.

Dans pn tournant brusque, près de la 
station de La Coquille, la rame dérailla et 
ç’écrasa sur la ligne. De nombreuses den
rées transportées, obstruèrent la voie. Les 
dégâts matériels sont très importants.

Les trains venant de Limoges à destina
tion de Èérigueux ont été dérivés par An- 
goulême et Brives. De puissantes grues 
sont arrivées sur les lieux pour rétablir la 
circulation. 

UN ARRÊTÉ DU CONSEIL D’ETAT

Paris, 20 mars. — Sur requête de M. l’abbé 
Pouainoau, curé de Bressuires. contre deux ar
rêtés municipaux des 11 août 1882 et du 30 mal 
1896,, interdisant toutes les manifestations exté
rieures du culte, le Conseil d’Etat a déclaré cet 
arrêté entaché d’illégalité, en temps qu’interdU 
sànt lc.f cérémonies consacrées par 'es habitu
des et les traditions locales.

M. DE ROTSCHÏLD PROTESTE

Pari, 20 mars. — A ta suite de la décision 
du bureau chargé de vérifier les opération,? 
électorales des HaMtes-Alpés qui a conclu à son 
invalidation, Kl. de Rotfchild a adressé à fous 
les députés une lettre dans laquelle il assura 
qûe bureau a suivi une procédure illégale.

LE PRIX DES FARINES

Paris, 20 mars. — La commission des blés 
et farines a fixé à 177 fr., à Paris, au lieu de 
178 la semaine dernière, de prix de la farine ; 
panifiable. Elle a constaté une baisse sensible' 
sur "les blés exotiques dont le cours est passé 
de 15Q. fr. 612 à 149 fr. 619. !

Pour les blés indigènes, le cours est passé de 
‘38 fr. 10 à 132 fr. La répercussion qui vÀ] 

; faire sentir pfochainenlent laisse prévoir une
138 fr. 10 à 132 fr. U . . -
sç faire sentir proehainenient laisse prévoir uns 
baisse du prix du pain.

l

Les reines des vingt arrondissements de Paria, photographiées avant leur départ 
pour la salle Gaumont où la Reine des Reines a été élue

tenter.de
Noira.it
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SOUS M BOTTE DU Gfl^TEït

Quand vous serez la majorité 
i M. Varenne aux catholiques 
vous ferez d’autres lois » AU PAYS DE LA MESENTENTE 

CORDIALE
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LA SERIE DES CRIMES CONTINUE

BOURGES

L’Anglofgpro prend le deuil 
de lord Curzon

k?

[suite cle la page 1)
Continuellement interrompu, l’orateur 

(accuse lç gouvernement d’avoir en tolérant 
la campagne ide ses adversaires de droite, 
tué la confiance du pays dafis lé Cartel.

Après quelcpjes mots de M, Dalimier, la 
clôture est prononcée et lecture est donnée 
des ordres du jour.

Us émanent de MM. Eliennq Flandin, 
Cazals, About et Renaud Jean.

Celui de M. Cazals affirme son attache- milieux men. miormes on ne-
K “XïSTta • Èg iS ù % rE* «w» '*■ <*» & » aSSre «rirâJoure teï manifeste des cardinaux et fait । col'ègues que contrairement au bruit ré
confiance au gouvernement pour poùrsui- i Ppar ,\Cep^n3 ^<"ÏÏam’ l’entretien 
we sans défaillance l’application ferme et * ,c’d . ?er'riof’ r son
loyale des lois de laïcité Ide Genève, a été extrêmement cor-

Celui de M. About affirme la nécessité 11 u- 
de maintenir la paix religieuse et de res
pecter les promesses faites à l’Alsace-Lor- 
raine. .. ______  _ _____ , _  __

Le texte de M. Flandin est ainsi conçu ; ' ftiort de lord Curzon qu’il déposerait lundi
La Chambre désireuse ae maintenir la paix । devant te parlement une motion à ce sujet- 

bous toutes ses formes et notamment la paix । Or, il paraît que celle initiative ne respecte- 
réligieuse, convaincue que la laïcité, c’est-à-dire rait pas les usages observés en pareil cas 
la neutralité de l’Etat est une des garanties les1— ’- —’------ ■* ’ —* — -—
plus précieuses de la pratique de Fûtes les 
convictions, résolue tout à m lois ne sauve
garder les lois laïaiaes œ la République et à 
en assurer l’application libérale, conforme a 
la pensée de ses auteurs, estimant que la con
corde nationale est plus que jamais indispen
sable pour résoudre les difficultés intérieures 
et pour faire ia.ee aux jtenls ue la situation 
extérieure, repoussant toute addition, passe à 
Fordre dru jour.

Enfin, l’ordre du jour communiste affir
me quq les catholiques sont des fascistes 
®t demande des répressions.

■M. Paul Simon intervenant dans la dis
cussion de ces textes, proteste contre les' 
lois d’exception dont sont victimes les ca-i 
tholi.ques et réclame pour eux le droit 
commun.

— Cessez, diMl, d’imposer le laïcisme comme 
tune religion d’Etat, respectez les croyances de 
chacun, faites comme aux Etats-Unis où la 
question religieuse ne se pose pas. Utilisez tou
tes les forces morales du pays.

On applaudit au centre et à droite.
— Le gouVerneinent, (lit M. Her-riot, n’ac

cepte que l'ordre du jour de M. Cazals, et pose 
la question de confiance.

M. Cliailcs Bertrand, au nom de l’Union 
républicaine démocratique, déclare qu’il ne 
volera pas le texte de M. Cazals.

M. Varenne, au nom des socialistes, a 
l’audace de demander de quoi peuvent bien 
avoir à se plaindre les catholiques.

— Sur le manifeste, dit M. Varenne, chacun 
cherche à se faire une explication. Je ne crois 
pas moi à la maladresse des cardinaux. Je ne 
crois pourtant pas non plus à trop de machia
vélisme. Cependant je ne puis oublier que quel
ques jours avant la lettre, on parlait d’une ■of
fensive financière! coure te gouvernement et । 
alors que le gouvernement est en présence de 
difficultés financières très graves et telles que 
S’a pas connues le gouvernement précédent...

— Et que celui-ci a créées, remarque en pas
sant M. Flandin.

— A ce moment, continue M. Varenne, pa
rait. un manifeste qui dit : C’est l’heure pour 
Lesquelles 7 * L’abrogation des lois laïques ? 
Mais dites-moi, l’aviez-vous demandée au pré
cédent gouvernement 7

ET CROYEZVOUS QU’IL VOUS L’EUT AC
CORDÉE ?

Or, ce que vous n’avez pas osé demander au 
gouvernement de M. Poincaré, pourquoi le de
mandez-vous aujourd’hui ? Pour nous les lois 
laïques sont intangibles. Elles 1e demeureront | 
tant que nous serons majorité. Quand' vous se-1 
rez majorité, vous ferez d'autres lois. Je suis. 
sûr que ce document des cardinaux, si on vous 
avait demandé votre avis, vous l'auriez décon
seillé car la persécution dont vous vous plai
gnez, le pays n'y croira pas plus que vous n’y 
croyez vous-mêmes.

Laïcisme n’égaîerait pas laïcité
M. Elienne Flandin s’étonne que M. Va

renne ait lié la question financière à la 
question religieuse.

— Il ne s’agit pas, dit-il, de préparer aujour
d'hui la retraite de demain. Eu, liant comme 
cause à effet les difficultés du trésor avec cer
tains actes quon désapprouve. Geci dit, nous 
désirons rester fidèles à la politique de laïcité 
Républicaine. On a parte ae laïcisme. J’aime 
mieux te mot laïcité. Laïcité est un état de fait 
que nous acceptons. Lajcrte ressemble beau
coup à l’idée d’un dogme philosophique et 
c’est de quoi nous ne voulons pas.

On applaudit au centre, la droite se ré
serve un peu.

— A aucun moment, prétend alors te prési
dent du Conseil, mon gouvernement a lié la 
question financière à la question religieuse.

— J’en prends acte, dit vivement M. Flandin.
— Mais je ne puis m'empêcher, dit M. Her- 

riot d’un air inquiet de soulgner certaine 
phrase obscure qui est à la fin du manifeste» 
et qui nous’a bien inquiété. C’est la phrase : 
l’instant est propice et jamais la Providence ne 
nous a si bien servis.

Que signifie cette phrase ? Et quelqu'un de 
vous, droite et centre, a-t-il cherché à en pré
ciser le sens ?

Une assez longue déclaration de. M. Moli
nié apporte quelque détente joyeuse dans 
ce débat qui se clôture enfin.

he i/ote
Par 327 voix contre 95, la priorité est re

poussée pour l’ordre du jour Flandin.
Nous voici donc en présence du texte 

Cazals.
La Chambre, al limant son attachement \ 

'aux principes de laïcité sur lesquels la 
République a fait la liberté de conscience i 

'du citoyen et la liberté des cultes, definie' 
par la Déclaration des Droits de YHomme, 
décidée à maintenir le régime de la sépa
ration des Eglises et de l’Etat, qui seule 
assure la suprématie du pouvoir civil, ré
prouve les appels à la violence, qui décla
rent propice, à une telle agitation, l'heure 
où le pays doit résoudre les plus grandes 
difficultés financières et internationales, 
fait confiance au gouvernement pour pour-1 

Suivre sans défaillance, l'application ferme 
et résolue des lois de laïcité, et repoussant 
toute addition, passe à l'ordre du four.

M. Le Troequer en demande le vote par 
Sivision.

Le premier alinéa est volé par 380 voix 
Contre 30.

Le second, où est affirmé le principe de 
la. séparation des Eglises et cle l’Etat, réu
nît 375 suffrages contre 48 •

Le troisième alinéa qui repousse l’appel 
des cardinaux à la violence, obtient 333 
voix contre 20.

« Il est maigre... ce chien »
Le dernier paragraphe qui implique la 

Confiance est acquis par 325 voix conire 225 
et l’ensemble par 335 voix contre 251.

—• Il est maigre ce chien, observe un député 
de l’opposition.

La séance est levée à 22 h. 40.

Londres, 20 mars. — Le cabinet anglais 
s’est réuni ce matin aux Comnlunes, sous 
la. présidence de M. Baldwin. M. Gharpber- 
lain a fait à ses collègues un nouvel expo
sé des conversations qu’il a eues à Paris 
avec M. Herriot et des travaux du récent 
conseil de la Société des Nations.

Dans les milieux bien informés on dê-

A la Chambre des Communes
Ce matin, A la Chambre des Communes, 

NI, Baldwin a déclaré, en annonçant la

i par le parlement britannique. Cet après- 
i midi le premier a donc déclaré aux Com- 
! munes qu'il priait les députés Uq considé- 
। rer que le mot motion ne figurait pas dans 
• ses déclarations précédentes et que cellcs- 
[ ci en définitive devaient être ainsi repro
duites .1

— Je suis certain que la Chambre aura appris 
avec regret la mort de notre collègue Lord 
Curzon et je me lève pour notifier à la Chambre 
avec sa permission que lundi prochain, je par- 

. lerai plus longuement à ce sujet.
! Tout le cabinet anglais a pris le deuil. 
Le roi qui avait "exprimé’ avant son départ 
le désir d’être tenu exactement au Courant 
des progrès de la maladie, a été immédiate
ment informé du décès. En l’absence de M. 
de Fleuriau ,ambassadeur de France, M- 
Robert Camboîl a présenté les condoléan
ces du gouvernement français à M. Bald
win.

La princesse des mille et une plaintes 
prend des arrangements

Paris, 20 mars. — Une à une, les plaintes 
.qui avaient été portées contre la princesse 
’Kadjar sont retirées. Des arrangements 
sont en voie en ce qui concerne la plupart 
des autres.

La princesse qui avait été opérée peu 
avant son arrestation, va être l’objet d’un 
examen mental.
UNE VILLE DETRUITE PAR UN SEISME

Shangaï. 20 mars. — On annonce qu’un 
violent tremblement de terre a détruit la 
ville de Talifou, située dans l’ouest du 
■Yunnan.

UN MARI TUE SA FEMME

Clermont-Ferrand (par téléphone de notre 
" ’■ — Au cours d’une

querelle, à Issoires, l’ouvrier polonais Streche- 
witz a tué sa femme. On ignore encore les cir
constances exactes du drame.

vous, catholiques, de réclamer certaines choses. । correspondant particulier).
. n r i _ i  _ ■ •  t - . i - : _ r ., •• o ftniwnl la Te?enivnc 1 ’Antm

ON ARRETE UN MEURTRIER

Saint-Etienne, ro mars. — Les gendarmes 
ont arrêté après de laborieuses recherches 
Amad ben Aoussi, manœuvre, Agé de 35 ans, 
qui à la sortie d’un établissement oiï il était 
employé, blessa mortellement Mathieu Ro
bin Précédemment le meurtrier avait as
sommé à coups de matraque son compa
triote Yaya Bên.

PRÉVISIONS HÉTËOROIiOGIQUES
Parts, 20 mars. — Prévisions agricoles de 

l’office national météorologique pour la journée 
du 21 mars :

Région Parisienne. — Pluie dès la nuit, suivie 
ensuite l’après-midi d’éclaircies et d’ondées. 
Vent d’Ouest à Nord-Ouest 2 à 3 mètres. Tem
pérature stationnaire. Minimum de tempéra
ture, environ 5°.

Région du Centre. — Temps médiocre, 
avec pluie devenant nuageux 

éclaircies et quelques ondées. Minimum de 
'----- environ 3°.

du Massif Central. — Beau temps la 
couvrant assez rapidement le jour 

avec pluie. Vent d’Ouest 2 à 5 mètres, passant 
à Nord-Ouest. Même température, avec gelée 
la nuit. Minimum de température, environ 0’.

couvert

pérature, 
Région 

nuit, se

Ciel 
avec 
tem-

NOUVELLES BREVES
— On annonce que l'incident de frontière 

polono-lilhuanien est réglé.
— A Gonstantîne, une veuve a été assassinée 

par trois malfaiteurs.

Deux bandits assassinent le facteur 
en plein bureau de poste

LE PRIX DU PAIN
. Le prix du pain de consommation courante 
sera porté d'ans le département, à 1 fr. 65 le 
kilo à partir du vendredi 21) mars.

MEDAILLES DE LA MUTUALITE C’est le dimanche 20 mars p sera 
inauguré le monument aux morts

MARCHÉ DE__ LYOÎM-VAISE
*7 Amenés 371 ; renvois T00. 1” qua

lité 9,20 ; 2‘ qualité 8,40 ; 3° qualité 7.70. Prix 
extrêmes, de 3,80 à 5,50, poids vif. Vente diffi
cile.

LES CONCERTS DE T. S. F.
« RADIO-PARIS »

Programme d’aujourd’hui, samedi 21 mars
A 12 h. 30 : radio-concert par l'orchestre tzi

gane « Radio-Paris » :
1. Quo Vadis, Le baiser d’Eunice (Jean Nou- 

guès) : 2. Célèbre sérénade espagnole (Albenitzl; 
Pierrot et Rouquette (Haring) ; i. Baisers (te 
mai, valse (M- Duras) ;’ 5. Czardas, violon (Men
ti) ; M. Lucien Paris ; 6. Saltarello (Lacomê) 
7. Frisson d’ailes (Detaiarche) ; 8. Roses fanées 
(J. Rico) ; 9. Aubade ( Luigini) ; 10 .Prélude, 
violoncelle (Van Goens) ; 11. L’Estuciantina qui 
(F. Popy) ; 12. Danse tzigane (D’Arbor et An- 
dolfi) ; 13. IVima spada, marche espagnole 
(R. Boischot) ; 14. La Tracewska, mazurka rus
se (G. Fosse) ; 15. A l’approche du soir, violon 
(H. Février) ; 16. Delilah-Valse (II. Sicholls) ; 
17. La Paloma (Yradier-Mouton) ; 18. Célèbre 

' cavatine (J. Raff-Salabert) ; 19. Brume, violon- 
। celle (P. Fiévet) ; 20. El Capéo (Farear-Steriing).

A 16 h. 45 ; radio-concert avec le concours 
de Mlle Lagrange :

1. Premier trio (1er mouvement) dé Mendels- 
sohn, violon, violoncelle, piano ; 2. Polonaise, 
violon (Wienawski) M. Féret ; 3. Morceau de 
concert, violoncelle (Servals) ; 4. Grande Polo
naise, flûte (Boehm) '; 5. Un rhume de cerveau 
(Leneka et Matrat) monologue dit par Radiolo ; 
6. Un ruisseau d’argent, piano (Spinceler) ; 
grange 7. a) L’églantier (Picheran) ; b) Lar
mes, de jjcèle (Picheran) ; c) A la manière de 
Suit y Priidhonnne (Picheran) chant, Mlle La- 
gnange accomj»gné par l’auteur ; 8. Médita
tion de Thaïs, violon (Massenet) ; 9. Ballace, 
flûte (Périlhou) ; 10. Grave et fugue, violoncÆe 
(Haëndel-Ronchini) ; 11. Ballet des Indes ga
lantes (Rameau).

A 20 h. 15 : radio-communiqué, auto, aéro cl 
sports.

A 20 h. 45 : radio-concert de gala organisé 
par le Matin :

1. a) C’est Séraphin (Koger et V. Scotto) ; t.) 
Viens â Monlpai’nasse (L. Boyer et Scotto) ; 
le chanteur populaire Henry Alibert, de l’Olym
pia ; 2. a) L'armistice (Jean Bastia) ; b) L’accent 
(Jean Bastia) te poète chansonnier Jean Bastia, 
des Noctambules, dans ses œuvres ; 3. a) Vivre 
pour aimér( René Mercier) ; b) Séparation (M. 
Laparcerie- de Buxeuü M. Louis Gharco, de 
l’Olympia : 4. a) Werther (Les lettres) de Mas
senet ; b) Dans te désert blanc (Léojac) Mme 
Morel Després, des Concerts Colonne ; 5. a) 
Printemps nouveau (P. Vidal) ; b) Chère nuit 
(A. Bachelet) Mme DoUy-Lepellelier, des Con
certs Classiques ; 6. a) Air du livre (Hamlet) 
A. Thomas ; b) C’est un air lointain (Wierns- 
erger) Mme Jeanne Eudes, soliste des Concerts 
Colonne ; 7. a) Les épouseux du Berry (E. 
LhuLlier) ; b) Il est pourtant temps de me

Versailles, 20 mars. — Cqt après-midi, 
vers 17 h. 10, deux individus' pfiTcilssant 
Agés de 20 à 22 ans, ont, pénétré dans le 
bureau de poste de Cormeilles-cn-Parisis et 
ont tué le facteur Forthenot, âgé de 52 ans. 
La première brigade mobile s’est aussitôt 
transportée sur les lieux.

flotrs entête
C’est un véritable acte de banditisme con

çu et exécuté selon la méthode classique 
dont le bureau de poste de Cormeilles-en- 
Parisis a étéUe théâtre cet après-midi.

11 était 15 heures. Le bureau de poste était 
vide de clients. Seules deux employées se 
trouvaient derrière le guichet occupées à 
leurs travaux habituels. Une automobile 
stoppa au ras du trottoir. Deux hommes 
en descendirent tandis que le conducteur 
restait sur son siège maintenant le moteur 
en marche.

Rapidement sans marquer d’hésitation, 
les deux bandits traversèrent le trottoir, 
pénétrèrent dans le bureau et braquant 
chacun un revolver sur les employés, criè
rent :

— Haut les mains '
L’une des femmes exécuta le mouvement 

tandis que l’autre, instinctivement s’accrou
pit derrière la balustrade en bois servant 
de démarcation à la partie de la salle ré
servée au public.

A ce moment, le facteur Forthenot, ren-' 
trant de tournée, pénétra dans le bureau. 
Avant qu’il ait pu esquisser un geste, l’un 
des bandits tira sur lui presque à bout por
tant. Le malheureux s’écroula,: la poitrine 
traversée par un projectile.

'En un chu d’œil, les malfaiteurs pénétrè
rent dans la partie du bureau réservée au 
personnel et en présence des deux employées 
absolument affolées et incapables mêmes 
de pousser un cri, il fouillèrent le tiroir et 
firent main-basse sur la recette de la jour
née, environ 400 francs.

Le receveur du bureau, qui se trouvait, 
dans une pièce voisine, entendit la détona
tion. Il se précipita dans le bureau, mais 
telle avait été la prestesse des malfaiteurs 
qu’il ne put qu’apercevoir le second, fermer 
la porte de la rue. Les bandits s’engouffrè
rent dans leur automobile qui démarra et 
bientôt fut perdue de vue dans la direction 
de Paris.

Le parquet de Versailles et les inspec
teurs de la brigade mobile prévenus par 
téléphone, sont arrivés peu après et ont 
commencé leur enquête.

Les employées ont pu donner un signale
ment assez précis des assassins qui sont 
deux jeunes hommes de 20 à 22 ans, conve
nablement vêtus.

LE MONUMENT AUX MORTS
Les Associations nées <re la guerre et les 

Amicale des classes, ont demandé que l’inau- 
guratiion ait iieu sans qu aucun discours soit 
prononcé en dehors de celui de la remise éu 
monument à te municipalité. Le représentants 
de ces sociétés ont à l’unanimité décidé qu’une 
palme unique sera déposée en leurs noms le 
jour de l’inaùguratlon.

AVALLON
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Le tribunal a prononcé les condamnations 
suivantes :

Georges Martel, domestique à Saint-André-en- 
Terre-Plaine, est condamné à 100 francs d’a
mende pour avoir soustrait un timbre avertis
seur de bicyclette à M. Delaplace.

VAULT-DE-LUGNY
Une halte érigée en station. —■ La Cie P.-L.« 

M. vient de soumettre à l'homologation du Mi
nistre les surtaxes locales temporaires destinées 
à 3a transformation en station dê la halte du 
Vauit-dë-Lugny.

JOïGNY
TRIBUNAL CORRECTIONNEL 

mois de prison et 50 francs d’amendeun i • r: :____ r_... '
Jean-Baptiste Policard, marinier, demeurant 
Dun-sur-Auron (Cher), pour bris de vitres.

— Un mois de prison à René Lambert, c.o- 
mestique chez M. Herme, fermier aux Vincents. 
commune de Saint-Àmand-en-Puîsaye (Nièvre) 
pour vol d’une lanterne, à Ronchères.

— 16 francs d’amendé à MM. Georges Violet
te et Léon Éourcier, de Chamvres, pour inju
res.

à 
à

SENS
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Le tribunal a prononcé les condamnations 
suivantes :

Charlotte Dozières, marchande foraine, pour 
défaut ce carnet d’identité, 25 francs d’amen
de.

— M. Maurice Marien, mutilé de guerre, ac
tuellement a l’école de rééducation ce Passy, 
pour avoir frappé un employé de la gare, 100 
franés d’amende avec sursis.

u mmii ■nu»è»-iwiôntm«a«c<ia—s«3Bagïïi«i7i'Mi-rmi»iMji» r ,< n n । i m—aouauj

les Sports

Sont-ee les assassins ?
Versailles, 20 mars- — Les inspecteurs । 

de la première brigade mobile ont amené, 
cet après-midi, â Versailles, la maîtresse 
du camionneur Roy, trouvé assassiné dans 
un fossé,, à AÜiis-Mons, ainsi que le cousin 
de cette femme.

On les soupçonne tous d’eux d’avoir par
ticipé au crime.

Ils-seront interrogés cet après-midi.

DE NOUVELLES CHARGES PESENT 
SUR JOLLOT

Melun, 20 mars. — M. Dcmay, juge dins- 
truction avait reçu ce matin une lettre de 
Jollot, l’ancien maire de Brie-Comte-Robert, 
inculpé de la tentative- de meurtre dont fut 
victime son amie Mme Pu'g.

L’inculpé prétendait avoir des révélations 
sensationnelles à faire. Conduit devant le 
magistrat, il affirma que, dans la soirée du 
23 février, où se déroula le drame, Mme 
Pug s’était promenée avec un Polonais ét 
s’élaït rendue en compagnie de cet amant 
de rencontre à l’hôtel de ’a Grâce-de-Dieu.

Malheureusement pour l'ancien conseiller 
général, après vérification pan les inspec
teurs de la police mobile, il fut établi que 
ce récit était absolument inexact, et que 
Jollot avait simplement cherché à égarer la 
justice sur une- fausse piste.

Celle manœuvre se retourne donc contré 
son auteur et renforce les charges qui pè
sent sur lui. De nouvelles perquisitions 
opérées au domicile de Jollot n’ont pas en
core permis de retrouver ceux des vête
ments de la victime qui ont disparu depuis 
le drame.

Gautv. de l’Olympia : 9. Allegro appassionnate 
(C. Saint-Saëns) M. Charles Guy, pianiste vir
tuose belge • 10. a) Un nid d’amour (Dardany) ;. 
b) Sylvia la bohémienne, accompagnée par 
l’auteur Dardany, Mlle Gypsia, eu Concert 
MayOl : 11. a) An Orange Grove in California 
(Derby) : b) June night (Wels) Miss Etoile Re
noir, de l’Empire de Londres : 12. a> Le Colibri 
(Chausson) ; b) Chainson triste (Duparc) Mlle 
Madeleine Loys, des Folies Bergères ; 13. a) La 
châsse (P. Marinier) : b)) Les trous ce Paris (P. 
Marinier) 1e chansonnier Paul Marinier, du 
Moulin de la Chanson : 14. a) Oh ! Adélaïde 
(J. de Soutier et A. Pugel) : b) La photographie 
(Phylp, Gabm-oche et Pearly), Mme Mars Mon- 
cey, de l’Alhambra : 15. a) Les parents ce pro
vince : b) Madrigal Légumes, le poète chanson
nier Augustin Martini dans ses œuvres ; 16. 
a) Marquita (Saint-Granier) ; b) Dans mon quar
tier (Gabaroche), Nffile Parisys, du théâtre Mi
chel ; 17 a) Le rêve du prisonnier (Rubistein); 
b) Plaisir d’amour (Martini) M. Fernand Torel- 
li, soliste des concerts Lamoureux ; 18. a) 
Les yeux qu’on aime (Lack) ; b) La voix des 
morts (J. Leroy Denis et Boussard) M. J. Win- 
kopp, de l’Opéra Comique ; 19 a) Romance en 
ut (E. Nerini) ; b) Rêverie Mauresque (E. Néri- 
ni), Mlle Hélène Wolff, violon, accompagnée 
par l’auteur ; 20. a) Yvons et Corentihes, "ber
ceuse bretonne (Haltain et Drocces ; b) ’ 
chant des 
Yvonnek,

genêts (Yvonnek et Drocces), 
le chanteur populaire breton.’

Le
M.

TOUR EIFFEL
19 heures, radio-concert avec le con-De 18 à . ,

cours de Mlle Suzanne Teissier, Jane Kirsch, de 
l’Opéra, Mme Millochau-Pavare, 1" prix du Con
servatoire, et Mile Mîllochau, violoniste ; Mme 
Bridgemann, pianiste virtuose ; M. Gadenne, 
pianiste.

Programme : « Choses à la mode », par Mlle 
Teissier ; les beaux airs d’Afliçste, de Gluck, 
chantés par Mlle Kirsch ; Sonate en mi majèur 
(Ilaëndel), pour deux violons et piano ; Pièces 
poui’ piano (Bach), Mme Bridgemann ,‘ Les 
beaux airs d’Iphigénie en Tauride, de Gluck, 
chantés par Mlle Kirsch : Pièces pour piano, 
de Rameau, par Mme Bridgemann. A 18 h.55. 
les dernières nouvelles.

EGOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A 20 h. 30, cours de photographie, par M. 

Georges Collin.
A 21 heures, a la Sorbonne (amphithéâtre 

de chimie), radio-diffusion de la soirée celti
que donnée par la Société Artistique et Litté
raire de l’Ouest. F. Octove Déliard présentera 
« Merlin » — Fragments de Myrrdhin (Bour- 
gaulLDucoudray), avec le concours ce Mme 
Marie-Blanc Audra et de M. de Mulder

Mentions honorables 
(Suite)

M. Jean Montegul, présîden tde la société de 
secours mutuels la Sainte-Barbe à Chalon-sur- 
Saône.

Nllle Françoise Morand, membre honoraire de ' 
la société de secours mutuels de Bantanges, I

M. Jean-Marie Névor-est, ancien aaminàstra-1 
teur .de la société de secours mutuels des voya-. 
genre et employés de commerce de Mâcon. I

JM. Ernest Pallhey, trésorier adjoint de la so-1 
ciété de secours mutuels des employés et voya- j 
genre de commerce et a industrie à Chalon- 
sur-Saône. I

M. Claude Petiot, secrétaire de la société de 
secours mutuels de la ville de Louhqns.

M. Jean-Baotiste Rtolot, secrétaire de la so- ---------------  — — so
ciété de secours (mutuels l'UnTon naternelle. se aussi à toutes les Sociétés qui sont con- 
Autunoise a Saint-Pant-aléon. | g fj, ’ " • •

M. -Edmond Rivât, président de la société de ' rinanstiraiion • 
secours mutuels l’Espérance à Romenay. r •• •■ - -

M. Henri Soufflet, vice-président de la sodé-1
té de secours mutuels de Cliagny. I . --------- , ......------------ _ —

M-..Gabriel Tonner, trésorier de la caisse de cicns combattants, associations d’anciens 
retraites la Bourguignonne à Chalon-sur-Saône. ’ officiers, d'officiers de réserve et d'anciens

M. Jutes Treille trésorier de la société de se-1 sous-officiers, sociétés de préparation mili- 
coure mutuels Ibnion coloniale à Irouhans. taire Souvenir franr-ais miniitea do te >■ •M. François Tremeau, administrateur de la e’j,®’, 1 J m,de , ri 
société de secours mutuels la Concorde à Torcy. ( vlQn,’ délégation des niumcipalités gu de-

M. Louis Villette, trésorier de la société ce. poj'tenient du Cher, délégations des écoles, 
secours mutuels de Touion-sur-Ai’roux « ; Elle s adresse enfin à toute la population

Bourges, 20 mars (par téléphone de notre 
correspondant particulier). — Se trouvant 

' dans l’impossibilité absolue d’invôr indi- 
virtuellement tous les souscripteurs à hono
rer de leur présence l’inauguration officielle 

। fixée définitivement au dimanche 29 mars 
! prochain, lè comi té d’action a décidé de le 
i faire par la voie de la presse.

Celte invitation s’adresse à tous les sous
cripteurs, individuels ou collectifs, à toutes 

j lès' sociétés ou groupements qui ont sou- 
’ tenu l’effort de la souscription. Elle s’adre-s- 

I viées à faire partiq du cortège, le jour de 
l’hAuuguKitlvjj : sociétés de gymnastique, 
sociétés des Médaillés militaires, vétérans, 

। associations de mutilés, associations d’an-

AUTUN

Elle s’adresse enfin à toute la population 
de Bourges.

En ce qui concerne les délégations des 
municipalités du département, MM. les 
maires sont pries de vouloir bien faire con
naître avant le mercredi 25 mars : 1‘ leur 
intention d’envoyer une délégation officielle; 
2° la nombre des personnes devant faire

ASSEMBLEE GENERALE DE LA SOCIETE 
D’HISTOIRE NATURELLE

E’asgemHée générale de la société d’histoire ~ uco
naturelle, aura lieu au musée, place ïTllallen-: paTf;p ,ip i, court, le 29 mars.courant, à 13 h. 30 (une assern-1 “XigSSs ’

Cette dernière assemblée est convoquée pour pour prévoir tes places

nalurelle, aura lieu au musée, place 
côüu-i, le 29 mars courant, à 13 h. 30 (une asseni- i- bloc générale extraordinaire suivra). I_ Ces^ jen^eignoiiicnls

tune modification, concernant le relèvement de ' Cortège. MM. les maires voudront'Sien les
rachat des cotisations à 200 irancs. i

Voici l’ordre du jour : Compte rendu moral 
et financier de l’exercice 1924 ; don et' envois ; ' 
correspondances : la lèdératicta des sociétés 
savantes de Bourgogne ; modification du mon
tant de la cotisation annuelle, questions diver
ses et communications.

sont nécessaires 
* réserver dans le

la cotisation qui serait portée à 15 francs et le ’ faire parvenir au président du comité M.A , Fou<ælerj place ,Berry] Bourge3.
Des communiqués ultérieurs donneront 

tous le détails du programme.

ELECTIONS SENATORIALES
Délégués des conseils municipaux :

■ AntuHy, — Délégués : MM. Carret et Leno- 
K’z» • mnrvlnonl • Xf Y 7 «v 1 Ion a 1

Pelux, Terreau,
Bardonnet, Bli- 
' : MM. Mourot, 

_  __ re
Monthèlon? *— Délégués : n£' Lamalle ; sup-

bte ; suppléant ; M. Vallenet. 
Auxy. — Dlélégués : MM.

Suppléant : M. Lacomme.
Curgy. — Délégués ; MM.

gny ; suppléant : M. Terrier .
Diràcy-SaiE^ï.oup. — Délégués

Labille ; suppléant : M. Largy.
Moilthelon. — Déléguée : M. Lamalle ; sup

pléant : M. Devoucou.
Saint-Forgeot. — Délégués : M. c.e la Genar- 

dière ; suppléant M. Meuley.
Saînt-Panlaléon. — Délégués : MM. Régnier, 

Moine ; suppléant : M. Labille.
Tavernay. — Délégués : Joseph Broehot, Ph.

Brochot ; suppléant : M. Lavault .
Canton i’Issy-l'Evéque :
Cressy-sur-Somme : délégués, MNi. Soullard, 

Dumont ; suppléant, M. Coulon.
Cuzy : délégués, MM. Briat, Guillot ; sup-

Saint-Forgeol.
A. S DES P. T. T. DE PARIS (1) CONTRE 

F. C. MOULINOIS
D§s renseignements cdïnpiémentaires que nous 

avons reçus, il ressort que la ligné d’avants des 
P. T. ’l’. est le point fort de l’équipe ; athléti
que, elle déploie une activité inlassable dans tous 
les compartiments du jeu. La mêlée se îôrœe ra
pidement et le talonnage y est effectif.

Les « fonvards » moulinois auront fort à 
faire ; certainement moins puissants que leurs , «-‘N*'"’ , -,
adversaires, ils compenseront sans doute cet Daquier, Jeanmn ;
handicap par leur activité, leur science, leurs 
combinaisons dans le jeu ouvert.

Cour d’appel

AMuyre Cliatel, 65 ans, agent d’affaires à 
Paris, avait, fait signer à M. Delautier. ' hôtelier 
ô’ <..hâtillon-sur-Indir.e., un acte l’autorisant de 
traiter la cession de son bail. Quelqus temps 
après, M. Chate} réclamait à M. Delaulier uns 
somme de 800 francs pour irais de publicité. 
M Deteutier déposa une plainte en escroquerie. 
Le tribunal de Châteauroux condamna M. Qià- 
tel, te 21 janvier, à six mois ae prison.

Sur appel, la. cour l’acquitte, te délit d’escro
querie-n. étant pas suffisamment établi.

— Antoine Sigaudi, 2$ ans, a été condamné 
par te tribunal de Cos ne a deux mois cte prison 
pour vagabondage et défaut de carnet. Sur ap
pel, la cour élève la peine à mois.

— Philippe Hedanat, 50 ans, journalier, faft 
appel d’un jugement du tribunal de Sancerre 
le condamnant à deux mois de prison peau* 
mendicité. La cour oonfirrne.

jSaint-Panlaléon. — Délégués : MM. Régnier,
i Tavernay.
■ Broehot ;"

Canton d’Issy-l’Evèque :
Dumont ; suppléant, M. Couîoh.

pléant, M. Vacrot. ___ _ . _ _ 'commissions d'organisation sont instamment
nléant" M Gonlrif ' ’ ' ’ ' i 1prjés1 d,’assister à la réunion qui aura, lieu à|PIssPFE^ue : délégués, MM. Jault, Poupon,! Æ (,a “«ce le jeudi 26 mars, à 

. Augoyord ; suppléant, ,M. Ghanlon.

Avis de réunion. — Tous les membres du 
comité du monument faisant partie des diverses 

J.------------------ sont instamment

. Il est. à présumer que la paire de demis fece- \ c«.®an*i01!L v» + »< I »
miste sera supérieure à sa rivale ; mais du arly . délégué, M. Carzon ; suppléant, M. | Malade, ~ Une femme âgée d’une trentaine
CÔtA t.rViic_mint4a Ipc rlonv lirrnbo rl/vivpnf c’rfnni. GlCmcnt. . Q â,’DllÇ6S 8 6St üffaîSSéC pl&CO CujaS*. L flgêllt dû

service l’interrogea. Elle déclara se nommer 
GabrieUe Léonard et être domiciliée à Château- 
Boursac (Haute-Vienne). Elle a été conduite à 
l’Hôtel-Diéïï.

Le temps. 
la nuit, — 0’4 
mélriqft.e, ■ 763.

Prévisions :

côté, trois-quarts, les deux lignes doivent s’équi-, 
librer. 1

L’un ou l’autre camp cherchera donc 
vrir le plus possible sur ses arrières et 
l’équipe qui aura sû le mieux saisir tes 
siens qui triomphera.

à ou- 
c’est 

occa-

Sainte-Radegonde : délégués, MM. Laurent. 
Gier ; suppléant, M. Rousset.

F. C. MOULINOIS (2) 
CONTRE CHAVROCHÈS (1)

L’équipe seconde du F. C. M. rencontrera, 
demain dimanche, A 14 heures précises, sui
te petit terrain du F. C. Moulinois, l’équipe 1 
de Ghavroches. Victoire en perspective pour 
îles jeunes derniers, qui triomphèrent nettement 
au match aller.

DEMAIN DIMANCHE, V. S. MONTARGIS (1)
CONTRE F. G. COSNOIS (1)

Demain, à 14 h. 30, aura lieu au Stade de la

LE NOUVEL EVEQUE DE LANGRES
Paris-Centre a relaté ces jours derniers que 

M. le chanoine Thomas, vicaire général d’Au- 
tun. venait d’être nommé évêque de Langres.

Mgr. Thomas, est né à Mailty (S-et-L) 1e 24 j 
septembre 1868. Ordonné prêtre, te 11 juin 1892, ; 

i il fuit nommé professeur au petit séminaire de’ 
’ Semur-en-Briohnais. En 1902, S. E. te cardinal i 
Peiraud lui confie la direction de cet établisse
ment et en 1903 il reçoit 1e camail de chanoine | 
honoraire.

En 1903, il fut chargé de diriger la maison ! 
de philosophie du grand séminaire d’Autun. 
Mgr. Villard, le nomme le 29 juin 1910, supé
rieur du grandi séminaire et vicaire général, 
d’Autun. A son arrivée dans le diocèse Mgr., 
Rej'Uioin se l’ad.ioiunit comme vicaire Général'

f Température la plus basse de 
1 ; du jour, 13’ ; hauteur haro-

- --------- . une dépression s’étendra au
nord-est de la France. Nouvelle tendance au 
changement de tenipS.

[Observations de M. l’abbé Moreux, directeur!1 
de l’Observatoire cfê Bourges).

Etat civil :
Décès.. — Marie Fretilly, femme Lemaln, 7t> 

ans, rue Fulfôn : Louas Bry, 76 ans, nie Fnl- 
ton ; Alexandre Bajaud, 54 ans, route do Mar- 
ma-gne.

vuuaiu. ir. wv, uuiu. .rou au. ^uau.u cro iu . u YïrtilUll. /Y SUII1 tUTlVCC Uadl-S itz UlUC-tîbÇ . .
route de Saint-Laurent, un nouveau gala sportif । Bertihoin se l’adjoignit comme vicaire général 
qui fera époque. ‘ archidiacre (1915). A la mort de cet évêque, le I

En outre d’un match d’association qui oppo- chapitre de la cathédrale, te choisit en février : 
sera l’U. S. Montargoise (1) au F. C. Ccsnois (1) ( 1922. pour exercer les fonctions de vicaire capi-1 
et à la mi-temps de celui-ci. un 5000 ni. handi- •■■■-- ™
cap sera disputé entièrement sur la piste du 
Stade ; te public, par conséquent, suivra complè
tement l’épreuve et. pourra témoigner à nouveau 
ses encouragements à nos fécemistes dont la sai-1 
son de cross fut particulièrement brillante, nos / 
orossmen y seront tout sfinplesiént opposés àj 
Dolquès. C’est une de nos plus grandes vedettes 
dè la .çourse à pied, un grand « As » un de nos 
de ïæ§, celui qui aux jeux■ de'1924 teïmmâ 2° । 
ê " . ’ '
gagnant du cross de l'Intran. 1923 où il se

tulaire et Mgr Chassagnon le confirma dans sa 
charge en août 1922.

GHAGNY 
FOIRE AUX VINS

Les adhérents du syndicat viticole qui dési
rent exjToser leurs vins à la. foire des 28 et 29 
mars courant-, sont priés de se faire inscrire 
chez M. Nicot-Petit, aux Mûriers, à Cliagny, 

, hui, dernier délai.
— La commission de, la Fédération des syn- 

, gny se réunira, demain dimanche, à 14 lieu- 
jour : impression du cçta- 
vins : distribution des car- 
étiquettes ; questions dlver-

OFFRE ERATUITE ,ï,“£Sg- 
dessinateur, conducteur, spécialisé en électricité, 
automobile, aviation, béton armé, chauffage 
Central. Demandez brochure 87 envoyée gratis 
I>ar l’institut Moderne Polytechnique, rue Déff- 
fert-Rochereau, 42, PARIS.

SANCERRE

plus sérieux espoirs pour les jeux olympiques : auïouffi’hfü deimïër’d^ai. ■
de '192$, celui qui aux jeux^de 1924 termina 2° j — commission de la Fédération des syn- 
derrière te fameux Nurmi dans un 5.000. Dolqucs /jicats ce défense viticole de la région de ( ha- gagnant du cross de l’Intran. 1923 où il se ■ ca,s œ jaicoie ae la ri„ion cie t.na
révèle, est présentement champion France des I j - „all Iûte dP’phôipj <ie Viï]e' 
5000, de cross-countey. champion de France mi- v’oir l’oMre ’
.dairc en cross, champion de Paris de 3000, ' renzr-ii dpQ

.5000 et de cross. Et c’est celui-ci que nos sportifs ' t ® . • -
auront, te rare privilège de voir demain. Pour 
la lt0 fois en effet, depuis ses récents triomphes 
il disputera une épreuve en public et c’est à 
amis fececisles qu’il a réservé celte faveur.

TRIBUNAL COIKECTIONNEL
Le, Tribunal condamne par défaut â 16 fr. 

âtemendé avec sursis, Adolphe Guilleminct,
I 32 ans, voyageur de commerce à Le Donjon 
' (Allier), pour défaut de carte d’identité proies-

ses

DEMAIN DIMANCHE, A BOURGES, 
LE G. O. CREUSOTIN CONTRE 

L’U. S. BRESSANNE
L'équipe première de rugby du C. O. C.

amical contre l’Union 'Sportive' Brèssanne. Au 
Parc des Sports, la jeune équipe seconde rece
vra le team premier du Racing Club de Gha- 
gny. Le coup d’envoi* de cette partie sera donné 
à 14 li. 45.

Le matin, à 9 heures, se disputera, entre les 
équipes de la Mouiilelongue et du PonLdu- 
Souci, un match comptant pour la Coupe in
terquartiers.

LA COURSE DE L’UNION CYCLISTE 
VICHYSSOISE

Demain djimanc-he, l’Union cycliste Vichys- 
soise ouvrira sa saison sur route par une course 
de classement, exclusivement réservée à ses 
membres. I arcours ; 50 kilomètres environ.

Départ à 15 heures, 52, rue de Paris.

tes d’entrée et des 
ses.

BLANZY-LES-MINES
Etat civil :
Naissances. — Marcel Thierry ; Marie-Adrien- 

ne Guillou ; Paulette Gavasoriie.
Mariages. — Henri Brivot et Rosalie Mar- 

chandiace ; Gabriel Bosseau et Jeanne Ducreux.
Publications ae mariages. — Louis Baudot. et 

"1 • Léon■ Balski et Annette Mortel;
Alexandre Loreau et Calhenne Favier : Henri

sïbnneîle.
— Louis Cauveaii, 46 ans, ex-débitant à 

Garigny et son fils, Louis Chauveau, 23 ans, 
sont poursuivis .pour: Lanquerouta simple com
mise en 1924 au même lieu. Chauveau, père, 
est condamné à 3 mois de prison et Chauveau, 
fils, est acquitte. Us étaient détenus ’ ’ 
son d’arrêt à Sancerre depuis la fin 
dernier et ce dernier a été remis 
aussitôt après 1e Jugement.

à la mai- 
de février 

libertéen

L’équipe première c.e rugby du C. O. C. se. luullwlu,^ ,x 
déplacera à Bourges, pour y jouer en match Régine Giroux • r. »-v-» 4lz»«-. 1 l'Thn’mi CnÀvl -lirn TJ tvAc> n <-> TV rt> An ■ 1° i v

Villedieu et Adrieaine Laplanche ; Louis Thi- ' proïëssèù' 
baudet et Jeanne Dufour ; Louis Gauthier et ■ ■' 
Marie-Antoinnette Leclerc.

Décès. — Marie Tnunier, femme Picard, 66 
ans ; Marié Tissïer, 3 ans ; Jeanne Weibl, 4 
ans.

A, S. A. VAUZELLES
La R» équipe de l’A. S. A. V., rencontrera 

demain dimanche, à Nevers, l'équipe correspon
dante du F. C. M.

Cette partie promet d’être très intéressante et 
le résultât comptera pour le classement dans le 
challenge Duvernois, mis en compétition par 
cette société.

Coup d’envoi à 13 h. 20.
A Vauzelles l'équipe 2‘ donne la réplique à 

la 2° équipe de l’U. S. Chantoise.
Coup d’envoi à 14 h. 30.
Bientôt les amateurs du ballon rond auront la 

Joie de voir, évoluée sur le terrain de Vauzelles, 
l’excellente équipe de roiympiqùe de Paris qui 
disputera deux matches pour les fêtes de Pâques. 
L’un te dimanche contre TA. S. M. ù Clermont 
et l’autre le lundi à Vauzelles contre l’A.S.À.y.

Nous reviendrons sur ce grand événement 
sportiî.

L’ETOILE CYCLISTE DU BOIS-DU-VERNE
L’Etoile cycliste du Bois-du-Verne organise 

pour demain dimanche une course l.ccale sur 
l l’itinéraire suivant !

Déàart Champ-Moreau, au Bçis-du-Verne, 
Cw, Ciry-le-Noble, Génelai’d, PejTeoy, Gueu- 
cinon Toulon-suir-Arroù&, Saiht-Bàrin-Sôus- 
Sanvi’gnes, Arrivée, Champ-Moreau, au Bois-du- 
Verne. Cette course sera dotée de nombréüx 
pi-ix en argent.Lés engagements, 2. firancs, ne seront clos 
qu’au départ et sont reçus dès maintenant au 
siège ; café des Sports, â'û Bois-du-Verne.

J. G. N. (2) CONTRE VERNEUIL
Demain dimanche, la 2‘ équipé de la Jeune- 

Garde se rencontrera avec l’équipe de Vemeufl.
! sur le terrain de cette cfernière. Les joueurs dont ... . , .
lœ noms suivent devront se trourer, à 8 h. ItlffiÆ.’a1 

! prêches, à la ga^ : MM; Boyard, Chaussin, I Ures cun

LE CREUSOT
Renversé par un cycliste. — M. Nectoux, rece

veur à la perception ces droits de place, a été 
renversé par un cycliste, nie de l’Etang. M. 
Nectoux fut violemment projeté sur le sol, ce ' 
qui lui occasionna de nombreuses contusions.

Service pharmaceutique. — Le service sera as
suré demain dimanche par la pharmacie Lau- 
pin, place Schneider.

Boule des Amis réunis. — Réunis en assem
blée générale, les membres de la Boute des 
Amis Réunis ont maintenu j»ur 1925 te bureau 1 
sortant ; président d’honneur, M. Emile Com- 
meau ; président, M. Rateau ; trésorier, M. 
Durtiay ; secrétaire, M. Pascal.

Un concours entre sociétaires, par tripettes, 
aura lieu le 5 avril, à 14 heures, et permettra 
la formation des équipes désireuses de partiel- ' 
per au. concours fédéral. D’autre part-, un con- ’ 
cours régional aura lieu ’ ’ ...
saison, à une date qui 
ment.

dans 1e courant de la 
sera fixée ultérieure-

DIGOIN
Il est rappelé aux

Etat civil :
Publications (te mariages. — Marcel 

Ducloux, à Sancerre ; n—*;-‘-
professeur au. collège । 
Vangelade, à Sâint-Ju..t

Décès. — Saint-Prix Tuhault. 
de Marie Chevreau.

SAINT-AMAND
Ivresse. — Camille Giiavenon, 36 fins, journa

lier, s’est vu dresser procès-verbal oour ivresse.
Etat civil ;
Naissances. — Serge Durulsseau, 15, rue 

Bissonnière ; Odette-Louise Pascal, 4, rue du 
Cheval-Blanc ; Marte Alexelien, avenue Pre- 
siden-Wilson Colette Lalande, 44, rue Fradel ; 
Yvette Mortreux, 20 .cqurs Fleurtis : Clarenice 
Mient, avenue Présidènt-Wilson ; Paul Lou- 
radour, 8, nie Godimdes-OdonaJa.

Publication de mariage. — Georges Viraux, 
mécanicien, et Aline Dumas, couturière.

Mariages. — André Beunet. livreur ix Saint- 
Amand, et Marie-Louise Deschamps, couturière 
à ïSaint-Georges-de-'Pbisieux, ; Gaston Duelu.- 
siaux et Germaine Dupractere, ouvrière en pel
leterie ; Octqve Laurent, marchand de grains, 
et Marie-Denise Rebillat. à Arcomps.

Décès. — Rose Rousset, veve Arioste, 48 ans, 
rue Ménicart ; Jean-Baptiste Renault, 80 ans, 
avenue Wilson ; Marie Raffault, 64 ans, nie 
Manuel.

André, 
Raiier. 
Jeanne

, Jean-Baptiste 
de Sancerre, et 

îuni'èn-sur-Viein je.
76 ans, époux

BRINON-SUR-SAULDRE
Défaut de plaque de contrôle. — Procès-ver

bal a été dressé contre Guénino Ciet, 35 ans,
Foires suplémentaires.

L'.i ' . ’ ’ _ . .
œentaires sont fizées aux 27 mars, et 28 août. , o

Conférence de l’U. N. C. — Les membres de pour défaut de plaque (te contrôle a sa 
l’Union des Catholiques sont avisés que la con-1 .......
férence sur la récente déclaration des cardi-1 
naiix et archevêques de France, traitant des lois ' 
bfpïre-Damê, est remise au lendemain dimanche, 
22, â 20 heures.

Service pharmaceutique. — Le service sera fis-1 
sùré demain dimanche par la pharmacie Qiam-1 
breuil, place du Centre, ' |

GUEUGNON ।
Acciden©; du travail. — M. Joseph Gonpot, 30 ' 

ans, en manipualnt des tôles, s’est blessé â la 
main gauche.

— M. Jean-Marte Ferreux, 40 ans, ouvrier aux 
forges, s’est blessé à la main gauche, en pliant 
des tôles chaudes.

— Léonard Boitier, 19 ans, casseui aux usi
nes, s’est aussi blessé à la main, droite.

MARCIGNY
Accident. — M. Jérémie Denis, homme d’équi

pe au P.-L.-M., s’est fait écraser l’extrémité des 
doigts de la main gauche en fermant tes por-

toires supiemenraires. •— n est rappeie aux 
intéressés que les deux foires annuelles snpçlé-! „

I sujet italien, chaisier ambulant, sans domicileA ! r. - . - i -i . i _    .r .  < „ - t -

voiture.
HERRY

uoua « . Incendie - Un Incendie dont la cause est
laïques, annoncée aujourd'hui samedi 21 galle .inconnue à détruit une meule de paille de 7 

—à ... ---- -----------„.i._ mètres de longueur et 4 mètres de largeur,
contenant environ 12.000 kilos de paille, appar
tenant à M. Augustin Chartes, cultivateur aux 
« Artauts » commune. d’IIeary. Grâce à la 
promptitude des secours apportés par les ha
bitants et les pompiers d’Herry, un hangar 
situé à 6 mètres de la meule ainsi que les 1res 
proches maisons ont pu être présenés.

HENRICHEMONT
Deux collisions. — Une collision a eu lieu 

entre la voiture de M. Mallet Rateau, épicier à 
Aubigny, et celte c.e M. Rabineau, 25 ans. En 
même temps, un eautre collision avait lieu en
tre l’auto de M. Godon, charcutier, et celle de 
l’employé de M, Raffignat, garagiste. Dégâts 
purement matériels.

LE NOYER
Fermeture tardives. — Louis Chataigner, 34 

ans, aubergiste au hameau de Boucard, ainsi 
que 19 consommateurs qui étaient encore atta- 
blés dans son établissement après l’heure de
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TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Audience du Vendredi 25 mars

■ Jacques Léser}, 62 ans, retraité A Bouçê, 
. ayant trouvé sur' Tie banquette de la ê-alle 
-d'attente des premières, a -a gare' de Moulins, 
parié montre en ftwiii, perdue par un voya- 
(gëur, négligea Ce ? ren ire. il est condamné A 
,J2 mois de prison avec sursis.

— Maurice Raur ■..-t, cultivateur A Gi-pcy, a 
l’dérotyé au préjudice l'un ue ses voisins une 
• certaine quantité ds bois provenant délagages 
1 ét estimée 40 francs.

Le tribunal le corrfomne A 200 fr, d’amende, 
i' — Les époux M,...:;--'. -lemeuraint rue du Pont- 
i-Ginguet, ont porté des coups à leur voisin, 

। Etienne Senotier. g. i a subi 18 jours d’incapa- 
i .Cité de travail, el fî la femme de ce dernier. Ils 
j sont condamnés à K5 francs a amende avec 
sursis,

; — Deux cultivai s. i un de Bresnay, l’au
tre de Saint-Léopa in-TAugy, poursuivis pour

; chasse sans permis on temps prohibé, sont 
! condamnés chacun 100 francs d’amende el 
devront payer « n : ..sire l’amende fiscale de 116 
francs, prix d’un permis général.

— Les nouveau.'’ rites particuliers dont les 
noms suivent ont :’reté serment MM. Mauri
ce Lejeune, d’Agongêé (au service de M, Au
guste Bardonnet, à ïzeure) • Jean NaturAl, de 

.-Moulins (M. Miche’ .Ltouille) ; Julien Fugier, de 
Châtel-de-Neuvre (M. TÂigrepont) i Je-àn Au- 
boiron, de Limoise (M. Blanc Vital, à Moulins).

La fondation d uj radio-slub maulinois
Avant-hier jeudi, une trentaine de sans-flïis- 

tes moulinois se sont réunis dans une des sal
les de la mairie. ?:. après avoir eiïlendti Jes 
explications données par M. Desbôrdes sur l’uti- 

"‘lité de la fondation d’un radio-club A Moulins, 
pour travailler, en union avec les nombreux 
clubs existant déjà en France, A la diffusion 
et au progrès de cette science nouvelle et mer
veilleuse de la radiophonie, ont décidé, A l’una
nimité, de se grouper sous le titré du radio- 
Moulins (R. M.), association régionale des ama
teurs de T. S. F.'

• L’assemblée a aussitôt élaboré des statuts, 
elle les a approuvés et a nommé son bureau, 
qui est ainsi composé :

KIM. Auguste Desbordes, président ; Marins 
Loizel, vlçe-président ; Eugène Çlaÿeux, Secré
taire ; Marcel Ducaffy, trésorier, et Paul De- 
iatime, blbllothécaire-ilrchivisté.

J Les cotisations annuelles sont fixées A 10 fr. 
pour les membres actifs, 15 fr. pour les mem
bres honoraires, 25 fr. les membres bienfai
teurs, et 50 fr. les membres fondateurs. Un 
droit d’admission de 5 fr. sera perçu pour les 
membres actifs, mais à partir pu l1' juillet pro
chain seulement. En seront exemptes toutes les 
adhésions , reçues avant cette date.

L'assemblée fixe au 2’ jeudi de chaque mois 
.les réunions mensuelles qui comporteront, ou
tre des causeries, conférences, auditions radio
phoniques, un cours de lecture au son, 

b Le Radio-Moulins fait appel à fous les Sans- 
fllisles qui n’bnt pu assister â la réunion du 

. 19 mars, et les invite à énvoÿer leur adhésion 
ïi. M. Glayeux, architecte, Secrétaire du R. M. 

: 54, rue des Potiers, à Mouliné (Téléph. 73).

LA MORT DE MONSEIGNEUR BOUTRY
Nous apprenons la mort subite -lé Mgr Bou- 

try, évêque du Puy.
Mgr Thomas-François Boutry était pé A 

lYzeure en 1845, Lorsque le pape Pie X l’appe
la A l'épiscopat, il occupait, auprès de Mgr 
Lobbedey, les fonctions de vicaire générai, 
après avoir été longtemps professeur el préfet 
des classes à l’institution du Sacré-Cœur, de 
Moulins.

Mgr Boutry avait laissé A Moulins de fidèles 
et solides amitiés.

Accidents du travail. — Maurice Monté, 24 ans, 
. charcutier, rue du Champ-Grenier, a reçu sur 

le pied gauche le contenu d’une marmite remplie 
. d'eau bouillante.
! — Raphaël Châtelet, 72 ans, manœuvre dé 
scierie, 9, rue Louis-Blanc, s’est blessé à la main 

■ droite en chargeant une pièce de bois.
Trouvailles. — Il a été déposé, au bureau de 

police un bouton • ' mwehe-te et . un nécessaire 
de Réparation pôur automôbilë, trouvés en ville.

203' section des médaillés militaires. — Com
munication :

Les membres - onisell d'administration et 
de la commission • contrôle de la section 
sont priés de vbi : bien assister à la réunion 
âu bureau, qui au 'jeu le dimanche 22 mars 

‘courant, A 9 h. 32 u matin, chez le camarade 
■ Barthélemy, café te de la République. Pré- 
sehee ihdispensal lt

Pharmacies de ç le — Le service de garde 
çera assuré demain dirrtahché, par les pharma
cies Péhu, rue des outeliers, et Augot, rue 
d’Allier.

Le temps. — Hier, mips beau. Le thermomè
tre indiquait : r heures du matin, 0°5 ; â 
midi, + 10’ ; n.. . + lf ; minima, 0’6.

Pression baron. >e a midi, 770.
Etat civil >
Naissances. — Maurice TTiomas : Jacqueline 

Guilbert ; Robert Duplaftÿ < Pierre planai.
Publications ■ !. ■ -iage. — Pierre Bourgeot, 

“employé des : ' r ù \ it-ry-sur-Seine, et Marie 
- Besson, cou lu • , Moulins ; Jean Devaux,
garçon charcu - iôullns, et Marie Roux, A 
Charolles (SaÔi ■ ■ rire ; Pierre Briand, maî
tre d’hôtel, et,Nfe;î-n Thomas, domestique 
Marcel Bajot, priit ; pàl clerc ce notaire, et Lu- 

, oie Rollin, à Vie Çlaude Bannière, télégra
phiste, et Gabriellè ' rl-ogeux, couturière.

Décès. — Marti:: allais tanneur, 79 ans ; 
'André Papon, 8 nm : Catherine Diat, 80 ans, 
veuve de Marie < sset ; Félicité Muret, 85 
ans, veuve die Al-,o. ;,îre Duranion ; Emile Ro
mane, tanneur, -T -ns : Marie Catteau, 29 ans, 
épouse de Jean ; ùlrtit , Claude Thomier, 45 
ans ; Antoine PL maçon, 82 ans.

NEUILLY-EN-DONJON
MOTG ÎONTRE AUTO

M. Laforêt, tab : à Neuüly-en-Donjon, se 
rendait à motoej à Gèron (Saône-et-Loire) 
lo-rsqu’arrivé au !’-•?■' -râiit >< La Montée », où se 
trouve un touru- ags-ea orusque, il entra en 
collision avec uj । mobile conduite par M. 
Bailly, propriété’v . C-henay-lq-Châtel.

Heurté par i'a- -, ie la voiture et projeté 
violemment par M- Laforêt fut relevé 
avec les dieux ja . .. • ssâes et une forte bles
sure à l’arcade : > jlièré; 11 a été transporté 
A l’hôpital 'de Roanne.

VIGHŸ PORT. OM DONNE AUX COM
PRIMES VTGffi- .T. PERMETTANT DE 
FAIRE SOI-MEM I INSTANTANEMENT UNE 
EXCELLENTE EAU ALGAIJNE GAZEUSE TRES 
DIGESTIVE.

PARAY-SOUS-BRIAILLES
Au concours agricole de Paris. — Au palma

rès paru dans nôs ■:donnes, il convient d'ajou
ter les lauréats su ■ ants :

3’ Section, î" prix, aux mêmes bœufs fé 
race carolkuse : 3' prix aux mêméç. 4‘ pri$

■ MM, Gaudin de Villaine et Chambon et Ray, 
père et fils.

i Bœufs de race pure, de grande tailje । !•» 
prix : MM. Gaudin je Villalne et Çhambon.

: Bœuf de croisotnênt : 1*’ prix : MM. Gàùdln 
'de Villaine et Chambon et Ray, père et fijs.

F.emeles de toute races l 2" section. 8a’ prix I 
MM. Gaudin de \TUafne et Chambon.

Bardes de bœuf ' Prix d’honneur des bardes 
de bœuf : 1* prix de la 3‘ section : MM, Gau
din de Villaine et Chambon et Ray, père et fils.

SAINT-SQRNIN
Un arrêt des trains P. O. — La Compagnie 

d’Orléans vient d’approuvër la création d’un 
arrêt de trains ni? passage A niveau n‘ 260 de 
la ligne de Montlvçon A Moulins, entre les sta- 

■ tiens de Chavenôn et de Tronget. Il sera dénom
mé arrêt dé Saint-Sornin.

SOUVIGNY
Vol. — Dimanche, à l’issue de la oourse cy

cliste, deux M-t •ulinois. MM. Gilbert Aujames, 
coiffeur, rue des G.arçeaUx, ét François, électri
cien, rue des Si Frères, ont eu des boyaux 

i volés A la porte du débit devant lequel Ils 
■ avaient abandon:?’ un instant leurs bicyclettes; 
. plainte a été poi

1 LURCY-LE-BOURG
P a disparu ' • PETITE PONETTE, rouge, à 

î’®-3 noir8» queue ? “ipée. Louis GRAILLOT, à 
l"ulon, par L? 3ourg. Récompense.

MONTLUCON
-r»

CONSEIL MUNICIPAL
à M £e r^un’ra lundi prochain 23 mars, 

Voici l’ordre du jour ;
Ecole primaire supérieure de jeunes filles : 

cours de couture, lingerie, et modes à la sec
tion ménagère ; révision du taux de l’heure 
annuelle ; bâtiments communaux . renouvelle
ment de l’entreprise de vidange des fosses ; 
congrès des commissions départementales du 
travail : demande de subvention ; personnel 
communal : indemnité de cherté de vie et al
location pour enfants à charge ; répdnsé de 
l’administration préfectorale A une précédente 
délibération ; décision à prendre ; personnel de 
i’ootroi : examen d’une demande en révision 4e 
traitements : locations à la cn-arge de la Com
mune : révisions : produits communaux ; ad
mission en non-valeurs : doq de 1’ « Emaiici- 
patrice » pour la création dé prix A attrijju.gr 
aux lauréats de concours d’apprentis ; ques
tions et communications diverses.

Accidents du travail. Henri Th^venet, 20 
ajiê, ajusteur aux usines Saint-Jacqueà, large 
plaie perforaïilè de la cornée çte l’œil gauche ; 
Ràul Richard. 44 ans, manœuvre aux Fours- 
À-çhAUX, plai-ë contuse à la jambe gauche ; Ari- 
tç>lné Gnandjean, 65 ans, carrossier, rué de Pa
ris, contusion thoracique ; François Rameau, 
coçhea* A l’hôtel de France, entorse du P'.-ed 
gauche ; Gilbert Beaumont, 44 Ans, mouleur, 
idx Jiauta-Fourhaux, contusion du pied droit; 
mèlén Ruffoh, 32 ans, ouvrier aux usines Dun- 
op, plates confuses aux aoux mains et A la 
ambe droite.

Trouvaille. — Un sac A main contenant une 
peliiè œpime et divers objets à été trouvé par 
M. Teyton, 26, rue de la Verrerie. Le lui ré
clamer.

Les carabiniers monttuçonnats. — Dimanche 
dernier, 15 mars, la première séance des tirs 
réduits a eu lieu sur le gland de Bien Assis, 
face A ila. caserne du 12T R. 1.

Voici les résultats :
Carabine : adultes : Gilbert Dunanton. 22 ; 

pupilles ’ Ducr-os, 21 ; iVncent. 19 ; Legrand, 18; 
Toureau, 17 ; Moripet, 15 ; Mag-nard, 15 ; 
Gauthier, 14 ; Quiptat, 12.

pistolet : adultes et pupilles : Morinet, 38 ; 
Gauthier, 21,

Deriiaïn dimanche, tir au xusil A 100 m. sur 
le cliamjl de tir régimentaire de Quinssaines de 
13 h. 80 à 17 heures et tirs réduits sur le stand 
de Bien Assis lace à la caserne du 121® R. L 
de 14 A 19 heures.

Etat civil :
Publications de mariages. — Pierre Dubault 

et Anne-Mairie Arbtgny, 12, rue do Moulins ( 
Léopold llegrain, chaudronnier, ime Danton, 
et Antoinette Perret, sténo-aactylo, placé de 
Blaiizat ; Georges Lépée, tourneur, iue Saint- 
Nicolas, çt Claire Batel, A- Saint-Jean.

Décès. — Jean Pumopt, 6o ans, manœuvre, 
26, ru-ô des porxleurs ; Jeanne Cheveuson, 
veuve Beteiger, 74 ané, te, rue de llrevelle ; 
Julie Chauvin, veuve Debaise, 93 ans, 35, rue 
des Nicaùds ; Emile Accolas, 10 Ans, 18, rue 
de Moulins t Etienne Desnoyers, 80 ans, 18, 
rite de Moulins.

CANNAT
Accident du travail. M. Jaux. électricien, 

en tombant, s’est fracturé m jambe.
La classe 1895. — Les anciens de la classe 

1895 se réuniront demain a-imtoche, à 16 heu
res, â la mairie, afin ne ôlscuter certaines 
questions relatives à leur’ panquet qui aura lieu 
le 29 courant, ru restaurant Lebourg.

EBREUIL
LA FOIRE D’AVRIL SERA PI.rûEE

Lo riïàire informe les commerçants et agri
culteurs qu’a l’occasion de la foire du 2 avni 
prochain, des primes seront aoordées aux ani
maux des races bovine et porcine. La foire 
d’avritt a toujours été. renommée pour les mou
tons dont l’élevage est encore prospère dans 
la région.

LURGY-LEVY 
LE PRIX DU PAIN

Le maire vient de fixer le prix du pain A 
1 fr. 575 le kilo. Ce qui port? les 3 livres a 3 fois' 
2 fr. 35 et une fois 2 fr. 40 ; les 3 kilos, 4 fr. 725; 
les 6 kilos 9 fr. 45.

La farine se vend 2 fr. 15 le kilo en boulan
gerie.

CUSSET
UNE NOUVELLE FOIRE PRIMEE

Après le succès de la foire du 7 mars, le Syn
dicat d’initiative a l’honneur de prévenir MM. 
les propriétaires, fermiers et marchands de bes
tiaux qu'une deuxième toire primée aura lieu 
le samedi 4 avril prochain.

L’embarquemen't d'u bétail se fera comme 
d'habitude, en gare de Cusseï, sur wagons P. L, 
M., sans transbordement.

Bal paré et masqué. — Nos jeunes Cussétoi- 
ses apprendront avec plaisir que le Sporting 
Club Amical Cussétois donnera un magnifique 
bal paré et masqué demain dimanche, a 20 h. 30 
A la salle des fêtes de l’Hôtel-àte-Ville.

Concert de a La Semeuse ». — Le concert 
instrumental .qui devait avoir lieu demain diman
che au Kiosque eu Cours Tracy, est renvoyé au 
dimanche 5 avril prochain.

Etat civil :
'Publications de mariages. — Jean Rénie. In

génieur, domicilié à Stolberg (Rhénanie) et Hen
riette Prunaux-Cazer, place Félix-Cornil ■ Albert 
Masson, Straffeur, Aveue du Progrès, et Louise 
Mallet, A Cremzier-le-Neui ■ François! Corre, 
cultivateur aux Morats, et Marie-Louise Citerne, 
A Genat.

Décès. — Jacques Bâtisse, 19 jours,'boulevard 
de l'Hôtel-de-Ville ; Jacques Randoing, 71 ans, 
cultivateur, rue des Fossés.

TREVOL
Vol. — Des magnolias, estimés l.OOÔ fr., ont 

été volés dans le parc de M. de Chabannes.

KEVER3

Ligue de défense des usage?»
ds la roüta

Sous la présidence de M- de Noury, 
jeudi, a eu lieu une réunion fort Impor
tante des automobilistes et usagers de Ja 
rouie. iM. de Noury, au début d® la séance, 
fit les déclarations suivantes » 

i pans un but ,dç protestation générale, la 
ligue dès Aulomobilistès dè la Nièvre, 

! d’aççprd avec M, Dugnas, organisateùr de 
' Ja ré’u^Qn ayant eu liqu précédemment, a 
l’idée de faire appel en masse è. tous les 
usagers de'la route pour former un groupé 
cômjadt.

■bâtis, çes conditions, la ligue flgS AW' 
mobUisles, de la Nièvre croit du’il y à Jjéu 
d’élargir son rayon d’action gl do se fe- 
èonstituer sous le nom de y Ligue de dé
fense des usagers d® la routé &•

Le programme d® défense, comprendra 
donc tout ce qui peut intéresser Jjÿ ‘aujô&io- 
bilistes ét voituriers et gurtoui une protêt-, 
tation contre les nouvelles'ta$§s vjcirialet,

Cette protestation ne'doit pas rester pla
tonique, elle comporte !

Un sévère contrôle des feuilles de contri
butions-

Une protestation énergique et efficace 
contre les taxes abusives. Çettç protiesïà-. 
tion sera rendue tangible, par la décision <j.e, 
tous les adhérents d’acquitter I.eftr iaxp en 
nature afin de s’assurer que l’argent versé 
e.st réellement consacré aux rputps.

Mais, certaines catégories d’aïïtçimobilis- 
tes éprouvèroht la plus grande difficulté 
à acquitter ces taxes. C’est pourquoi, il ® 
créé un consortium d’entrepreneurs qui îe§" 
exécutera au prix fixé par la taxe.

En dehors de cette question principale, la 
ligue s’ocupera des expertises en cas d’acci
dent, de la défense devant les tribunaux de 
commerce, des soins médicaux et chirurgi
caux-

Le comité envisage aussi l,a création de 
centres importants et de comités locâmx qui 
feront chargés, de faire igumaitre les deside
rata des membrès de leur secteur et les 
améliorations à apporter.

Le comité provisoire central est ainsi 
composé 1

Président ; M. Pasteuris ; vice-présidents, 
MM? Dugnas, d’Anglejan ; gêcrélaire-tré- 
gorier, M. de Noury ; secrétairè-adiomt, M. 
Henri yirlègeux.

M. Dugnas prend ensuite la parole ét 
explique le fonètionnement du Consortium 
d’entrepreneurs.

Âveà béauddhp de bonne humeur, il dé
nonce ensuite les abus de l’administration. 
J1 demande à là, presse de signaler’ Je fait 
<W Je chef des Services vicinaux urbains ét 
celui dès senuces vicinaux dépanMentauf 
sont une mémo ét identique personne. Voilà 
qüi est fait — ét céîâ 'expliqtlë bien des 
ctiosos J

p stigmatise l’œuvre de certain conseiller 
général, sénateur, qui, jouissant fie la g?|- 
tuitÇ’ du cb.emin de fer n’a pas besoin d’aù- 
tomobile, cè qui fait qu’il peut faire bdfi 
marché des deniefâ des automôbllistès.

Le discours de M. Dugnas est acùejlli par 
dés applaudissements unanimes.

M. Laurent prend ensuite la parole. Il fai) 
justice des préjugés populaires contré l’ati- 
tomoblle, le mode de transport est entré 
dans nos mœurs, tout le monde directe
ment ou indirectement, e§t appelé à qn vi
vre. L’automobile, n’est pas un instrument 
de riche. C’est l’instrument de tout le
monde. C’est un facteur essentiel de pros
périté et de progrès, par conséquent, c’est 
faire œuvre sociale que de faciliter sa dif
fusion.

Or écraser cet instrument précieux de 
prospérité économique, est-ce faire œuvre 
nationale ? Non répond l’otàteur aux ap
plaudissements de l’assistahcé,

U faut donc sè grouper, s'organiser sé
rieusement, élaborer dés statuts, fairè une 
action continue pour que les pouvoirs pu
blics qui ne reconnaissent que la force, 

: fassent à l’automobile la place qu'elle mé
rite dans l'économie nationale.

Le discours de M. Laûrënt est acueilli par 
des applaudissements unaîiimèâ.

On fait ensuite passer des listes d’adhé
sion, qui sont couvertes par la presque una
nimité des trois cents assistants présents.

RECETTES DES FINANCES
M. Prudot, receveur particulier des finances 

de 2” classe A Clamecy, a été élevé sur place 
A la 1™ classe de son grade.

1 M. Fillon, receveur particulier des finances 
de 2’ classe a Cosne, a été élevé sur place a la 
lr0 classe de son. grade.

M. Dard, receveur particulier des finances de 
3' classé à Château-Chinon, a été élevé sur place 
A la 2S classe de son grade.

CONTRE LA PERSECUTION RELIGIEUSE 
! L’Union catholique nivernaise a adressé 
' à Mgr Ruch, évêque de Strasbourg, le télé
gramme suivant :

L’Union catholique nivernaise, au nom de 
ses 10.000 adhérents, adresse aux catholiques 
asàciens ses encouragements et félicitations 
pour leur magnifique résistance contre la per
sécution religieuse.

GIEN
Trouvailles. — Une pince, une clé, un bonnet 

de coton et une taie d’oreiller.
Circulation interdite. — La circulation des 

voitures est interdite provisoirement sur les ! 
voies éi-après ; 1°) Sur ie qua. Joffre (route! 
nationale 152) depuis le 13 mars jusqu'au 26 ( 
maïs 1925 inclus ; 2’) Sur /Avenue de la Répu- ' 
blique (route : nationale 140) depuis le 1. mars 
jusqu’au 4 avril 1925 inclus.

Etat civil :
Naissances. — Pauf Toussaint, 27, rue Geor- 

gesi-Gtemenceau ; Hélène Bougeas, A la « Dé-, 
lasse » ; Jean Séné, quai Lestra.de ; Henri 
Breuzet, 12, rue de llTIôtel-de-Ville.

Miànag^. f— 'Emile Vinalent, employé de !

COMPAGNIE CONTINENTALE EDISON 
Réseau du Nivernais

Pour permettre l’exécution d’installations 
nouvdles et d’entretien, le courant électrique 
sera supprimé sur l’ensemble du réseau, de
main dimanche, de 7 heures à 14 heures.

Trouvailles. — Réclamer à M. Momnelat, 8, 
rué Lafayette, un . porteieuille contenant une 
certaine somme et des papiers divers ; M. Robi
neau, brasserie Schneider, 1 Quai de Loire, un 
manchon de dame ; Mme Desforges, caserne 
de gendarmerie, avenue Marceau un vêtement 
d’enfant ; au magasin du Petit Paris, rue du 
<Wuûercé, un) parapluie pour homme \ : au 
bureau de police, une photo de jeune fille.

— Réçl’amer à M. Lucien l'hévenot, faubourg 
de Mouésse, une housse de capote d’auto.

Feu de cheminée. — Avant-hier, A 16 h. 35, 
un fgit de cheminée gÿst déclaré dans l’âjppar- 

, x-r, i t * ■ 7 a ■ ? temânt de Mme Armand, môdisle, avenu'è Geof-bureati, A Paris, et Lucienne Meunier, employée g'e-Clémehceau, il à été raptéémênt éiéüit par 
des Postes, A Gien et résinant A Arpaion (S.- p --—>— - 1 1
etipj.

Décès. — Eugène Eugrot, éclusièr, 57 ans, ! 
69, rué de Pan? ; Benjamin Godard, 81 ans,! 
A l’Hospiçe J Séraphie $âsmoker. veuve Ghô-1 
bert, 78 ans, A l’Hospioe ; -----------------------

- - - - - ans, 24, rue de ^halil-

fûlsé, veuve Masson, 69 ans, 39,'

। :e-s pompiers.
I Etat civil !
i Naissance. — Marie Michot, nie de la Raje 6 

tuiiu&ei-, veuve unu-1 Décès. — Louise Maria MtChU. 50 àfiV éûottée 
• Tranquille Labou-! de Médard Curiç. Gustave Mathieu, 8; Marie 

24, rue de Chatil- ' Rl?ayd,', 61 àns, veuve dé Nicolas Page, rue 
ans, 36, rue de Paris j Gambetta, 4.

Décès. — Eugène Eugrpt, éelusier, 57 ans, 
69, rué de Pans ; Benjamin Godard, 81 ans, 
A l’Hosnice ; Séraphie A'esmoker, veuve Gho- 
Sert, 78 ans, A l’Hospi-- ♦-» -
rêàu, veuve Fréiat. 76 
Ion ; Simon Afellot, 92 
(AqéClaïde Leg’t““‘ 
rué Paul-Berl, _____ _

SAINT-HILAIRE-LES-ANDRÇSïS ! , ^éParate“t accordeur, .34, rue de
Vol. — M- Hilaire Bonnereâù, cultivateur aux ( *a échange toqs. yieux pianos

Bçaufils, avait laissé dans le b°is ds la Grosse- ■ kOwTTON-yÇî^TI•• même prix qü au comptant. 
Planché’ deux dé ses cutis dé bûcheron. Ces 
outils ont été volés.

SAINT-GERMAIN-DES-PRES I CORBIGNY
Agression. - JM Joseph Hurler, 46 ans do- ! MM. TURIN et MAILLQT ont l’honneiir d’in- 

xncsticjU’6 do fermo à nionlpOLiy, revenait du. formici’ 1g 'nuT>lic a Igmt* ptiHAta /liaMoulin-Plateau, lorsqu’il fut failli par un ; Shn pw le He du bois de chaXe à 
^gendSnieriereenquêle.et P des'coupa', domicile, Déplacement par auto.

fl ■ /ITvr-r r y !
Vol, — Au cours de la nuit, un voleur incon-1 

l_. .. ...............................................
lapins.

PIANOS

s»». ----- ■ ■ Z T n*1"*».Qgg Ateiier spécial pour toutes réparations phonos» 
i lutherie.

Oo rafosera é monde, Is 01 ç»t 
ay sensation^ gala sportif 
organisé par “PaHs-Centrà^

JHer, nous ayons publié’ notre program
me, ét nous, a vêtis çôjnmis uriç efrèijL qui 
à dû faire bondir tous lès amateuiis du 
noble â'H. Le pPèmïer combat qui '^tt'ra 
aux prises Tatipiti, le jeune ççmingiman de 
Nevera êi de' yiartini. le champiôn de la 
NièvTé de la çp.tég’Ôfje. sont des poids moù- 
ch.ês et ’jiof des poids’ ^lûihés.

De meifie, le 4° cornbfii ; Page jeune, 
l’étpile <jjuï ge lève, coit?f LesCaimé; de 
Foiirchatiibâtilt, fe^beau Champion de la 
NièWe, èôïit | té prèmier’ un p'ôids diurne 
et Ip secotid poids')égér,'piâis il est 
utile de préciser que la différeHco d® poids 
énlre les déiix gdyèrsaifés n’excède "pas '8 
livres —és^rt fort normal.

M. 1§ général de Bèlénèt, qui présider^ 
nôfrè gala Vtéfij de âvis&r qu'il 
dgnnefa |ùx militaires de la gaAisonj la 
përml§siofi de spgd[a'ôie Jè âl ifiàd. Nous 
î’en rêmèfciftiis’ bien vivement. Nos poilus 
di 95a et dù.r2’ aeFostiérs pôtirrdnt donc 
aller applaWr et enèonrager leur cama
rade le châmpiôn militaire, qui
rçqçonlrçra ^e.61aiiçl de Çlamscy, ’ Cham
pion efe té ‘Nièvre, po§s <®i-nîôyen.

Ce rorm.iftt çonstituèra une revanche. En 
effet, fi ' y ' A deux mbis, à Los né, Lè|)lpc 
en finale de la ' catégorie, l’emporta de jus
tesse.^

La phpse nç. souffre pas digçjjssign r le 
81 ffiâfs. la salle du MafêsticdPaïacè sera 
bôriàée.

M’est avis même que l’on refusera du 
monde...

Aussi avonsmous décidé d’ouvrir la lo
cation dès lundi prochain, à « Paris- 
Centre ij, En sus du prix des places utie 
somme 'de vinçd-cinq centimes sera perçue 
par placé douée.

Ce sÿbnt les plus prudents qui trouve
ront place àljriajesyc-

Et .p'irmi ^s geps prudents, jl n’y aura 
pas, il rie doit pas y . avoir que des.sportifs, 
des sporlsmen, des amateurs du .ffShle aft 
et des’ gens qèsirèux de Voir une boxe d’une 
valeur encore incotînue à Nev’érs, mais 
gS»si IgjTout Neyers, tous les 'é'ens qui 
ilofti, pas publié qü’jl.y â iù la gitéi'ro et 
qutl ÿ a ciéf aretiglès dé’ 'füèLrë:

I® Wjter LtîôMj gala certes q 
po® nüt de donne? dé VadiVité £ ffotre 
villq. g,LqJqnçplira^ër le sport, .filais’ surtout 
rlWU. «S W® aux.militâmes àvpüglês çl’ 
tubèrèplgtix du département' de ïq Nièyrq, 
D soit,.importa®. El
il èë?a, nous çonnaïssons trop le'b'Suï ae 
Nevers'po'ui’ êfi douter tïti seul msfâiit.
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a LÀ ÇHARITE-SUR-LOIRS

PUY-DE-DOME
*»-i p«mi «iiiraMijg,,»

L’WOlSOfWBjgNT PAR LÉS CONSERVES' 
i de i'empotéonnempnî 
it « ParfeXeÂke f.ê 
>rès-miqj pa? Je çiedq- 
a établi fenqucte, feë 
.bsoÆte par' fe. fàqmle 
tonsérvef de' tôtiiates,

[Ui ont causé la mort des deux enfants. L’état 
u père et de la mère est stationnaire.

LA MORT DU CHIROMANCIEN
,,Qn a découvert dans un fossé, au lieu, dit la 
Maison Jaune, commune des Aricize$-de-Comps, 
le Caqavïq d’un vieillard de 55 ans, Ernest 
Daniel, originaire dès Deux-$èvres. Le malheu
reux ,qui exerçait, depuis 25 ans. la profes
sion de chiromancien, a succombé’à une con
gestion causée par le froid.

.....yèï’sairéj n’cxcède "pas 3 
(prf normal

:-fli jTl SF’-U voté pu
blique un pqrte®pnnâie. cônfena.'rit une certaine 
sCmme, té TéclamSr' ày büM®iï 3e police.

A l’occasion de la Mi-Cgrêma. — Les débitants 
et tenanciers dô bâJà publics, sont autorisés A 
lasse!' leurs ctàblissieihqîits Cuvêrts jusqu’à 3 
heures du matin, dan là huit de dimanche A 
lundi.

Secours mutuels. — La recette de lâ Société 
de Secours ffi'utuèls .J.uîfiâ JW le dimanche 29 
mair$, de 9 A 11 hé®és, saule de la Société a la 
Mairie.

Consultation de grossesse. — La prochaine 
oQfiSullatioh de grôsséSè .aura liéù mercredi 
25 niars, A 9 h. 30, ï l’gôpifàl sous là (firSclioh 
de Mme Raynaud, •^age-ïèmrne,

Consultation da nourrissons. — La prochaine 
consultation de pourissons aura lieu mercredi 
2-5 mars, A 10 h. 30, à i’hôpilal. eôus la direction 
du D! Pei-di’iat,

^rouvOïè

CQO’E
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

"Le tribunal a prononcé les condamnations sui
vantes :
J-- Gabriel Leroy, 24 ans, journalier, 6 jours 
de prison pour vagabondage et défaut de carnet.

— Arfiia.nd i-Ltinet, 3 m'ôte de prison pour 
tentative de Vol A la garê'ae Cosne.

CHATEAU-CHINON
Matinée artistique, — Dimanche prochain 22 

mars, a 14 heures les élèvêà de l’école de filles 
donneront a la salle dès fêtes, une matinée or- 
tistiqM des plus’' intçressànte’è', comprenant 
comédies, chœurs, ■ pôèsïqs mSrvàndelles, etc.

Le prix dés plèce’s..,fet fixé à 4 fr., 3 fr, et 2ttoy à 4 fr., 3 fr, et 2 
fr. La location des placés résërvées a lieu dèà 
aujourd’hui, riiez M. Fohtariël, A la mairie.

Installation, v- Le 17 mars dernier, M. 
Drouarl, jiige d’instruction A .Fougères, a été 
installé dans ses nouvelles fonctions de procu
reur dé la République, én remplacement de M. 
Denier, admis A faire valoir ses droite à la re
traite.

Séance récréative. — Demain dimanche, l’é
cole de filles donnera en; mâtinée, â 14 heures, 
une séance récréative dans la salle des fêtes 
de la mairie.

BOURSE DE PARIS
du 20 Mars 1925

ilÏEllB) (ta Cours 
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AU COMPTANT

Etat4% 1912-14. 
— 5% 1919...

Bons TrtelH? 
— Fta 1923 
— Sont. 1923

Crédit Rat 1919
- 1920
— Bons 1921

IIIFFér.1922
- «ta. 1922

—Janr.1923
— Juin 1923
—Jam.1924

AMILLY
__,_____leur incon-' . . FOURCHAMBAULT 

nu a dérobé A M. Joseph Réby, épicier, cinq : „ Cercle Symphonique. — La grande soirée du 
’—। Cercle Symphonique, annoncée dernièrement, 

CEPOY I est maintenant définitivement fixée ; elle, aura ! 
mosé une lîeu dimanche 29 mars, A >8 h. 30, salle du !Plainte. — Mme veuve Moulins a déposé une central rSéînn ® 

plainte contre son voisin, M, Amédée Bouleau, ! y r.??-ncina , 
59 ans, qui l’aurait frappée au visage

G0R6EINE æ

tv«z (lliÇll pj Çl O Xi» ws

—w.x.^u. ; rjen n’y sera négligé.
■■'i L’entrée sera gratuite aux membres hono- 

I raires sur présentation de leur carte.
axxr.r.—t Les personnes qui seraient désireuses de faire 

affections de la gor- de la publicité sur les programmée sent payées 
j voies respiratoires, de s’adresser avant lundi 23, au directeur. M.

Les, la boîte 3 fr, ttes oh. Chamuault. 11 rue de la Boulan o-pria _ _____

MONTSAUCHE
DANS L’ENREGISTREMENT

M. Macary, receveur A Monteauche, passe c?e 
la 4' classe A la 3’ classe de son grade.

BONA
Etat civil :
Naissance. — Robert Robin, A Huez.
Trouvaille. — Réclamer À là mairie une son

nerie d’appel électrique trouvée sur Ja route 
de Nevers.

CSRGŸ-LA-TOUR
Suicide. -- Mme Montrçsiér, 74 ans, s’est 

suicidée en se jetant dah‘S Uhé mare.
CHÀtiLLON-EN-BAZOIS

Contravention. — M, Robert Pourtier, mar
chand ambutait, deiîïèurarit à Môulins-Engil- 
bert. a ©u une contravehtiôti pôur ivresse.

LORMES
Bal. — Un bal travesti cura lieu, salle de la 

mairie, le fii-.-nafiche.^ mars. A 21 heufès, sous 
la présidence de M. le fti|iiré', Lès personnes bien 
informées prétendant û&è de, nônibreüx travestis àor.t êrtfépWlM eJJ.bn'péuï Wgüi# du'ils 
sèroftj lais d?s Jclie-fs-q’œüvré de bon goût et 
d’élégance. Tout laissé prévoir uhé affluence 
coftéfdérable et tin rôél succès pour les ôrgâni- 
satèürs.

MONT-ËT-MARRE
, F&rmeture tardive. — .QôH&aÿéhttéh à été 

,dréssée Wire M,-Marre Petit, 51 ghs, débitait, 
pôur fermeture tardive de Son établissement.

ONLAY
Contravention. — M. Pierre Michot. 47 tfns, 

Aubergiste, a eu une contravention pour défaut 
d’inscription de voyageurs àu registre des lo
geurs.

POUÏÉLY-SUR-LOIRE
Etat civil t
Naissances. — Camille Figeât, rue de Paris; 

Pierre Raveau, nie de Lyon.
Décès. — Charles Fouchères, 41 ans. à Cha- 

renton.
SAINTE-MARIE

Vagabondage. — Henri Chapuis. 51 ans, a 
été arrêté pour vagabondage et mendicité.’

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Monsieur Maurice BLANCHET
décédé, pn son domicile, à Arzambouy le 19 
mars dans sa 72’ année, muni des Sacrements 
de l’Eglisé.

Ses obsèques auront lieu le dimanche 22 cou
rant, a 1Ç heures 30, en l’église d’Arjaïnbouy.

De la (part de 'sa Veuve et uo toute l’a famille. 
Il ne . sera pas envoyé de lettrés'da faire-part 

le préèenl avis en tenant lieu.
♦♦♦

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame Médard CURIE 
née Maria MICHEL 

décédée, en son domicile, A Nevers, rué Gustave. 
Mathieu 3, le jeudi 19 maïs 1925, dans sâ 50' 
année.

Ses obsèques auront lieu le samedi 21 cou
rant, A 13 h. 3/4, au temple jprotestàht,’Avéhüè 
Marceau.

Ôn se réunira A la Maison mortuaire, A 
13 h. 30.

De la part de : M. Curie, son époux ; Mlle 
Georgette et M. Adolphé Çurie, ses .enfants ; 
Mme et M. Auguste... Curie,"Mme èt.M- Sàüva- 
geot, ses bèaùx-frèrés ét bellè$-sfeurs; M. André 
Michel, son neveu; dés familles David, pernet ét 
Thibault et de to'-il? lâ faifiùlè.

Il ne sërà pas envoyé dè.lettres de faire-part 
le présent avis en tenant Ûèu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame veuve PAGE 
née $arie RIGAÎH) 

décédée, chez soi) fils, A Nevers, 4, rue Çam- 
betta, le 19 mars 1925. dans sa 82' année munie 
des SacréTnëïïts 'dé'T’Ëgllse.

Ses Obsèques aufoKt lieu le dimanche 22 C&u- 
raftt, à 3 heures, en l’église de Magfiy-Cd'iffâL

La levée du corps se fera A la MâlSdh ’ffiô'F-’ 
tuMre, A 14.li. 80. . •

JJ© la pârt de ses enfants, petite-enfants et de 
toute la famille.

cl gW.»
Un service de quàrâfiïàïne sSna c$^rTle” lun

di 23 mars, 6 10 liéWès/ga l’église SôW, 
pour le repos "e i’â'Bë de

M< -sieur Pierre MICHOT
Dp la part de Mme Pierre MicïiÔUsa veuve, et 

dé toute la famille.

famille Baahéliil remèrclQ giiï^réméïlf Ja 
nombreuse assisfancë qui a assisté aux obsèques 
de

M. Pierre BACHELIN
quelles perso-im.es qui ont tégn-oigné leur 

sympathie en Celle doutétir'ëùse circonstance.

Les famille? Perret, Martinet et Anderson 
remercient sincèrement les pcrsijiines' 'qüi ’àht 
assisté aux obsëqu'és de

Madame Veuve (PERRET
Née Marie TARDÏVON

ainsi que çelles qui leur ont témoigné des mar
ques de Sympathie en cette doiiloureu^è cir
constance.

Monsieur Thibault, ses enfants, et toute la 
famille remercient bien sincèrement les per
sonnes gui ont assisté aux obsèques de

Madame Jules THIBAULT
Née Edmée AULARD

ainsi que celles qui leur ont témoigné des mar
ques de sympathie en cette douloureuse cir
constance.

Monsieur Delin et toute la famille remercient 
bien sincèrement les përsôîl'hës ffui Ôfit' W®té 
aux obsèques de

Madame DELIN
ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie en cette doulôuréusé 
circonstance.

EHTHEPDBE GÈKÉRHüÉ
DE 

®©aaflKfl(s Funéraires 
& P^OVlpiCE

Maison centralisant toutes les production? en 
rçjafières monunïents afin d’éviter les hombreujc 
iritërmédiaires et donner toufS* satisfactïôfi à 
des prix défiant toute concurrence.

PIERRES, MARBRES, GRANITS, PORPHYRES 
de toutes provenances

Maison MIEULLE
136, route Stratégique, Montrouge (Seine)

Vente sur waefon, ou tout posé, Càns toutes 
provinces, çatalogue ét renseignements franco 
par retour du courrier.

BOURSE DU COMMERCÉ
SUCRES. Courant, 206 ! prochain, 209 ; 

mai, 212 f 3 d’aVril. 212 < 3 de mai, 218 • 3 de 
juin. 218 ; 3 dtécKfbre, tKj.W, Ltote offlriellè, 
215.5'0. Tendance, soutenue.

ËLES, r- Courant, 179.75 ; prochain, 129.75; 
4 de mars, 129,50 ; maFjuin, 124.75. Tendance

SEIGLE, -y Courant, 114 ; prochain, 114 ;
4 dé mars, 113.50 ; mai-juin, 105. Tendance oal-

Çourant, 167 ; prochain, 165 ; 
toai-jà’n, 169. Tetfdâncë cahhe. 
1RES. ri- Courj-fit, 4'0 ; ùro- 
mars, sê.50 { niâî-juin, 89; Teh-

VARENNES-LES-NEVERS
Arrestation. — On a arrêté Léon Deber 24 

ans. Vannier, polir vagabondage el defaut’ de 
carnet.

AUNAY-EN-BAZOIS
Contravention. — M. Gras Ferdin, 21 ans, 

s'est vu infliger m- procès-verbal pour n’avoir i

FARINES. — 
i de mW 17Ô .< 
JyOlNËS NO. 

ahain, 92 ; l de 
dâtics lourde.

AVOlNËS DIVERSES. Courant, 87.75 ; 
prochain, 90 ; 4 de mars, 89.75 • mâi-juin. 85-75,

CÎNÉMA DES FA^JLLES
Clos Saint-Joseph

Dimanche 22 mars, matinée A 16 h. 30. 
EURE ET LOIR (pittoresque)

HURLE A LA MORT 
(Grande scène dramatique en 6 parties, 

le chien policier « Strongheart ».
POLYDOR ET LES CHATS 

(Comique)
Dimanche 29 :

avec

•— Friras.... 
— Transatl.. 
— Union-Paris 

Boléo......... 
Mines tti 

figraph.
tap Bird.........
Caoutchoucs. -.. 
Gaouto.lndo-Cliine 
CapeCopper.... 
Contrai BininB... 
C»areeure(réuriis. 

-Chai-iered...........
Chem. Ctt. (oli!.). 
Courriêr-es.........
City Deep...........
Colomiîsa............
Comp. Algérienne. 
Compt. Nat. d’Eso. 
Coneordta.........
Coroéoro Un Cop. 
Crédit tara. Fr.. 714 
Crédit fono. Eg.. 26§3 
Crédit fchii.FranQ. 17.85 
Crédit Lyonnais.. LOS 
CrfidlttabiEfr.. 
Croira Biaoé.... 
Cahrewa...........
De Beersord....

— - pi»?... 
Disf. Par. 4'Elee. 
East,Int Rubber. 
Èasf R.Fr. ain... 
Elootrio. p.Wj. 
Etetr. 8{z IM., 
Electro-âéti Dites 
Est,.,............. ....
tstrelljs,,...'.. ICO 50 
Finâno. Pé-rcto. 292 .. 
Forges HordetEst 274 .. 
Forges Jouméjit................ ..
Franco-Polonaise. 408 .. 
Franoo-Sjomiiig.. 332.. 
Bedùld Proprletar 292 ,. 
BoiiiEelds Consol. 109 50 
Grammont..... 72 75 
6ufaKal.Dubber. 164 .. 
Hartinàhli...... 188 50 
Kotefibiss et &».. 1102 .. 
Ilnandiaca......... 254 ,.
Huiles da Pétroja 385 ,, 
tafslonteh)..'.’. 285 ., 
tlohanhosburg Ltd. 184 .. 
--------------  185..

449 .. 
96 50 

8Q0 ..
32 25 

3/7 .. 
560 .. 
275 ..

713..
15 ..

1283 ..
381 ..
106 50
95 25

608 ..
276 ..
293 50

293 ..
855 ..
494 .. 
335 50

’iâ 75 
161 50 
734 ..

15 ..
1289 ..
380 ..
107 ..
96 ..

610 ..
279 ..
299 ..

4/ 10 47 10
55 25 55 45
80 75 80 50
56 70 56 70
47 60 47 50
48 15 48 15
69 50 69 50
69 05 69 05

227 .. 227 .„
270 .. 270 ..
496 50 496 50
490.. 4'jO..
478 .. 478 .
323 ,. 324 ..
384 50 332 .»
422 . . 421 ..
459 50 455 75
379.’.' 380 7*
387 .. 384 ..
389 .. 383 ..

949
166

25

947 ..
167 ..
25 ..

714 ..
2658 ..
1291 ..

.. 1605 .e 
602 ». 502 .. 
258 .. 260 .. 
493 .. 492

1060 .. 1062 ..
1104 .. 1096 ..
885 .. 884 ..
9 2 25 M ..
63 25 58 75

1455 .. 1490 ..

1067
650
159 
285
275

409 i.
331 ..
2?2 ..
112 ..
72 75

166 50
191 ..

1118 ..
155 .i
887 ..

fitrlquefie. 6% 
fifwqira ég. 3% 
finnam tein... 
Congo Fr. 1262. 
indo-Bblne 1908.
- 1113.

Madagascar 1691 
-1903-1905 

feras 4% 1814 
- 5% 1913 

tes. 3% 1892 
tfeurthe-&-Hosello 
tieuss (Bosonst). 
fcnl 8% 1921. 
Viils d’Albert 6% 
-- Reims 1921. 
ri Verdun 6%. 
■nihonsé i922... 
Vga da Lo Tliour. 
Cambrésls Bwiais 
Isturtano Mines. 
Forges Joumont.. Energ.ElectËI.E. 
Eglises dëv. 6%. 
finisse Kétallurg.

feil, Flsss-Ulle.. 
Houillères fiord...
- 1922.

Ind. Suer. Franç. 
- 1922.

Ind. text.Hég.Mr. 
industfilsac. 8% 

- 1922.

342 50
232 ..

42 40

339 50
2-10 ..

216 .. 
273 ..

45 ..
45 80 

267 .. 
300 .. 
204 .. 
336 .. 
330 .. 
844 .. 
352 .. 
838 .. 
342 .. 
342 .. 
341 .. 
832 .. 
429 .. 
353 75 
330 25 
340 .. 
330 .. 
329 .. 
338 .. 
359 ..

Kuala Lumpur... 
Kuhlmâhn(Etab.). 
Lâhulaaqtê..... 
Lautaro uilrate.. 
Léna Eodlfields., 
Lotis...............
Lianosoff fils 8ap. 
Liévin...........
Lorraine üiétrich. 223 ..
tion............. .. 850 ..
Halaooafiub.nrd. 188..

- prêt. 193 50 
JWtaÿ...y., 284 .» 
Hossa'sarios ifiar. 153 ,, 
kctropoIiîsinParis 458 .. 
ffiriri Eagls Oi), 
fetio ®n. 0'ro,;
HaL.roTiÀ ..... 
doddorfontoij,.» 116 50 
Wôntéiatihl... 227 50 
Kount Elliott.». 89.. 
Koarnblqu»...Ti 66 ».
Haphte..,..--. 208 A 
BarijaUlri^uoil. 203 ..

888

8S

5Wte -rit- ‘Ll°s! •• 
gril....ri..ri980 «. ô'rfi-Sti^arl#.. .....

Horth CailïasÎM. 46 75 
Omnibus do Paris, ,,'j ,, 
Oriental Carpit.. 377 
Orléans. IwfA 825 ,,

187 .. 
4M ..
97 50 

801..
33

Se2 M 
568 .1 
273 ,i 
224 .. 
813 .. 
190 50 
187 .. 
280 ..

100 50 
838 
ii?
231’..

78 Su
64 50 

216 ô- 
,ÎOÏ..

49

382

Mê-CiALrT 322 .. 320 ., 
Pékin Syndjojito,.' 71/5 74 75' 
Péua Cs;?5r.83.. 82 75 
Pcnarroïa..-.rts .547 1563 ,.
Potrofina....;, pis., 935., 
Pétroles Premier. 194 190 .,
Phasnii. Constant. 396,. 894.. PfioSpii.taisa... 7J4 ., 797 .. 
Phosph. testas Jgg .j <6(5.. 
M™ .-ri 7 q 053 .1 672 .. 
Fr. ch. filais, forj. 357., 831,. 
Mn.SUor.Saj.. .. 16S8 .. 
tainsÇonnta, x33i.. 825.. 
' ' 18 50 23 25

’9 . '. 80 25 
iâ.ï 275 ..

Daridfonteln Est., y 
fiansHInês...»’. 07- 
8aj ConsoL Aj, si 
Eta fofiiSfe.'rt, aj flfeTlntô?.....>82A 
tai'taEstr.Or,. 3;A. 
Robinson Deêp.. • Li là LnRussianOil.LW.. ‘Sf « 4e ri
B“!!8 WSl i' 4? z

MM 10 05 10 10
W. MS I7 35 Ê 40

lïrt . U 20 11 40 HclLterj loâg 1020 .
118.. 117 50 
758 .. 758...

, 30 50 81.50 
1170 .. 1165 .. 
9205 9205 ..
318 L 321 .. 
405 A 40» .. 
114.. 113.. 
169 .. 173 ;à

sut

tsfianrog,.,..» 
Tanagnjika Conc. 
Télégraphie S. F.- 
Terres tajos.. 
Tha'rils............
Thomson-Houston. 
Transatlant. ord. 
Transvaal Land.. 
Trâfil. ui». Ilairr» 
îulêï ScsKi’iisa. 
Tubize (sois art.), 
te unifié.,,.', 
te 5% 1914.. 
Union Cor;. Ltd..

15 50

305
361

290 .. 
363 50 
397 ..
161 ..
305 ..
162 .. ... .. 
184 .. 183 .. 
529 .. 522 ..

57 50 58 .. 
84 65 35 25 

Ôtah Conpér..,. 50 »?11 • •
Vermine»: (étub.). " *??? 
ïtaetSsirit,... J5-»
Voituras da Paris. •• • •/bu •• J4b ■ .

163 ..
305 „
165 .

CcW.» «SCS GfcsggsH
22 19 92 12
19 27 19 27

tondras............
üew-ïork...... 
filtoagns. .r.. 
Belgique.... .X 
Danemarcli...... 
Espagne....... 
Finlande........
Hc'iande...........
Halls.'............
Horvtga............
Prague .............
Roumanie. ■..... 
Suède..............
Suisse...............
(i*.».........

‘O? 65 '»7 62 

274 37 274 62 
‘l’.’.I 769 50 
78 60 78 40 

298 50 298 ..
57 40 57 80 

9 25 6 25
............ 520 ..
............ 372 50

pBldl, 8lil!3. fi 70
Bines tins 8%. 
St-8t>bain 1921.. 
Usines sln. 6 )z>. • 
tlgério 3% 1902
- 8% 1921

Ind.-Chinel 899-03 
- 1982

tesl902-fil...

339
330 ..
340 ..
330 ..
341 ..
362 ..
842 50
385 ..
468 ..
368 ..
259 ..
357 ..
205 ..
190 ..
203 ..

216 
255 ..

44 ..
45 25 

263 56 
3(>5 
200 ..
332 a 
326 ., 
345 ..
355
839 56
343 .. 
340 
342 ..

425
.. e a, 
332 .. 
328 .. 
331 ..
328 
339 
359 .» 
352 ..
330 ., 
33Ô 
34C ,» 
330
341 ..
364 .,

465
370
254
855 .«
20.»
1S5 o

« 
§ 
o. lis!

1855 4%..
1871 3%..
1871 3%qi
1875 4%..
1876 4“%..
1892 2g%
1892 - g.
1894.96 2% 
1894-90 g.
1898
1898
1899

615 ..
308 ..
V..

365 ..
365 ..
166 ..
50 50

o\ 1904 cinq..
si 1908 2%..
-j 11905 iraarts. 
g <1910 (Métro) 
i 1910 demies.

621 ,.
307 ..

85 50 
366 .. 
369
136 „
51 50

176 ..
43 25 

169 50
52 25

194 ..
51 25

200 50

9 écarts.
2 R..

/1879 
«11880 S\l891

47 ..
195
54 ..

195
52 75

203 50 ______
43 25 48 ..

300 .. 805
74 7i

165
86 ..

168
,51 ..
160 ..
279 ..
65

880 25

00 ..

300 ..
74 75 

162..
85 ..

161 .. 
,51 .. 
tes.,

64 75
384 75

90 ..

.. 415

.. 440
i 190

210

124 .
288 i. 
328 
308
422 .. 
196 50
211 .
211
297 *
127 .
225 ’ 
325 *’
190
844

1922 110....
1 1922 non lib. 
t 1879

1883 .........
, 11886 ...0 
S V 895 .........
«FIM3 .....

i909 ..... 
a ]3% % 1913 
£H«/O1913..

j? 1917........
f 1921 lib....
\ 1921 non lib. 

taries du Chili. 
Mrles du tal. 
talio....... 
êstui’ienne Hmes. icrk 
fiirtomolo........... 9,23
fiuto-Tax. fioiiop.
Blanzy.... 
Eruay....
CIiAtiltomêoniin. • 1455 
Commen.-Fouroli.

412
450 :
11'4
211 .*
205 ’
211 J
KL-
285 ’T
314
308 1
423
196 sg
210
211 .1
228 *
127
22P. J’
321 ’•
190 ”
848 0

549 549
236 237

1100 .. 1099 
ri’.ü .. 1051 

221 
- .. 67

890 .. 890
2840 .. 2834
2«7 .. 285

1475
— joulss. 3gQ '■ ’gjj •' 

Cusenler...........aean ri sa ai
CenaMnzin... j,125 " 1449 " Eauxde Pouflties. " 1449 
ÉauxThsrm.ïiehl jiÿô ” •'
flres-lills........ Htg •• »■
hutehinson ord.. KJ - }824 •<
Kr'ta"- ::
K Cilla....... J85 165

I 1Î2Ô " 
) .. 6195 

1195 .. 1195 „ 
29900.. 30500. 
4665 4600
1H0 .. 1110 
4M .. 421 

unii noiuagiiB. • ■ 2600 .,
Westinghouse... 245 •• 2??® •' 
Belgetri •• 882 .. 
fietaclonou». •• ”• •' 
Suerperftod.. . ”• 173

Royal Dutcii.... 
feint-6ol'aiii,... 
Schneider & C1". 
Shell................
Tabacs du Héron. 
Vieille Montagne.

APRÈS BOURqg
Wres............... 82 m
ferr-lork............. I9 27

BULLETIN FINANCIER
Parte, 20 mars. — Le marché débute en ten

dance assez soutenue:, puis S’alourdit par la 
suite, le manque d'affaires étant toujours la 
note dominante. D’autre part, une légère dé
tente des changes provoque un fléchissement 
des Valeurs întemationaiés.

Vers la fin. de la séance cependant, une cer
taine amélioration se produit, Les valeurs de 
caoutchouc sont mieux orientées. Parmi les 
Pétrolifères, Méxican Eagle atteint le cours 
de 100 qu’elle avait abandonné depuis long
temps.

Une des valeurs industrielles les mieux te
nues est Hotchkiss qui réalise de sérieux pro
grès. Le Rio demeure irrégulier, de 3745 A 3725, 
mais finit de nouveau' A 3745.

Banque Ottomane toujours bien orientée A 
904 et 906.

Parmi les valeurs de caoutchouc, Padang 
S’inscrit èh reprise A 433 Contre 422. Aux Pé- 
trotes, Mexican Eagle fait l’objet d’un marché 
aètif, de 98 A 100, et clôture à 100.50. Pétroles 
bri-mier reprend un peu A 190 et 195. Royal 
Dutch débute À 29.750 avec un marché un peu 
hésitant, mais se raffermit à 30.500 en fin de 
séance.

■Bonne tenue d’East Rand à 58.25, De Beers 
bien orientée de 1055 à 1062.

Parmi les Industrielles, Hotchkiss, dont nous 
signalons la bonne orientation débute A 1115 
pour s'avancer A 1122 et ii'mr & 1118.

Au comptant, fermeté de Terres Rouges en 
syifipathie avec les autres valeurs ûe’ caout
chouc.

Alix Pétroles, American Foreign 011 s'ins
crit ’àu-dessûs de 250 avec un marché assez ac
tif.

M. oe Saint-Phallb et Cie,
45, rue de la Chaussée.d'Antin, Paris, 

15, rue Gambetta. Nevers,
14 et 16, place Cortet, à Moulins (Allier;, 
11 bis, rue Mayet-Genétrv. Bourges (Cher}.

I Voua avez des frissons, la tête lourde, 
i eis la Courbature, prenez en vous 
i couchant une boisson chaude alcoolisée et 

deux Comprimés 
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garantie de pureté et d’efficacité
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du sang provoqué par la constipation 
tSgsrwIwUSiîï&.Kssufl i digestions. Vous éviterez cela en fai

du 80n8 provoqué par la constipation et les mauvaises 
EssUrWIOU ÈWttHSaH ■ digestions. Vous éviterez cela en faisant usage de la ■ 

TISANE DU LABOUREUR, composée exclusivement de plantes purgatives et dépuraüves. 0 fr 75 l’étui de deux doses purgatives. Dans toutes les pharmacies. Préparations et vente en 
gros : F BASSOULS-DUMAYNE, pharmacien, Perpignan.

MENAGE, homme A .toutes mains, nourri, 
logé, femme non occupée.

Bureau du journal . 22.710

FOIE H MARCHÉS DE U RÈflIOM
MOULINS. — On cotait : beurre, revendeurs, 

1.50 le J kilo ; beurre campagne, 8 à 8.50 le 
S kilo ; œufs frais, campagne, 4.25 à 4.50 la 

ouzaine ; œufs frais revendeurs, 4.25 à 4.50 la 
douzaine ; fromages, 1.20 à 1-50 la pièce ; 
pigeons, 6 à 7 fr. la paire ; poulets, 6 à 6.50 la 
livre ; lapins, 3.25 à 3.50 la livre ; pintades, 
85 à 40 fr. la paire ; lapins- de garenne, 7 â 
8 fr.’ poires, 2 à 5.50 le quarteron ; pommes 
de terre, 0.40 à 0.50 le kilo carottes, 0.30 à 
0.40 la livre ; oignons, 0.30 à 0.35 la livre ; 
choux, 0.35 à 0.60 la pièce ; choux de Bruxel
les, 1 à 1.25 la livre ; veaux, 60, 2.75 à 3.25 le 
i kilo vif ; blé, 140 fr.; fariné, 178 fr,; seigle, 
104 fr.; orge, 105 fr.; avoine, 95 fr.; son, 68 fr., 
les 100 kilos.
SAINT-AMAND. — On cotait : 400 paires de 
poulets, 20 à 45 fr. la paire ; 20 paires d’oies, 
70 à 80 fr. la paire ; 200 lapins, de 14 à 25 fr. 
la pièce ; 10 chevreaux, de 30 à 35 fr. la pièce. 

-250 douzaines d’œufs, de 4 fr. à 4,50 la dou
zaine ; 300 fromages, de 1.25 a 1-50 la pièce 
200 kilos de beurre, de 16 fr. à 16.50 le kilo 
82 veaux, de 6.50 à 7 fr. le kilo ; 250 d, d. de 
pommes de terre, de 5 à 6 fr. le d. d. ; 50 
d. 8. de pommes de terre de semences, de 8 
à 12 fr. le d. d. 50 d. d. d’avoine, de 9 à 10 fr. 
fe d. d. : 50 d. d. d’orge, de 1? à 18 fr. le
d d. ; 200 d. d. de graines de sainfoin, de 11
ù’ 12 francs le d. d. ; 150 kilos do graines de
trèfle de 8 a 9 fr. le kilo ; 400 kilos de graines
de luzerne, de 4 à 4.50 le kilo.

SAINT-PIERRE-LE-MOUTIER. — On cotait : 
viande de boucherie au demi-kilo : bœuf, 2.50 à 
7 fr.; veau, 4 à 6.50 ; mouton, 4 à 7 fr.; porc, 
4.50 à 5 fr.; lard, 3.50 à 4 fr.; volaille, la paire: 
poulets, 25 à 35 fr.; canards, 20 à 25 fr.; pigeons 

■domestiques, 5:50 à 6 fr.; lapins domestiques, 
• la pièce, 12 à 25 fr., au kilo, 6.50 ; fromages du 
pays, 1.25 à 1.50 pièce ; beurre, 8 fr, le i kilo; 

. œufs, 4 et 4.25 la douzaine ; pommes de terre, 
40 à 45 fr. le quintal ; choux-fleurs, 2 à 4 fr. 
pièce ; carpes, 3 fr. la livre ; tanches, 4.50 la 
livre ; brochets, 5 fr. la livre.

;; 81I1I1ES GEfiTRRIiES DE PARIS

HERNIE
MMBRE DU JUM et HORS CONCOURS.

Adopter les nouveaux appareils sans ressort 
A S'C spécialiste, 44 Boulev.

• ValLrtA.sDL14A Sébastopol, PARIS 
c’est vaincre définitivement la hernie.

Appliqués à des’ milliers de désespérés, ils 
réalisent chaque jour des prodiges et procurent 
à tous ceux qui les ont adoptés la Sécurité, la 
Santé et selon l’avis des malades eux-mêmes, 
la guérison définitive.

Allez donc tous consulter l’éminent praticien 
qui vous fera gratuitement l’essai et la démons
tration de ses merveilleux appareils a :
COSNE, 1” avril, Hôtel du Cerf.
GLAMECY, 2, Hôtel de la Poste.
DECIZE, 3, Hôtel du Commerce.
NEVERS, 4 avril, Hôtel Terminus.
LA CHARITE, 5, de 8 à 2 h., Hôtel

Poste Monarque.
LA GUERCHE-SUR-L’AUBOIS. mardi .7 avril, 

Hôtel de la Poste.

de la

MENAGE ,1e mari valet de chambre, la femme 
cuisinière.

M. le docteur BOUREE, à Chati-llon-sur-Seine 
(Côte-d’Or) 22.281

MENAGE sérieux travailleur 
l’homme à toutes mains, la 
faire la cuisine, à défaut d’un 
et femme séparément.

Ecrire avec références à M. 
priêtaire à Meaulne, (Allier).

et ordonné, 
femme sachant 
ménage homme

DURAND, pro-

MENAGE basse-courier, pour le 11 mai.
M. BERTHET, La Chaume-Milour, par Plagny

(Nièvre). 22.742
MENAGE, l’homme jardinier à toutes mains, 

la femme cuisinière.
S’adresser à M. FARJAS. Le Deffan. par 

Saint-Pourçain-sur-Sioule. (Allier). 22.764
MENAGE, jardinier, bon potagiste, femme 

occupée ou non.
S’adresser à M. A. COUSSY, château de Mou- 

chy, à Raveau (Nièvre). 22.761
MENAGE l’homme service de maison et auto, 

la femme cuisinière, faisant un peu ménage. 
Références exigées.

M. DUVAL, à Bëû-rd (Nièvre).

; Officiers
Ministériels

Petites mmkesI
Four toutes demandes de renseigne
ments, il est indispensable de rappeler 
le numéro de l’annonce et de joindre 
un

SOCIETE
DE SAINT-PHALLE ET Cie 

Société en nom collectif 
et en commandite simple

Siège social à Paris, 
rué de ia Cliaùssée-d’Anlin, 45.

22.689

MERE et sa flLLE ou deux-sœurs, comme 
cuisinière et femme de chambré.

Ecrire Mme TOURLIERE, 5 Bd. Perpreuil, 
Beaune (Côte-d’Qrj,22,676

VALET DE CHAMBRE-CHAUFFEUR, une 
CUISINIERE et une FEMME DE CHAMBRE au 
courant service. Sérieuses références.

M. BACOT, château de Champigny, Vallon- 
en-SulIy (Allier). 22.766

VALET DE CHAMBRE ou ménage valet et 
cuisinière. Références.

Comte de BOUY, à Lignières (Cher). 22.458
ON OFFRE

CHAUFFEUR expérimenté cherche place.
Bureau du journal. 22.885
GARDE célibataire, jeune, très actif, connais

sant bien 1e piégeage, cherche place. Libre dès 
maintenant. Bonnes références.

Bureau du journal. 22,745
JARDINIER 3 branches, demande place en 

maison bourgeoise.
Veuve SOUBRIER-PAGES. à Murat (Cantal).

22.817
JEUNE HOMME 17 ans, demande place valet 

de chambre débutant.
S’adr. Mme Ch. DIOT, à Lorines (Nièvre).

22.892

.Etude de M" DEBORD 
notaire .à Pouilly-sur-Loiré

TRIBUNAL DE COMMERCE 
DE NEVERS

Etude COURTEMANCHE
1, rue de l'Evêchéj Nevers

PETIT CLERC 
présenté par ses parents, est- 
demandé. 22.768

PETIT CLERC, présenté par 
ses parents, est demandé à 
l’Etude de ’M‘ ROY, avoué.

A VENDRE 
Gros canton du Centre

MAISON 
propre à tout commerce, rue 
principale, magasin agencé, et 
6 pièces ; cour, cave ; eau, élec
tricité. Libre de suite. Prix :

PETIT CLERC est demandé
M6 BECHARD, avoué à 

31, rue La-Fayette,
-par 
Revers, , . _ .
présenté par ses parents.

22.337

Veiate si® Fonds 
de Comster®®

tricité. Libre 
37.000 fr.

Pour tous renseignements, 
s’adresser à M. ?.LFVT?I 
14, rue Hoche, Nevers.

M. ALEXEL1NE,
22.661

ON DESIRE ACHETER 
près région boisée

LOCAUX INDUSTRIELS 
avec force hydraulique ou élec
trique (surface couv. 200 mq), 
et MAISON confortable de 5 à 

sans re

BONNE EPICERIE-MERCE
RIE, située rue principale dans 
gros chef-lieu de canton (Cher),1 
à céder de suite.

Bureau du journal. 22.757 j
BAZAR ARTICLES FUNERAI

RES et CHAPELLERIE, dans 
ville industrielle Nièvre pour 

. cause siuité.
Bureau du journal. 22.866

6 pièces. Murs rms, 
prise de matériel.

Faire offres à M. 
LINE, 14, rue Hoche,

ALEXE- 
Nevers.

22.821

IMMEUBLE avec dépendan
ces 2.500 mq ; terrain attenant 
et terres à proximité situé â 
la Baratte, sur la commune de 
Saint-Eloi, le tout libre le 11 
novembre 1925, conviendrait à. 
maraîcher.

Bureau du journal. 22.871

Cabinet de M. PICARD
34 bis, avenue G.-Clemenceau 

Nevers

A VENDRE A L’AMIABLE
UNE MAISON > 

sise rue de vlarzv. n‘ 27.
Comprenant : 7 pièces, gre

nier, écurie, garage, clapier, 
jardin.

Pourrait être libre.
S’adresser à M, PICARD.

22.921

Cabinet L. NERAULT
11, rue des Arènes, BOURGES — Téléphone 3.09.

VIANDES. — Cours moyen au kilo
■ Bœuf. — Quart derrière, 1’ qualité, 9.30 ; 
aloyau, Ie qualité, 11,50 ; paleron, 1’ qualité, 
6.20.
. Mouton. — Entier, 1’ qualité, 10 20 ; épaule, 

, 1° quaiite, 9,00 ; poitrine, 1’ qualité, 6,30.
Veau. — Entier ou demi, 9.80.
Porc .— Demi-porc, 1' qualité 7.50.
VOLAILLES. — Canards de ferme, la pièce, 

9,50 à 12,50 : poules toutes provenances, le kilo 
•13 à 20' fr.

POISSONS, — Le kilo : carpes, 4 à 7 fr. ; 
tanches,'7 à 8 fr. ; anguilles, 5 à 10. fri ! gop- 

( jons, 15 à 18 fr. ; perches, 4 à 5 fr. ; brochets, 
8 à 12 fr. : grenouilles, 2,50 à 3 fr. j truites, 
12,50 ; brèmes, 3,50 à 6 fr.

LEGUMES. —• Les 100 kilos : pomme? de terro 
nouvelles d’Algérie. 110 à 140 fr. ; pomipef de 

. terre chair jaune, 44 à 50 fr. : pommes de terre 
chair blanche, 50 à 65 fr. ; Hollande, 70 à 85 
fr. ; chair rouge, 50 à 60 fr. ; chair rose, 80 
à 100 fr. ; du Midi, 180 à 230 fr,

BEURRES. — Le kilo : Charente, Poitou, 
18 à 19.80 : Touraine, 18 à 19.80 ; Normandie, 
15,90 à 19,50.

.. ŒUFS. — Le mille ; Bresse, 280 â 470 fr. ] 
- Bourbonnais, Nivernais, 360 à 4ÔÔ fr, j Tou- 
- raine,- 34-0 à 450 fr. ; Auvergne, 320 à 860 £r.

FROMAGES. — Gruyère, 7 à 10,50 ! Cantal. 
8 fri

PLUS DE

' I ? Èasas ®-® S ibV • R9
HERNIEUX, la fin de vos soulfmn®s et des 

' dangers perpétuels qui vous menacent, vpus 
est assurée désormais de la façon la plus tofafl, 
lible par les nouveaux Appareils brevetés de 
A. CLÀVERiB de Paris, la dernière révélation 
de l’art herniaire.

Votre salut est là ; n’hésitez pas et ne remet
tez pas à plus tard.

Le Spécialiste éminent et honnête des Eta
blissements A. GLAVÉRIE vous attend, de 9 h. 
à 4 heures, dans les villes suivantes ;

CCSNE, dimanche 22 mars, hôtel du Cerf. 
ÇHATEAU-ÇHiNON, Lundi 23, hôtel de la Poste. 
DECIZE, Mardi. 24, hôtel du Commerce.
GLAMECY,- mercredi- 25,- hôtel de la Poste.

' ENTOAINS-SBR-NOHAIN, jeudi 26, Hôtel de 
FrâHCQ

CORBIGNY, vendredi 27, hôtel du- Commerce.
LA CHARITE, samedi 28, hôtel du Grand Mo

narque.
NEVERS, dimanche 29, hôtel de France.
SOURCES lündi~30, hôtel de la Boule d’Or. 
LA GUERCHE mardi 31, hôtel de la Poste.
SANCCINS, mercredi 1" avril, hôtel Saint-Joseph 
SANCEP.RE. jeudi 2, hôtel de la Tour, place de 

ia Halle.
Un éminent spécialiste collaborateur recevra 

également de 9 â 4 heures à :
AVALLON, dimanche 29 mais, hôtel de la Poste

CEINTURES PERFECTIONNEES 
contre les Affections de la matrice et de l’esto
mac Rein mobile, Ptose abdominale, Obésité, 
etc., les plus efficaces, les plus légères, les plus 
agréables à porter.

modeles Nouveaux et exclusifs 
des établissements A. GLAVERIE, 234, faubourg 
Saint-Mai tin, Paris.

.WiOSlES’ 

EST U^E MALADIE 
en est ie refile

S t.Jér/Àû’' ‘?adk?/edel7IZR0ewtS/£etàl'insu du buveur 
j» par là merveilleuse POUOREeMONTAVOft
2 13 fr. 1» toit» c‘” mandat adr. wr Laboratoires MONTAv ON 

iS, me de «'Université, PARIS. £xignz-la dans toutes Pharmacies.

FEUILLETON DE “PARIS-CENTRE” -7-

L’Amour au 
Cios des Heurs 

Par Émile SOLAR!

LES REINES MARGUERITES
(Suite)

_C’est bon, c’est bon, j’irai le voir. Ah ! 
dites donc je vous vois habillé, vous sor
tez?' Vous n’allez pas refuser de déposer ça, 
en passant chez le pharmacien ? Dites que 
c’est pressé et qu’il fasse porter le mèdiea- 
ment. ,Il lui tendait un papier plié, une ordon
nance sans doute. Coutreau, auquel il 
faisait des réductions sur le prix ue ses visi
tes médicales et vétérinaires, n’osa pas re
fuser la commission.

— C’est pour qui ?
— Le pharmacin le sait.
Mathieu retournait le papier fiiu e ses 

doigts et ne se décidait pas à s'en aller'.
— C’est très pressé, vous savez. Je vous 

la donne parce que j® vois que vous vous 
en allez.

Il n’y avait pas moyen de tergiverser. 
Avec un mécontentement- comique, à peine 
visible, Coutreau prit congé. Le docteur le 
regarda s’enjiller d’un pas lourd.

•— Il vous ehnuie, n’est-ce pas ? dit-il. Je 
vois bien qu’il rôde autour de la maison. La 
propriétaire doit lui faire envie. C’est pour 
vous débarrasser de lui que je lui ai donné 
cette commission, qu’apiès t-out, j’aurais 
tleii pu faire moi-même.

En disant cela, il ne s’avouait pas la satis
faction qu’il éprouvait à voir Mathieu s'éloi
gner. Cette présence auprès de la jeune fille 
lui déplaisait. Il avait pour Sabine une gran
de affection, très familière, qu’il nuançait 
cependant de respect, depuis qu’elle était 
anc grande fille. U .. ttrii-?ait sa jaTousie à

| Suivant acte reçu par 
; MOREAU, notaire, à; Paris, 
। 2 u___
■ dre de
; méurant à Paris, :

déjà servi, pour per-, Chaussée-d’Antin, n
| Ayant agi au non

LA CHESNAYE, à l’un des gérants de Société en 
22.644 nom collectif et commandite

BONNE A TOUT FAIRE pour deux patrons,, sfrnlire^tocial^ d^SMNT- 
de préférence femme veuve. Bons gages. i socjaios a- i

Ecrire de WÀCQUANT, La Cliesnaye, Narcy
(Nièvre). 22.762

BONNE A TOUT FAIRE, sachant bien cuisine 
Mme Albert PIC, à Chablis (Yonne). 22.773

timbre de 0 fr

sérieuse ayantBONNE ... .
sonne âgée, de suite.

S’adresser à Mme de 
Pouiliy-siu’-Loire (Nièvre).

25 pour la réponse. 
ON ' EMANDE

M‘ 
_ ______. ____ le 

2 mars: 1925, Monsieur Alexan- 
SAINT-PHALLE, de- 
" ' rue de la 

45.
Ayant agi au nom et comme

v 1 PHALLE et Cie », et son, siège 
à Paris, 45, rue de la Chaïissôe- 
d’Antin, et dont les statuts ont

! été étabhs suivant acte sous 
signatures privées; fait en vingt 

BONNE, très sérieuse, bons gages. i ddes^ori^i’
Ecrire avec références, GHANTELOZE, gara-ge, Chablis (Yonne). 22N79 "de WŒ®

' vs.nt acte par lui dressé le 16 
juillet 1924, — ladite société 
existant entre lui et Monsieur 
Claude de SAINT PHALLE, 
banquier, demeurant À Paris, 
rue de la diaussée-d’Anlin, n" 
45, comme associés- en nom 
collectif et gérahts solidaire- 

, et d’autre 
a-»—, t--—. —diverses personnes asso- 

Ec. Mme FLAVIEN, 8, rue Miromesnil, Paris ciées ooinm-e commanditaires, 
__________________ 22.813. a déclaré notamment :

BONNE A TOUT FAIRE.
S’adresser à Mm’é Léon BRAULT, La Charité 

(Nièvre). 22,794
BONNE sachant un peu coudre et repasser, 

pour s’occuper de deux enfants. .
M. BARDIN, à Chevenon, (Nièvre).
BONNE A TOUT FAIRE, sachant très bien; couec-iiir ei gerynis 

cuisine, FEMME DE CHAMBRE service de table .ment respnnsables, 
et couture, très bons gages, pour environs Paris, part, "

22.847

BASSE-COURIER marié ou célibataire, con- I Que d’accord, avec Monsieur 
naissant bien cuÆtïre, de suite ou pour le 24 Claude 
juin, pour ferme près Nevers, 

Bureau du journal.

de SAINT-PI-IALLE, 
son oo-gêrant, il avait décidé 

22 801 d’ouvrir une agence de ladite 
—  ----- -------- ----- ---------- - ------- 1— Société à Decizs (Nièvre), et

CUISINIERE sérieuse et fille de cuisine, s oc- Corbigny (Nièvre), et de rem- 
' 1 _ piir ieg formalité de publicité

g~.8a7 légale pour ces agences.
cupant volailles,

Bureau du journal.
"CUISINIERE et FEMME DE CHAMBRE.' । Jl. a‘déclaré, en outre, que 

Bureau du journal 22.889 des agences de ladite Société
—3--------------:----------------------------------------avaient été ouvertes dans les

de Nevers, Moulins, 
Lyon, Bourges, Rodez, Lagudo-

I formalités de publicité ' légale 
1 avaient été remplies.

Pour extrait : 
Signé : MOREAU.

I Expéditions :
! 1" De l’acte, de société sus- 
i énoncé, déposé au rang des 

r^»Af i minutes de Me MOREAU, no-place Carnot, Nevers - tai,,e â Pai,is, 10 16 juillet
_________ - _______ ,_______ ,-jfe . i 2” De l’acte reçu par M’. MO- 

2 GARÇONS JARDINIERS et MENAGE toutes REAU, notaire à Paris, le 2 
mains.______________________________________ mars 1925.

TABOURET, à Monchy, par Laigneville (Oise). | Ont été déposées :
22.811 j cmnF-Pa "?ii tvîk.iirial rlo

FAMILLE, trois hommes au moins, travail à 
toutes mains, toute l’année, pour, ferme, non 
nourrie, logée, chauffé

Bureau du journal.

TR. BONNE CUISINIERE-PATISSIERE, Paris SSA1
Joln LAMBW, 50, Av. Victû-r-Hugo, Paris . _ui6^

__________ '___________________________ ie (Aveyron), et Orléans, où les
CUISINIERE capable ,campagne toute l’année, J ‘ 

sérieuses références exigées.
S’ad. M. de ROGQUIGNY, à Baleine, par Vil-1 

leneuV'è-sur-Allier (Ailier). 22,723 i
UN DOMESTIQUE à toutes mains de 18 à 25 

ans, pour faire service intérieur dans maison 
bourgeoise.

M. THEVENARD-

Au .greffe ' du tribunal de 
commerce de Nevers, les 28 
juillet 1924 et 17 mars 1925 ; aux 

chaufféeUgrand jàrdin "Véférenêes J® 1» justice de paix de 
™™i ’ ldnŒJdralu’ p , Decize, du tribunal de œui- juintu. <•«/. (OJ- r’I a ni teo In

GARDE P1EGEUR. mutilé de guerre de pré- j 
férence, pour cantonnement restreint.

S’adresser à M. BAS à, Beatilon (Allier) 22.905 i
JEUNE HOMME c'onii'aissant. bien traite 

pansage vaches et porcs, pour aider à . 
basse-cour et à jardin potager.

FEMME DE CHAMBRE, bonne lingère.
Bureau du journal. 22,196
JEUNE FILLE de 14 à 15 ans. débutait, te 

comme bonne à tout faire, bons gages. Sé
rieuses référencés exigées.

Ecrire Mme Louis PICARD, 23, rue des Ecoles.
Paris (51.  22.746

merce de Clamecy et de la jus- 
: tice de paix du canton de 
Corbigny, le 17 mars 1925.

: Les statuts de la Société « de 
t„ et ; SAINT PHALLE et Cie » ont 
petite éte publiés par extrait dans le 
F I journal « Paris-Centre », feuil

le du 3 août 1924 et dans le 
journal « La Tribune du Cen- 

! ire », feuille du 31 juillet 1924.

MENAGE, cuisinière, valet toutes mains, en
tretien automobiles,'pour avril, campagne.

AIDE-CUISINIERE, une FEMME DE CHAM
BRE lingère, pour juillet. Tous aù, courant du 
service. Référencés exigées.

Mlle de BURE château de la Besohe, par Bert1, 
(AlUer).22.815

MENAGE à toutes mains, pour 2 maîtres.
Ecrire à M. BEAUGONIN, notaire, à Saint-

Saulge.   22.922
MENAGE, Somme oultui’e, femme Intérieur, 

maison bourgeoise, logés, nouiifs, de suite.
M. ' Pierre CHAUCHARD, Puuzy-Mésangy, 

(Allier). »- 22.844
MENAGE, -femme cuisine, mari jardin polbger,: 

entretien auto, basse-cour.
M. QUERVET, agriculteur, Dangû, (Eure).

22.784
MENAGE sérieux valet de chambre, cuisinière 

expérimentés avec références, pour Mme Yves 
GOLCOMBET, château de Dracy-ie-Fort (S.-et L.)

Ecrire ; GOLCOMBET, viütt Alhambra, Nies-
Cimiez (Alpes-Maritimes). 22.797

ce penchant affectueux, sans deviner qu’elle 
provenait d’un sentiment plus vif-

La conversation s’engagea. Sabine, à 
côté du docteur, marchait dans les allées- 
Marcelle les suivait en sautant sur un pied.

—• Et ce procès, où en sommes-nous î
— Mais je no sais rien de nouveau 1 

Chaque fois" que je reçois une lettre ou une 
assignation, je vous la communique. N’ê- 
les-vous pas le tuteur de Marcelle et mon 
meilleur conseiller ? D’ailleurs, tout ce 
laid papier timbré’ me fait horreur avec 
son incompréhensible barbouillage de clerc. 
Jo no peux rien discerner dans ces phra
ses mal écrites sur ce fond bleu. Comment 
las juges s’y reconnaissent-ils ?

— Je ne sais pas. Ils doivent s’y recon
naître très mal et c’est sans doute ce qui 
fait les procès si longs. Mais c’est fâcheux■ - - * lieupour vous. A chaque jugement, au 
d’arriver l’échéance recule. Et cela doit 
vous gêner.

Il faisait allusion à ses embarras d’ar
gent. Justement, Sabine avait l’intention de 
lui demander un prêt d’un an pour faire 
face à la dépense indiquée par Coutreau. 
Le docteur était riche. Se dessaisir d’une 
si petite somme ne pouvait l’ennuyer. Elle 
ouvrait la bouche pour. lui demander sa 
demande, mais le docteur lui dit brusque
ment :

— Et comment allez-vous ?
— Très bien.
Elle avait levé Les yeux sur lui. Et elle 

le vit qui la contemplait en souriant, heu
reux de lui trouver si bonne mine, si fraî
che dans sa jeunesse et dans l’éclat de sa 
belle santé.

— ,’ous avez la figure reposée. Vous 
êtes charmante.

Le compliment lui était venu aux lèvres 
tout naturellement. Et ses yeux le confir
maient, en l’aggravant. Mlle Angevin rou
git et détourna son regard.

— Voyez tes-belles fleurs.
Distraitement, le docteur tes regarda- U 

admirait quelquefois des spectacles natu
rels, mais très vite, en courant, c»

Pour mention : 
Signé ; MOREAU.

22.910
Elude de M’ SONNET, 

contmiosaire-priseuf à Nevers.
VENTES AUX ENCHERES
Apres décès de Madame Thé- 

venin (Ate-xandie). _
Aux Pâtureaux, contihune 

de Marzy (Nièvre).
I.e dimanche 22 mars 1925. â 

midi 80.
ANIMAUX ' ot. MATEP.IEL

AGRICOLE, comprenant : 3

A VENDRE 
MAISON 

située à Charenton, près Pouil- 
Jy-sur-Loire, à l’état de neuf, 
comprenant deux chambres, 
salle à manger, cuisine. Remi
se, écurie, clapiers, cellier,
grands greniers. Cour clôturée 
avec poulailler. W.-C. et puits.

17 ares de terrain dont 4 
ares clôtintes en nature de jar
din.

Appartenant à Mme FOUR
CADE.

S’adresser à M? DEBORD, no
taire à Pmiiily-sur-Loire.

22.901

Par jugement eh date du 18 
mars 1925, la date de cessation 
des paiements du sieur Jean- 
Baptiste PERRAULT, loueur de 
voitures, demeurant à Nevers, 
rue Claude-Tillier, primitive
ment fixée au 5 novembre 1924, 
a été reportée au 2 avril 1924.

Nevers, le 18 mars 1925.
Le greffier, 

A. BONNET.
22.876

Etude de M’ MOREAU 
notaire à Pouàlly-sur-Loire

Agents

Etude de M' BEQUART 
notaire à Château-Chinon

A CEDER IMMEDIATEMENT 
par suite do décès 

FONDS DE
MENUISERIE-EBENISTERIE 

situé au bjurg de Montsauclie 
Comprenant : 1“ scie à ru

ban avec . moteur à explosion 
4 H. P., ài; l’état neuf ; 2’ t„J. 
pour le bois ; 3’ deux établis I 
■i° outillæte complet et très 
varié ; 5’1 quantité de bois dé ! 
menuiserie'; i- pouvant être em
ployé de Sipte pour le meuble.

Facilitée de/ paiement
On aceo||èrait un bail de 

longue du|fe.
Cet atelip de menuiserie est 

seul daüsïÇa région.

COMMERCE
BAR COMPTOIR préf. Long 

bail. Belle inst. Prix 52.000, 
, facilités, 1338

LIBRAIRIE - PAPETTERIE -
। J°°RNAUX. Ville d’eau. Bail

Shaasasi?®® ! 12‘ans. Bénéfice 25 %. Prix :
60.000. 3C01

BOULANGERIE. Grande ville, 
3 quint, par jours, avec 25.000 
eompt. 1653

EPICERIE-BUVETTE rue pas
sagère. Bail à te'ol. Prix 24,000 
à déb. 1642

VINS EN GROS. Préf., 8 à 
900 hl. Grandes dépendances. 
Prix 100.000 dont moitié maté
riel. . 1607

MAROQUINERIE - ARTICLES 
DE VOYAGE. Station estivale.
Prix 30.000. '

BOUCHERIE. Petite . .. ,, 
plein centre. Bail 9 ans. Matéri

I neuf. Prix à déb. 
i PORCELAINES

MAROQUINERIE -ARTICLES 
DE VOYAGE, rue principale 
gdè ville, bail 9 ans, loyer 
4.600, beau logent., eau, gaz, 
élect., gros ohif. d’aff. laissant 
bénéfice d’env. 55.000. T'" 
mater. 125.000 fr.

S’adr. M. VION, 38,. rue de 
la République, Orléans.

Px av. 
31811

A CEDER
CEFE-BAL. Beau jardin d’été. 

Orchestre, nombr. malér." On 
traite avec 45.000.

HOTEL avec CAFE, 22 nu
méros. Ville centre. Loyer 
4.000. On traite avec 100.000.

1672 
cam 
mô- 
1680 
ville

EPICERIE FINE. Gros 
ton. Bail .9. ans. Agenct. 
derne. Prix : 35.000 à déb.

CHARCUTERIE. Petite 
industr. . 4 porcs moitié <âl’ 
cuit. Loyer 900. Prix ; 30.000, 
facil. 737

CAFE-BUVETTE. Préf. Bail 
10 ans. Prix : 70.000 à, déb., 
facil. 1618

PATISSERIE - CONFISERIE 
(Indre). Mater, moder. Prix : 
35.000, facilités. 167b

SERRURERIE. Grande ville. 
Baü 12 ans. Loyer 2.000, on 
traite avec 35.000. 1687

VELODROME avec licence, 
grande ville centre sportif. On 
traite avec ÎOO.OÛO. 1328

BOULANGERIE-PATISSERIE.
Ville industr., 2 quint. 3/4 plus 
pâtisserie. Prix ! 32.000, facil.

1690
BOUCHERIE. Rue passante; 

Bail 9 ans, 1 bête J , 3 
3 moutons. Prix 40.000.

Ville

EPICERIE - CREMERIErVINS 
A EMPORTER, grosse préfect., 

! bail 9 ans, loyer 1050, aff. 400 
[ par jour. Px 25.000. 3413.
I S’adr. M. VION, 38, rue de 
la République, Orléans.

A VENDRE 
par adjudication 

ou à T amiable 
dimanche 5 avril 1925,

3002 
ville,

àLe
heures du soir, à Pouilly-sur- 

Loire, en l’étude de M° MO-
1665

- -, | A’ VXlAJÜAArSAJLX JjO CRISTAUX
BEAU, : CAITB-HOTEL au bord de la (AUferi. BaU i2 ans. Prix 35.000.
UNE MAISON DHABITATION Jj,all.,?-„6rean?A ™?.err£? 
sise S Pouiïly-sui’-Lon’e, quai 
de Loire.

Comprena/i plusieurs pièces, 
grenier et cave. Remise et écu
rie sur te côté petite courette

2

toÿr ■ et petit jardinet derrière.
i Jouissance au 24 juin 1926.
I Pour renseignements et trai- 
; 1er, s’adresser soit à M. AU- 
GY, soit à M" MOREAU, notai
re. 22.908

Etude de M’ BONNET 
commissaire-priseur à. Nevers

VENTE AUX ENCHERES 
Pour cause de fin de bail et:ul dansgga région. । Pour cause de fin de -

S’adressât: pour tous rensei- cessation d’exploitation.
gnements fet traiter à M» BE- I A la. ferme de Contres, corn- 
QUART. ' ............ ' ~ "

lieux, à 
GNIER.

ta Upouiçç visiter, sur 
à Madame veuve

. .mune d’ürzy (Nièvre), à 2 kil. 
les gare d’ürzy, 10 kil. Nevers. . 

_ RE- : Le jeudi 26 mars 1925, à mi- 
22.342 di, de :

i. — L’importante VACHE-

V LV-.V 1 U, l\li.

, , 10 kil. Nevers.
Le jeudi 26 mars 1925, à mi-

3005 
TEINTURERIE NETTOYAGE.

OK1A x WJUiCl b peu.' O/lvC.

3510. prix 22(000 avec marchandises. 
" ~ 1636

FOURNITURES pour ELEC
TRICITE. Préf. Prix 90.000;

1234
EPICERIE! - FRUITERIE - VO

LAILLES-GIBIERS. Gros chif. 
d’aff. Long bai]. Prix 80.000 

3004
CHAUDRONNERIE-PLOMBE

RIE. Grand centre industriel. 
Bail 20 ans. Prix 150.000. facil. 

1660 
Bail 
par 

déb. 
1662

gros ch. d’aff., 3-6 N‘>. Px av. | ____
, tout le mater. 280.000, on traite préf. Loyer couvert par s/loc.
' avec 150.000 compt. ?K1A - • —/~'--
i S’adr. M. VION, 38, rue de, 
la République, Orléans.

I 22.881

TRIBUNAL’ DE COMMERCE charollaise de M. IMBERT NET, Saint-Amand (Cher). 
DÉ NEVEPS

veaux, 
1688 

centre 
3/4 en 
à déb.

30u0 
dames. 
. Bail

3 moutons. Prix 
CHARCUTERIE.

Touraine, 4 à 5 porcs, 
cuit. Belle inst. ' 
Facil.

COIFFURE hommes et <
Préf. Sans concurrence. ___
15 ans. Prix ; 9.000, occasion.

1602
Et quantité d’autres 

fonds de toute nature
RENSEIGNEuMENTS GRA 

TUITS SUR DEMANDE '

A CEDER
MAREGHALERIE, vente et 

réparations de machines agri
coles. Ville du Cher. 25.000 fr. 
d’affaires en maitechalerie. Px 
intéressant. Facilités de paie
ment.

S’adresser AGENCE MARTI
NET, Saint-Amand (Cher).

A CEDER
HOTEL-BUVETTE, ville com

mercé du Cher. Loyer 3.000 fr. 
Bail 16 ans. 10 chambrés meu
blées. 60.000 fr. en buvette. 
Prix demandé 75.000 fr., dont 
45.000 comptant. i 2(460. CAFE-HOTEL sur route .

S'adresser AGENCE MARTI- pass., centre ville industr. Bail
TTT* Qnint.. A mn,nri fChp,T“'l I -i nv-.r’ im? 9 i/vi Œc- izxn

CAFE-BUVETTE. Préf. 
16 ans. Loyer couvert 
sous-loc. Prix : 60.000 à

Prix

22900

2.462. SALON DE COIFFURE 
très bien situé, gde ville S. M. 
Bail 11 ans, loy. net 1.000 fr. 
Aff. 40.000 fr. Salon hommçs 
3 places, salon daines 2 pla
ces, cuis., s. à m.. ch., cabinet. 
Prix à déb. 34.000 fr., facilités.

ERANCHON. Fontainebleau.:
2.469. CAFE-HOTEL centra 

villégiature réputé. Bail 18 ans. 
loy. 1.800 fr. Aff. 60.000 fr. On 
place net 10,000 fr. par an. S. 
billard, 2 s. à m., cuis., glo» 
riette, 3 ch., ch. bonne. Prix S 
déb., on traite avec 30.000 fr.

FRANCHÔN. Fontainebleau.
2.485. ENTREPOT DE BIERE 

(monopole gr. marques). Fa
brique limonades, eaux miné
rales, bien situé en gr. villa 
connu, et indust., bon bail. Al'f. 
225.000 fr. bien faites en petit 
rayon. On place net 45.000 fr. 
Très . belle install. Agréable 
habitation bourgeoise. On traits 
avec 80,000 fr.

FRANCHON. Fontainebleau.
2.487. BUFFET gare. HQTE17 

banlieue Paris, vend., propr. 
Al’f,. 83.400 fr., plus de 70.000 en 
limonade. On place net 20.000. 
3 salles, cuis., 3 ch., pers., 3 
ch. meublées, ch, bonne, imm. 
jard. Prix à déb On traite aveo 
50.000 fr. Faculté d’acq. l’im
meuble.

FRANCHON. Fontainebleau*
2 439. MODES et CHAUSSU

RES tenu 15 ans. bon canto®, 
indust. gr ligne P.-L.-M. BaiY 
à vol. AH. 26.000 fr. à 30 .ÿ 
sans frais. Bout., arr.-bôut.4 
cuis., s. à m.. 2 ch., cçb. toi
lette, cour, dépend. Prix à dent. 
15.000 fr., facilités.

. FRANCHON. Fontainebleau*
22.7.3^

_______________ __ ___________ £

16 ans, loy. 3.100 fr. (ss loc. 
16.000 fr.). Aff. 110.000 fr. On 
place net 20.000 fr. S. débit, 2 
s. à manger, cuis., ch. pers., 
15 ch. meublées, ch. bonne. 
Chaufi. central, eau, gaz, 
éleclr., imp. dépend. Prix à 
déb. 70.000 fr., 'facilités.

FRANCHON Fontainebleau.
2.415. BONNETERIB-MERCE-

-------- ’ -■ - o-----— ----- 1 xazm, -.u, SIE-PAFUMERIE, à Paris. Bail 
inscrites.-------------------------------- ; Affaires 400 fr. par jour. Loyer ip ans, loy. 3.200 fr. AU.

; IL Jument de? .raiL et ma-Heoo fr. Prix à débattre. ,4-0.000 fr. (1/2 en fabrication), 
tenel agricole : harnais, 3 cha-| S'adresser y......................  -- -- - • ■
riots- à chevaux .'2- tombereaux, j vmr Saïnt-Ymand (Gher)- 
1 voiture à bestiaux, 2. char-O ’ À CEDER 
rues Brabant, 2 chari’ües èn.i i----------------■•—.._.-------- .—
fer (simples) ; 2 extirpatéiirs, 2 ! commune imp. de l’Aîlier. 690 
herses en xer,l semeur â grains. inTes bœuf, 3 veaux, 1 pore 
« Modet », 2 tarares, i ; raraiq pai. semaine, abattoir persoih- 
Marol, 1 coupe-racines,, brou-'te- hgj. Peü de loyer. Prix è. dé- 
de grenier, outils divers. i i-'.''.r.-

Au comptant dix centimes, '' -teaJre53er' AGENCE MARTI- 
par Iranc en sus, ; NET, Saint-Amand (Cher).

Catalogue sur demande. j 22 851

(Alexandrej (titulaire de nom-: ‘ \ CEDER
breux prix, prix d’ensemble et’ BOULANGERIE ville lmp. de 
prix d’hormeur).- Cette vache- pAllier. 110 quintaux par mois, 

•'x,-~ ••-__ • _  ■• , fantaisie.
tionnées. savoir ; । installation1 moderne. Prix in-

l' 68 bêtes inscrites au Herd,1 téressam
B.:-ok (35 vaches, 31 génisses, 2| S’adresser AGENCE MARTI-' 
taureaux reproducteurs) ; inet Saint-Amand (Cher). 

2“ Genissès, susceptibles d’ê- 4 CEDER
re inscrites, et 4 génisses non: BAR préfecture du Centre, inc-nrifnc • ~ •- - t -----

Les créanciers de la faillite rie comprend. ; 74 pièces-sélec-; <jont une partie en 
du sieur PIERRU,. hôtelier, de- tonnées, savoir : I...............
méurant â la ,Bonne-Dame, I .......... '■ •
près Vauzelles, ^sont priés ' de 
se réunir le mercredi 25 mars 
1925, à 10 heures, en la cham
bre du conseil du. fribu.àal de 
commerce de Nevers, pou? être 
consultes sur la situa',tan de 
leur débiteur et. donner leur 
avis .sur Futilité du maintien 
ou du remplacement du syn
dic.

Nevers, fie 19 mars 1925. 
Le greffier. 

A. BONNET. 
22.875

TRIBUNAL DE COMMERCE 
DE NEVERS

faillite 
entre

preneur. demeurant à Nevers, 
avenue du Stand, sont priés de 
se réunir le 25 mars 1925, à 16 
heures, en là chambre du con-_ 
seil du tribunal de commerce 
de Nevers, 
avis sur 
débiteur 
consultes 
tien ou 
syndic.

Nevers, le 19 mars 1925.
Le greffier, 

a. A. BONNET. . 
| f 22,874

Les créanciers de la 
du sieur SAUCILLON,

, pour donner leur 
la situation de leur 
être ■ immédiatement 
sur l’utilité du main- 
du remplacement du

TRIBUNAL1 DE COMMERCE 
DH) NEVERS

Les créanciers de la société : 
Union Ouvrière de Fpurcham- 
bault, société coopérative dont 
le siège social est à Fourcham- 
bault, rue du ' ~ ’AGRICOLE," comprenant : 3, bault, rue du 4-Sept«®bre, nf .. 

vaches (pleines ou suitées), 1 37, sont priés de se réunir, le 
génisse de 18 mois, 1 génisse 25 mars 1925, à 10 h. 30, en 
de 10 mois, 2 bonnes JUMENTS la chambre du conseil 11 tri- 
de trait । bunal de commerce-de Nïvers,

MATERIEL : moissonneuse- [ à l’effet d'entendre tes pl-opo- 
javéleuse, faucheuse, ' chaiTues, ; si lions de la société debitrice,,
■herse, tombereau, carriole, délibérer sur la formation du
houe, brouette, voiture à 2 concordai et, en cas d’union,
roues, tarare, coupe-racines, 
bascule, petit et gros harnais, 
fourneau à légumes, tonne, fu
taille, buffet, table et objets 
divers.

Au comptant, dix centimes 
par franc en sus. 22.564

i bunal de commerce-de hivers. 
: moissonneuse- [ à l’effet d’entendre les phopo-

pour être immédiatement con
sultés sur l’utilité du maintien 
ou du remplacement d-u syndic.

Nevers, le 19 mars 1925. 
Le greffier, 

A. BONNET.
22.873

jeune

pins

Elle

fille

de

dit

re-

Etude de M» GELLY, notaire à 
Saint-PieÉre-le-Moûtier

Suivant acte reçu par M* 
Gelly, notaire à Saint-.Pierre-le- 
Moûtier, le 5 mars 1925, enre
gistré à Saint-Pierre-le-Moûtier . 

। te 6 mars 1925. folio 143; n“ 
693, M. Pierre Lebœuf, négo
ciant, demeurant à Nevers, 11, 
rue du Ghamp-de-Foù e. a ven
du à M. Jules Grange, itego- 

’ciant et Mme Thérèse Pass.fai- 
gue, son épouse, demeurant en
semble. à Saint-Pierre-le-Moù. 

•lier, rue de Paris, 1e fonds de 
commerce de Nouveaijtés-Con- 
fectiqns, exploité à Saint-Pierre ■ 

■ le-Mofttier, place du Marché n". 
5‘, comprénnanl l’enseigne et. Je: 
nom commercial, la. clientèle, 

d’achalandage, les objets nrobi-1 
'liens et matériel servant à son-; 
exploitâlion,' enfin le droit au . 
bail des lieux, consenti à M. . 
LÉBŒUF, suivant acte déçu ! 
'.par M« MILLIET et GELLYJ 
notaires a Saint-Pierre-le-Moû-.: 
lier, le 17 novembre 1924, avec. 
faculté, pour le preneur de 
changer ia destination 
lieux loués.

Les oppositions, s’il y a lieu, 
seront reçues -dans les dix. 
jours de la présente insertion, 
au domicile élu à Saint-Pier.c- 
le-Moûtier, en l’étude de M* 
GELLY, notaire.

Pour deuxième insertion, 
GELLY.

u. v. | ZJ-U.VUV 11.
AGENCE MARTI- faites de 30 à 50 %. Bout., bon 

| coin,- atelüer, s, à ni., cuis., 2 
._ . . - [ch. débar. Prix â déb., on

BOUCHERÏBtGHARCUTERIE, : traite avec 20.000 fr. '
FRANCHON. Fontainebleau.
2.418. CAFE tenu 12 ans, imp. 

carref. et près sucrerie. Bail à 
vol., loy. 1.500 fr. Aff. 30.000, 
faciles à augm., 3 salles, cuis., 
4 ch., cour, vastes dépend., 
tard. 17 ares, clas de murs. Px 
à déb. 22.000 fr., facilités. Fa
culté d’acq l’immeuble.

FRANCHON. Fontainebleau.
2.430. BOULANGERIE, centre 

ville S. M. Bail 8 ans, loyer 
2.600 fr. Aff. 5 quint, (bonne 
fantaisie). Bout., s. à m,, cuis., 
fourmi de plein pied (2 fours 
mord., 2 cuves), 4 ch. maît., etc. 
Prix à déb. Ôn traite avec 
45.000 fr.

FRANCHON. Fontainebleau.
2.452. CYCLES-AÜTO-ELSC- 

TRICITE, sans concurr. gd 
bourg S. M., sur route très 
pass. Bail 11 ans. loy. net 690. 
Aff. 40.000 tout en travail. On 
place net, 12 à 25.000 fr. Bout., 
2 ch., gr. salle, 2 gde remi
ses, atelier, gr. cour, gr. jard. 
Prix à déb. On traite avec 
12.000, fr.

FRANCHON. Fontainebleau.

Cabinet de
M. Louis ALEXELINE, 
Ancien principal clerc 

de notaire,
14. rue Hoche, Nevers.

des

dix

A CEDER
DROIT AU BAIL 'pas de port 

te), d’un vaste immeuble, pro
pre à tout commerce, ville du 
Centre, situation de 1°' ordre, 
14 ans de bail à 2.590 fr. de 
loyer. Prix demandé : 35.000 fr. 
(Matériel compris).

BON CAFÉ, sous-préf. Cen
tre, 2 salles, 4 chambres meu
blées, terrasse, logement de 
5 p. Bail 9 ans, loyer 1.550 fr. 
Prix 60.000 fr.

CAFE-RESTAURANT, préfec
ture centre, situation des plus 
avantageuses bail 11 ans J, 
loyer 2.000 fr. Convient à un 
cuisinier. Prix demandé 65.000 
francs.

ENTREPRISE DE PLATRE- 
RIE ET PEINTURE ET MAGA
SIN DE DROGUERIE AU DE
TAIL, rue principale, gros can
ton bail 9 ans, loyer 1400 fr. 
Prix, 22.000 ïr., marchandises 
en sus. Facilités de paiement.

ENTREPRISE D’INSTALLA
TIONS ELECTRIQUES ET SER
RURERIE POUR BATIMENTS, 
grande ville centre, maison 
existant 'depuis 40 ans ; occupe 
4 ouvriers et 2 apprentis ; bail

FONDS A CEDER
BEAU CAFE, prôxim. Vichy, excel. situé, materiel luxueux en 

très b. état. Billard, confort mod. Prix à déb. Affaire des pl, 
intéres. Cause santé. : i

VITETER-MIROITIER, préfect. centre, anc. maison, belle 
client., tenu 27 ans. Pr. à déb. Gn se retire.

GARAGE, riche cant. Allier, sur route ■nationale, -outil, mod., 
conces. gr. marques autos. Bénéf. nets prouvés 50.000. Px. 75.000, 
Facilités • .

BONNE EPICERIE-BUVETTE, Moulins, angle de rues, clien
tèle sûre. Prix 28.000. On se retire.

ENTREPRISE EXTRACTION DE SABLE dans l’Aîlier, em- 
brâiich. sur ligne P.-L.-M., mat. eompl. Aff. tr.' intéres. Prix à 
débattre.-

à volonté loyer 1500 fr. Prix I S’adresser à M. D. TISSE®, Agence Générale, 1 bis, avenue
3Û.OCO fr. ’ ' de la Gare, Moulins. 22.803

Dans le petit atelier du rez-de-chaussée, 
nous serons très bien, à l’abri de la grande 
chaleur.

C’était une petite salle ayant,, comme la 
plupart des pièces do la maison, fenêtre sur 
route et sur jardin. Du côté du clos, les per-

manque de culture artistique lui dérobait 
la meilleure partie de ses sensations. Il se 
remettait, d’ailleurs, aussitôt à ses études 
favorites, dont il coupait par l’exercice de 
la marche, de l’escrime' ou du. cheval.

Ces fleurs, cependant, c’était un peu son 
œuvre. Pour distraire Sabine, il avait ima
giné différents expédients. Un. jour entr’au- 
tres, il avait dit au jardinier :

—■' C’est triste, ce parterre, Avec sa terre 
noire.

U pensait aux fenêtres de la 
qui s’ouvraient sur cette vue.

— Pourquoi ne mettez-wus 
fleurs ici î

— Mademoiselle ne veut pas. 
quo ça lui rappelle des souvenirs.

— Des souvenirs sombres. Il faut 
mettre des fleurs, père Santhé

— Mais, mademoiselle me l’a défendu ! 
Cela ne fait .rien. Mettez-e.n. Si l'on 

vous gronde, vous direz que c’est moi.
Le vieux jardinier avait cédé d’autant 

plus vite qu’il en mourait d’envie, et le doc
teur avait vu fleurir les marguerites avec 
une doublé satisfaction. Celle de penser 
que Sabine allait subir leur bonne influence 
et celle d’avoir offert un bouquet à sa fa
çon.

— Mes belles fleurs ! continua. Sabine, 
n’ai pas eu le courage de tes faire enlever. 
Je ne voulais cependant pas qu’on en mît 
ià. Mais le père Santhé m’a désobéi.

Us étaient arrivés près du jardinier, ce
lui-ci releva la tête un peu, tout en restant 
accroupi, occupé à couper un pied mort.

— C’est monsieur le docteur qui l’a voulu, 
mademoiselle.

Sabine resta surprise.
— C’est vous ?
La promenade reprit. Le médecin s’était 

ramis'à. parier très vite. Et, sans qu’il y 
prit garde, î1. ramenait la conversation sur 
sa science qui 'e passionnait. Il était sans 
ces'3'1 penché ’ur ses livres. Chaque obser
vation nouvelle fane sur s es malades l’in- 

. 1Wu-. quiétait, l’obsédait jusqu’à ce qu’il eût l’ex- 
et 0Oîi plication du phénomène II étudiait le cas

fis chaque sujet avec une eonscâence méti
culeuse. Sabine l’écoutait un peu distraite
ment. Un grand travail se faisait dans sa 
tête. C’était lui qui avait -eu l’idée de fleurir 
le parterre- pour elle. C’était, lui qui prenait 
sain d’éloigner Coutreau. Elle se souvenait ; route et sur jarcun. l’i cote au cios, tes per
du regard admiratif et du compliment qu’il siennes fermées laissaient glisser des rayons 
lui avait adressés quelques instants aupa
ravant. Et maintenant elle remarquait qu’il 
restait plus longtemps que de coutume. - 
Depuis quelque temps, d’ailleui's, ses visi
tes se prolongeaient. Sabine sentait qu’il se 
plaisait auprès d’elle. Jusqu’à présent, elle 
avait attribué cela à la vieille amitié qu'il 
avait pour la maison.

Et, en ce moment même, la jeune fille 
se demanda si elle ne s’égarait pas. Quel
que chose de nouveau existait-il entre eux ? 
Elle allait se taxer de folie et profiter d’un 
instant de silence pour parler de sa deman
de de prêt. Mais comme elle levait les yeux 
vers le docteur, elle le vit l'envelopper d’un 
regard admirateur et pesant, qui la gêna. 
Dès lors, elle n’osa plus parler du prêt. Sa 
gêne s’accrut, elle dit des choses indiffé
rentes et mena la promenade vers la porte 
griliée, qui touchait -la maison.

En marchant, le docteur fouettait avec sa 
cravache le cuir jaune de ses jambières, 
Sabine sentait à côté d’elle sort pas fort et 
-souple, bien rythmé, et le balancement de 
ses larges .épaules. Il était très grand et se ! 
courbait un peu pour lui parler avec .plus 
d’aise. On atteignit enfin la porte.

— Vous allez monter à cheval ?
— Oui, et je vais faire mes visites- éloi

gnées en même temps, Au revoir,.Marcelle.
u,a petite accourut pour se jeter dans ses ; 

bras. Il l’enleva de terre, l’embrassa.
— Sois bien sage.
Puis il partit après avoir salué Sabine.
_ Qu’est-ce qu’on fait, 'grande sœur ? 

demanda Marcelle.
La jeune fille rêvait. Elle ne répondit pas 

tout de suite. Puis, sur une nouvelle ques-i 
tion.,
•_ Mais nous allons travailler. Un peu: 

de couture ou de broderie, n'est-ce pas ? i

lumineux, entre les jointures de leurs bat
tants. Sabine et Marcelle s’y installèrent, 
et bientôt au bout des doigts fias, l’acier des 
aiguilles glissa le fil dans les étoffes. Au 
début, le silence régna, mais bientôt Mar
cel1 e dit :

— Tu devrais me conter quelque belle 
histoire.

— Mais je n’en connais pas de nouvelles. 
Toutes celles que je sais, tu les sais aussi

— Oh ! cela ne fait rien. Celles qui me 
font le plus de .plaisir sont souvent aussi 
celles que je connais le mieux.

Peu - uni un instant-, on n’entendit plus 
que le bruit discret du travail. Puis, Mar
celle, dit doucement :

— Alors î
— Il était une fois, commença la jeune 

fille avec lenteur, il était me fois un hom- 
avec 

d’une

‘cnn. de ses actes et chacun de ses travav.x 
était inspiré par une pensée bienveillante.

— C’était papa, dit Marcelle.
— Oui, C’était notre père. Ï1 disait que si 

l’on .cherchait bien à s’aimer et à se coup 
prendre les uns les autres, on serait heu
reux. Il disait aussi que cette maxime coriteT 1 
naît la formule du bonheur humain, niais, 
qu'il fallait faire beaucoup d'efforts pour, 
l’appliquer. Père écrivit de longs et beaux 
livres (pour expliquer ses (pensas, mais 
c’est trop difficile pour une petite fille, je na 
pourrais pas te dire ce qu'ils contenaient.,

— Je voudrais bien le savoir,
— Pour les enfants et les âmes simples, 

il a fait de petits écrits (particuliers, et i| 
disait souvent qu’il les préférait ses. oüjt 
vrages savants. Je t’en lirai, si tu veux, de^ 
passages. Et ce sera le plus joli conte quà 
je puisse le faire.

— Oh ! tout de suite, dis ,Sabine '
— Tout de suite ? Et Tour-let de ton-mou

choir ?
—Je le continuerai en t’écoutant
— Mais, mon ouvrage î
— Eh bien, tu coudras un. peu plus vit«L 

après. te
— Tu crois ? Alors, va me onercher le li

vre, sur- le rayon du milieu, en face de lÿ 
porte, le troisième volume en partant de la 
gauche. Celui qui a des filets bleus. •

Le livre fut bientôt rapporté- Sabine l’ou
vrit et Marcelle se remit sagement au tr§,T 
vail en attendant. La jeune fille feuilleta upl 
instant pour trouver le passage désiré, puiq 
elle commença la lecture d’une voix douce 
et musicale dont l'harmonie régna sur le ' 
calme de la pièce. ■

« Dans les îles du Rêve, naguère, frsbi- 
tait la princesse Osyllis. Elle était toute 
blonde, toute jeune... » ' ;

Durant une heure, le timbre de la voix 
féminine, charmeur et persuasif, dit lô| 
actes et tes pensées d’Osyllis. Les raï< 
lumineux, où dansaient les poussières,;

me très bon. Il élevait ses enfants 
douceur et vivait avec les revenus 
petite fortune dont il avait accumulé le ca
pital dans ses années de jeunesse. Il était 
très attentif quand il s’agisait d’écouter les 
doléances d’autrui, et, souvent, il savait re
médier à ce qu’avait de fâcheux la position 
de ceux qui le sollicitaient. Mais lorsqu’il 
se promenait dans son jardin, ou lorsqu’il 
se reposait au coin de son feu, . ses yeux 
prenaient une expression de rêve. On sen
tait qu’il s’enfermait dans un songe inté
rieur. Et si quelqu’un venait alors lui parler 
ou te toucher, il tressaillait douloureuse
ment. Tous les matins, il s’enfermait dans 
un cabinet de travail plein de papiers, et,, 
avec ses rêves, il .écrivait des livres. C’é
taient tantôt de longs ouvrages très graves, 
destinés aux gens instruits, tantôt -de petits 
volumes amusants ou pleins de charme, i tournaient sur le parquet, suivant, la ihar- 
faits pour les enfants et les âmes simples. | che du soleil. Et la fin de ce conte arriva 5 
Cet homme était vraiment très bon» cha- (A suiÿgg]
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A CEDER ,
EPICERIE FRUITERIE 
GIBIERS VOLAILLES

Grande ville, long bail. Re
cettes 1.000 fr. par jour. Prix : 
80.000 fr. — 128.

Pour tous renseignements 
■’adres. : Cabinet L. NERAULT 
11, rue des Arènes, à Bourges.

22424

MATERIEL ayànt servi au 
commercé de chaussures, com
prenant : rayonnage, vitrines 
çômptoir et deux étagères chêne 
âvec glaces étaniées. Prix très 
réduit.

S’adresser 4, rue du Com
merce, Cosne-sur-Loire (Niè
vre), 22,9.18

Néris-les-Bains (Allier), Grand 
HOTEL, près l’Etablissement 
'thermal, 50 chambres. Jouis
sance de suite, à vendre. Pour 
traiter s’adresser à M‘ AUCLAIR 
notaire. 22.602

leoatlons
on Ofîre

PROPRIETE RURALE à louer 
de suite, située à proximité de 
Château-Clûnon, de 13 hectares 
environ, comprenant bâtiments 
d’habitation et d’exploitation, 
prés et champs.

Pour tous renseignements 
s’adresser à M1 DUSSERT, no
taire à Chàteau-Chinon.

22.805

PRE DE 10 hectare», situé 
commune de Monligny-aux- 
Amognes (Nièvre), è. affermer, 
Jouissance 1" avril.

S’adresser à M. VAGNE, à 
Ourouër (Nièvre), 22.763

Ventes ------------ ------ --------------- ----- -
BETTERAVES fourragères, 

bas prix.
S’adr. à M. HAUT1N CI- 

.BAULT, pailles et fourrages, à 
Mignièreg (Loiret). Tél. 4 Gon- 
drevilIe-la-Frapçhe. 21.969

AUTOMOBILE GREGOIRE, 
S CU., bon état.

S’adresser C‘ EDISON, & 
Fourchambault (Nièvre).

22.843

VOITURE FORD torpédo.
Carrosserie camionnette avec 

capote et pare-brise.
S’adr. 2, placé de ITIdlel-de- 

yille, Nevers^ 22.713

REMORQUE êfi très bon état 
montée sur bandages sjmplcs 
do 38,7 roulement à billes neuf, 
plateau à ridelle 3.70/2.70, char
gé 3 tonnes ét plus. Prix inté
ressant.

GAGNARD, transport, Dré- 
mery (Nièvre). 22.898—----------- ---- --- ...-yw-g-s.— y------

TRICOTEUSES rondes et rec
tilignes, toutes jauges. Laines, 
cotons, fils, prix de gros. Cal. 
Echant. Apprent. grat. S’adr. 
LA LABORIEUSE, 10, rué de 
là Charité, Lyçh, 20.729 
- ■ ' 1 * ■------. - .la...... — — .

13Ô PIEDS DE CHENES dont 
84 de 1 mètre à 2 m. 10 de 
tour à hauteOT d’homnie, sor
tie sur routé nationale à 1.200 
mètres d’uné gare grand ré
seau.

Bureau du journal. 22.915

BOIS secs, belle qualité, en 
chêne, sapin, peuplier.

Différentes PIECES DE ME
NUISERIES, portes, croisées, «te...

Articles divers de QUINCAIL
LERIE.

S’adresser Ets CORNE Tl E et 
Ç1, Moulins (Allier). 22.841

TORPEDO LUXE, 10 CV., 
CITROEN, état parfait, nom
breux accessoires, double em
ploi. Belle occasion.

M. R1GOLET, Chfttillon-sur- 
Loire (Loiret). _________ 22.767

8-10 HP. TORPEDO, avec 
bâche, parfait état, vente cau- 
6.e forcée. Occasion unique. 
Garanties. Facilités, à enlever 
de suite, avec 7.000 francs.

Bureau du journal. 22.765

POMMES DS TERRE DE 
SEMENCES,

Earlÿ rose bretonne, 
Andréa, Hollande.
Saucisse, etc., disponibles 

par toutes quantités. . .
R. REGNAULT, 5, quai du 

BaSsln, Bourges (Cher). 22,894
JUMENT deml-saiîg, bai 

bruiï, 9 ans, taille 1 m. 55. 
Vite et douce, peur de rien.

VOITURE genre Garden, ca
pote roues caoutchoutées.

HÀRNAIS jaune, bouderie
nicklôo.

HARNAIS noir, bouderie
cuivré,

HARNAIS complet pour tom
bereau ,1e tout étal neuf, pour 
cause d’auto.

S’adresser à M. GAULON, à 
Mouchÿ, par Brinon-isur-Beu- 
vron (Nièvre),22.899 
l/lM naturel, 22Ô fr. la pièce 
lilji de 215 lit., franco port, 
régie, fût compris. Ech. 1.50. 
Raymond GAUSSEN, Sommiè- 
res (Gard).22.079

Personnel. ------- k ... -
On demanda

BONNE APPRETEUSE.
Teinturerie DOULET, rue du 

Pdht, La Charité-sur-Loire (Niè
vre). 22.895

EMPLOYE de bureau con
aissant correspondance et ma

chine à écrire. Très bonnes ré
férences- exigées.

S’adr.. Société Indusrielle 
d’eaûx minérales, Saint-Yorre 
(Allier)._______ _ ________22,722

EMPLOYE pour fabrication | 
et surveillance. Bonnes réfô. 1 
rcpôéâ éxigées, pOüî' usine de ! 
produits chimiquéé chef-lieu de : 
canton Nièvre. I

Bureau du journal, 22.SS6 
“JEUNE HOMME connaissant 
la pâtisserie et voudrait ap
prendre la cuisine, payé de 
suite.

HOTEL DE FRANCE, Mon-1 
targis (Loiret). 22,893
“ËÔN OUVRIER COIFFEUR.

S’adresser à M. Courage; à
Issoudiin (Indre).________ 22,823
“BONS OUVRIERS PLA
TRIERS-PEINTRES,' sont dem.
3 fr. 50 l'heure. Voÿage renR 
boursé.

Ecr.: GOUZE, à Ghèielguyon 
(P.-de-D.). 22.853
“REPRESENTANTS sont de
mandée pour vendre aux cul
tivateurs Météorifugea et autres 
spécialités vétérinaires. Forte 
remise.

Ecrire GALLAÏS-PATUREAU, 
à Bourges (Cher). 20.790.

SECRETAIRE - CAISSIERE 
demandée par hôtel Ie' ordre, 
références sérieuses sinon s’abs
tenir.

Bureau du journal. 22.702 
On offre

CONDUCTEUR auto, 22 ans, 
cherche place, agence, loca
tion, ou maison bourgeoise, 
bonnes références.

S’adresser GAUTHIER, gara
ge Benoit, Bourbon-Lancy (S.- 
eLL.). 22.914

GENS DB MAISON
On demanda

FEMME de 25 à 3Ô ans pour 
le service de table.

S’adresser à M. BUTER, hô
tel de la Poste, La Guerche 
(Cher). ________ 22.819
“GARÇON DE SALLE pour 
nettoyage et service de table.

S’adresser à M. COQUILLXT.- 
salles Vaubart, Nevers. 22.820

Divers
Suis acheteur nlusieurs CHA- ; 

RIOTS pour transport bois en 
grumes en forêt.

On demande des CHARRE
TIERS pour bœufs et chevaux. 
Pressé.

Ecrire Pierre BERNARD, bois, 
à Autun (S.-et-L.). 22.835.

TENTEZ LA FORTUNE avec 
20 francs (très sérieux). Ren
seignements ;

DAVIDOU, 0, rue Georges, 
Picot, Toulouse (H.-G.). 22.890

Rue

ommerce

Nevers
Le plus grand choix Les meilleurs prix

Siège et Usine à AUXERRE, Rue de Preuilly 
Magasins à (Xi-) RU8 fiii (WiHePt, S5 

® ÜHARPEHTE - SERRURERIE - TMIE
Qrlllos St Portails — Fournitures — Clôture®

OUTILLAGE pour 
AGGLOMÉRÉS

’ ' w ♦’
elle est Fabrique®

AGRICULTEURS
COMMERÇANTS

INDUSTRIELS
Si vos contrats d’assurances (In

cendié, Accidents, Vie), né vous don-e 
nepf pas entière satisfaction, écrivez àX 
ra. RENAULT, Assureur-Conseil à,, 

Lormès (Nièvre), qui vous les révisera 
GRATUITEMENT,

Bureau ouvert les 1er et 3a jeudis 
de chaque mois, Grande-Ruè, à 
LORMES, 

—————

Ancienne Maison BOUZtTAT
U. J. FOUCHER

Successeurs
LA CHARITE (Nièvre)

! NITRATES de soude, de chaux, sulfate
| d’ammoniaque. Engrais pour

vignes et betteraves.
GRAINES de betteraves, graines fourragè

res. Mélanges pour prairies.
POMMES DE TERRE DE SEMENCE

Saucisse, 75 fr. les 100 kilos logés.
| Ronde jaune, 70 fr. les 100 kilos logé», 

TELEPHONE ; 73

OHWâOlli
Pépiniériste — NEVERS

__________ (Tlépiione 4-22)____________

-■ Çspepges « 
Griffes de 2 et 3 ans, èl repiquées. 

VIGNES
de table,

Greffées, Plans d’un et deux ans.

PR0DÜCTEÜ11S DIRECTS
Très Importante Collection et meilleures 

varjétés, 
PRIX et RENSEIGNEMENTS 

sur demande

^JflPiœQWCRBÏENÏ
9 GUÉRISON en 3jours du gros ventre.
fi CTdiarrhée.coccidiose, par le

REMÈDE SAINT-PAUL
]l>Boite5'franco 5150; lesCBoilaSO'- 

—»—-^Pharmacie SAINI-PAUl à CONTRES.(l*ChJ 
£a Venta dans toutes les Fharœacùÿ

En vente dans les pharmacies :
Fournier, Nevers ; Seguin, Cosne ; Boyron, 

Guérigny ; Vincent, Brinon ; Lécheviri, La Cha
rité ; Carré, Decize ; Fabre, Fourchambault ; 
Rondepierre, Prémery ; Meifland, Pouilly-sur- 
Loire ; Petit, Moulins-Engilbert ; Fouache, 
Lucenay-]es-Aix ; Girard, Saint-Benin-d’Aay ; 
Lyons, Bourges.

AU CORSET ROSE 
12, Ras Fepginantf-Gam»on, JiEïEBS

iOISW SPÉSIAIS
Ses ceintures ■ Ses soutiens-gorges 

sont d’une adaptation parfaite
IVîms

COUPEÙSE SPECIALISTE

ander 
le 

talogue
N 

gratis

MOULES ET

- a
", Persiennes en acier • 
> moins cher çu’eii ‘buis

sang, Humeurs, Constipation Eczémasfour guérir Vices du
Vances, Malad es des Femmes prenez leRhumatismes;

P „

EXCEPTIONNELS r?.»"' 
ou contre remboursement de 8 fr., j'envoie de 
suite par poste : 1 pierre à aiguiser, 1 coupe- 
verre, 1 couteau de poche, 1 portefeuille, 1 
porte-carte, 1 porte-monnaie, 1 stylo, 1 jeu de 
cartes. Ecrire à D. BOISARD, 5, rue de Saulgé, 
EVRON (Mayenne), ___________ _______ __

i FR. garanti. Echantillon 
__  « 1,50. Avec pleine confiance. 
CHARPENTIER ROUGER, à LUNEL (Hérault).
Bon VIN 72

--------  ------ 'AVIS |
MM. les actionnaires de la SOCIETE DES 

CIMENTS DE L’AISNE, (act. Soc. Ind. Aisne 
et Oise), sont priés de donner d’urgence 
adresse au Groupement de Défense des Ac
tionnaires, 31, rue Mogador, Paris, pour com
munication importante en vue prochaine 
assemblée extraordinaire. 

aux Sucs et Extraits Ue Plantes
Celte heureuse préparation, connue et appréciée de tous les malades et de milliers de per

sonnes qui ’ui doivent la guérison, est ie spécifique de la Constipation du Rhumatisme des 
Maladies de la Peau, Varices ; elle chasse dans les selles et les urines tous les céchets nuisi
bles à la saule : de même que l’Acide urique, germe du Rhumatisme, de 1 Arthrite, etc. 
C’e'st le grand bienfaiteur de toutes les malad les du sang, aussi bien à la formation qu a 
l’Aue critique Facilite et régularise les époques évite la douleur, les maux de reins les hé
morragies. donne au teint la fraîcheur la plus pure, en le privant des irritations de .a peau. 
....  son emploi régulier, l'arlério-sclérose est très atténuée et la tension urléijelle bien abais-

Dans les affections du Foie, des Reins, de la Vessie, l’effet est merveilleux, de meme 
Ijue dans l’Avarie et les formes 'graves des Maladies du Sang.

Dénuratlf Bleu le flacon 7 fr. toutes pharmacies. Cure 4 flacons, expédiés franco contre 
mandat de 28 fr. J. BRELAND. pharmacien, 3f, rue Antoinette, Lyon. 

-------------------
CARROSSERIE “ GARAGE .A. LJ Fl O! FS 

19 et 21, rouie cUIssoudun, BOURGES
A VENDRE

r CONDUITE INTERIEURE PANHARD 16 CV. 1022, sans Fàipnpe, carrosserie grand luxe, 
«cintrage de secours et nombreux accessoires.

2e CAMIONS SA.URER, 5 tonnes à chaînes 1922, avec plateforme, parfait état mécanique, prix 
intéressant.

1 CAMION DELAHAYE 3 ternes. bandages, neufs, parfait étal aaénanlque.___________ ___

Nevers Nevers
VVVWVVVKVVV’*'»>V‘V

NOUVELLES GALENES

Lundi 23 THars

EXPOSITION ET MISE EN VENTE 
desNouveautésdelaSaisoq

Choix et Prix incomparables

Voir Dimanche notre Exposition
Demander notre catalogue

EXPOSITION

des dernières Nouveautés du Printemps
Costumes - ManteauxRobes

Il F fl IiT c&ez lé spécialiste peut vess seamettre an
|| fc II g I c&eis sans cesse renewelé, dos mi&les a^ant ân ©lii©f Isien 
IL S nO 1 gaMg3aan, fe(WSflgSBSs pastbès bais@hsabi.es 

"Vous tz’O’u.’vez’ez cela

Printemps
1-2, Place du Lycée, NEVERS

A AU tout enfant accompagné, il sera offert un SUPERBE PAPILLON 
VOLANT (Prix Concours Lepine 1924).

Aucun achat n’ëst exigé, nous sollicitons votre visite seulement

Agence Vélos Motos RbCYOfi, RAYAT, WOflDER
Ecrémées® “ E®yalS! — Mstewrs ag?ie©l®s S.

E- BRÉSSON Fils
JVIéeano-Spéeialîste à (Yonne)

Venez tous voir le plus grand assortiment vélos de toute larégion

PS A MOS toutes Marques

choix rendez-vous compte, et profitez des avantages qui vous

COSHE-SU^'-LtOlRE (Nièvre)

GASTON GAUTHRON

Avant de fixer votre 
sont offerts

à

Maison
Accoitleur diplômé dô la Maison PLEYEL

Nous avons également TOUT CE QUI CONCERNE INSTRUMENTS DE MUSIQUE 
Bois, Cuivre, Accordéons, Lutherie, Phonos, N hésitez pas, vous trouviez n çhou

Réparations Automobiles 
deTOUTES MANQUES

AGENCE EXCLUSIVE DE LA MOTOCYCLETTE D. F. R. (Vente à crédit).

13, rue Saint-Genest, NEVERS, R. G. 2263

Bieydettes de lüïe et de travail 
des faisonsCl. DEIiAGE et HOVAIt-FABÎ(IG

SONT VISIBLES EN FONCTIONNEMENT A LA MAISON

- COMP AIN-BOYER -
34, rue de Mouësse, $EVE^S
Agent exclusif pour le département de la Nièvre

Machine combinée - MeHaisense - Claammnense 
Rabotteuse - Nouvelle Machine à façonner les Rais 

SCIES A RWBAM, ETC.
Tout l’outillage concernant ces machines

Dépôt central des Moteurs r( JAPY »

mailto:bais@hsabi.es
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Les huiles dé Palme 
cl d'Olive — et rien 
d'autre — donnent 
au Savon Palmo- 
liée &a couleur Verte 

naturelle.
Prix; 2ft.25

PA B R I CAT ION . F«AN Ç At SE

AUX DEUX CLOCHEBS

M. \

Prolongez votre vie 
de jolie femme... 
Vous pouvez garder ‘ ‘ce teint de jeune fille*’ 
qui donne tant de charme à votre visage. 
Vous pouvez reculer tes limites de la jeu
nesse par des soins appropriés. Même si 
votre peau menace de se üétrir, il n’est pas 
trop tard pour réagir.
Massez-vous le visage, le cou, les épaule?, 
avec la mousse onctueuse du Savon Palmo- 
live. Faites-Ia bien pénétrer au fond de» 
pores, puis rincez soigneusement à l’eau 
fraîche et séchez sans frotter.

Comment il embellit.
La mousse d’huiles de Palme et d’OIive pro
duite par le Savon Palmolive nettoie profon
dément 1a peau, débouche les pores et le® 
fait respirer : cela évite les points noirs, le» 
pores dilatés, les rougeurs.
Elle pénètre les tissus, les imprègne, et 
voici disparues la sécheresse et la rugosité. 
Elle stimule et vivifie les cellules, qui pren
nent ainsi une vigueur nouvelle. Lepiderma 
s’assouplit, s’affermit, votre teint s’éclaire. 
Achetez cet après-midi un savon Palmolivt 

et servez-vous en dès ce soir.

SAVOh

Le Fouillis des Dames I 
Î9, Rua Ferdinahd-Gambon, NEVERS

I
A l’honneur de prévenir sa nombreuse clientèle qu’il a reçu un joli chois da 

Banteaus trois quarts en réclame ÊBO fr.
La Maison fait toujours de grands sacrifices en mettant en vente

• Uas joli© pure laine à ..... . S® fr.
Toujours grand assortiment de LAINAGES ET TABLIERS pour Dames et 

Fillettes

Magasin ouvert dimanche et fêtes ENTREE LIBRE

D-fu?
@. c. Ses Chsrentais E^tra

Lies JVIeilleures Pantoufles
A esçiger partout

Gros: Gabriel CMMUX, ta Charité

Si vous voulez da

Bonnes Semences Potagères et Fourragères 
DEMANDEZ-LES A LA

Maison ROUX - L. BERNEAU, Successeur
59, rue de Nièvre, Nevers

Graminées et Légumineuses pour création de Prairies

® «s» ® b Sémsastraüôia
sc.v. _ “777,"v , __ tarage delaNievrs
1» S1C3 «.«unie» - Mouleur marobé æ

I Le Gérant : Joyei de Maubec.
Publications : « Paris Centre Nevers.

Les Hamèdes ta CUBE «e Gï 
sont employés avec succès contre les maladies 
de l’estomac, de l'intestin, du foie, du système 
nerveux, de la peau et du cuir chevelu, la toux, 
la coqueluche, les ulcères, plaies variqueuses, 
les troubles de la formation et du retour d'âge, 
les vicet du sang, ia constipation, les hémor- 
rholdes.les rhumatismes, les douleurs et la goût ta Ecrire au Laboratoire BARDIN, à Glen [Loiret), 
Dépôt et seule Maison de vente.

A-eciO francs |||J m| | IfW 
on paut gagner tJff fil I L&J O Ü 
er Achetant 1 CRÉDIT NATIONAL-payable 10franc® 
UAUiscrivanl et le reste en deux ans.*

')\Jiaque année 8 tirages qui distribuent.
HUIT VROS LOTS de UN MILLION de franc» 

S LOTS de 500.000 fr. I 16 LOTS de 200.000 fr.
24 LOTS de 100.000 fr. 1.48 LOTS de 50.000 fr.

L’acheteur est seul propriétaire du titre et toucha 
ia totalité du lot et chaque année 25 francs d’intérêts. 
Prochains tirages î 1er Avril 1920 et 1er Mai 1925. 
Renseignements gratuits. Envoyer 10 francs Crédit 
Central des Valeurs à Lots, rue Audra, à Dijon.

H

PARIS-CENTRE est ejs vente dans tous les 
kiosques de Nice,

Le meilleur des Engrais pour jardins et potagers.
Magasin ouvert le Dimanche jusqu'à midi

OEHKIERS MODELES PAROI
pour la saison, de Printemps.

Ils engagent toutes les personnes soucieuses d’économie à ne faire 
aucun achat avant d’avoir vu leurs modèles et leurs prit

Lies Grands Magasins PAlLLARD-DUPAlîi 
rue Saint-Jacques à COSflE, informent leur nombreuse 
clientèle qu’ils viennent de recevoir les

JÇotre

SUCCÈS
Costume pure laine

Au BON MARCHÉ ■”==


